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Aujourd'hui 

S3 CARDINALS 5 
EXPOS 4 

Apres la tournée la plus fructueuse 
de leur histoire, les Expos déçoi­
vent les 17261 spectateurs du Sta­
de olympique en s'inclinant 4-5 de­
vant les Cardinals de Saint-Louis. 

S9 TENNIS 

L'Américain Michael Chang vient a 
bout du numéro 1 mondial Ivan 
Lendl en 8e de finale des Interna­
tionaux de France, à l'issue d'un in­
croyable match en cinq sets. 

A14 CORNEILLE 

Le R o d r i g u e c o n ç u p a r l ' e x t r a o r d i ­
n a i r e m e t t e u r e n s c e n e G e r a r d D e -
s a r t h e nous p r o m e t , j u s q u ' a u 14 
j u i n a u T h e a t r e M a i s o n n e u v e , u n 
C i d d u n t y p e t o u t d i f f e r e n t . 

D14 IRAN 

Les foules énormes massées a Té­
héran pour les obsèques de l'imam 
Khomeiny suscitent des bouscula­
des et des scènes d'hystérie qui 
font huit, morts et 500 blessés. 

l 

Sans tomber dans l'exagération ou 
l'avant-gardisme, l 'homme élégant 
adopte désormais des vêtements 
confortables, légers, grâce aux­
quels il se sent bien dans sa peau. 
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Télévision A15 

La guerre civile plane sur la Chine 
Le premier ministre survit à une tentative d'assassinat 
lïjpres Kcutcr. AP. VPI. AFP el CP 

PÉKIN 

u lendemain des 
sanctions prises par 

les Etats-Unis en réaction 
au massacre des étudiants 
par l'armée à Pékin, le dou­
ble spectre de l'isolement 
international et de la guer­
re civile plane ce matin sur 
la Chine, où, sur fond de re­
lance du soulèvement po­
pulaire pour la démocratie, 
des soldats s'affronteraient 
entre eux en banlieue 
même de la capitale. 

Avec la place T iananmen trans­
formée en véritable forteresse par 
des centaines de chars et de véhi­
cules blindés stat ionnés sous le 
portrait géant de Mao Zedong, 
des témoins et des diplomates 
descendus à l 'hôtel de Pékin dé­
clarent que des troupes se sont 
mises en position de combat dans 
l'est de la ville. 

Des coups de canon ont é té en­
tendus, mais l'on n 'a pu obteni r 
confirmation de combats ent re 
soldats dans les quart iers sud de 
la capitale. Un diplomate citant 
deux sources différentes a fait le 
récit d 'une bataille dans ce sec­
teur durant lu nuit et au terme de 
laquelle on aurait dénombré une 
bonne t rentaine de véhicules mi­
litaires calcinés. 

« Il existe une ires grave mena­
ce de guerre civile à l 'échelle du 
pays», u estimé un diplomate oc­
cidental de haut rang. «La seule 
façon d 'empêcher cela serait de 
prendre les commandan t s d 'uni­
tés responsables de la tuerie du 
week-end et de les fusiller en pu­
blic pour donner l 'exemple», a-t-
il ajouté. Les ambassades ont don­
né des consignes de prudence très 
strictes à leur personnel, et envi­
sagent d e t rans fé re r leurs é tu­
diants des campus de Pékin vers 
des hôtels. 

Selon les analystes, le bain de 
sang du week-end a été le fait de 
la 2 7 e armée, s ta t ionnée jusque-là 
en Mongolie intérieure et dont le 
c o m m i s s a i r e p o l i t i q u e est Chi 
H a o t i a n , chef d ' é t a t - m a j o r de 
l 'armée et gendre du président 
Yang Shangkun, qui appuierait 
les partisans de la ligne dure . Pé­
kin est occupée par 100 000 sol­
dats et autant sont en réserve 
dans les faubourgs éloignés. De 
son côté, la 38° armée, considérée 
comme fidèle aux réformateurs 
au sein du Parti communis te chi­
nois, avait â l 'origine reçu l 'ordre 
de faire respecter la loi mart iale 
imposée par le premier ministre 
Li Peng le 20 mai , mais ses chefs 
ont refusé d'envoyer des troupes 
dans la ville. 

VOIR CHINE EN A 2 

• D 15: Ottawa conseille 
aux Canadiens en Chine 
de quitter le pays 

M A R T H A G A C N O N 

Conscient de ce que les troupes chinoises ont été surprises à tirer sans discernement sur des passants, un cycliste tente désespéré­
ment de se mettre à l'abri d'un groupe de chars qui déferlent sur le boulevard Changan, en plein coeur de Pékin. PHOTO AP 

New York voudrait dresser la liste des séropositifs 
chahuté , surtout lorsqu'il parle 
du sida. Loin de désapprouver 
l 'attitude contestataire et parfois 
agressive de ces groupes, il dit les 
comprendre. Il va même jusqu'à 
adresser des félicitations à cer­
tains des membres. «Ils ont trou­
vé une façon de secouer les auto­
rités», dit-il. 

À New York, les autorités sont 
surtout secouées par les statisti­
ques qui grimpent en flèche. Par­
mi les 20000 cas de sida, il y a 
plus de 2000 femmes et près de 
500 enfants. Un nombre de victi­
mes plus élevé que tous les cas 
reunis dans les quatres autres vil­
les de Los Angeles, San Francisco, 
Houston et Washington. On esti-

D evant les terribles ravages 
de l 'épidémie de sida qui a 

déjà fait plus de 10000 morts et 
infecté 200000 personnes, les au­
torités de la ville de New York 
sont débordées et envisagent des 
mesures de dépistage plus agressi­
ves pour tenter de limiter les dé­
gâts. On prévoit que les coûts mé­
dicaux et sociaux at te indront le 
montant as t ronomique de $7 mil­
liards d'ici cinq ans. 

Accueilli par des cris d'hostilité 
de manifestants américains, dont 
plusieurs sidéens, le commissaire 
à la santé de la ville de New 
York, M. S tephen Joseph, qui 
participait hier à Montréal à la V e 

conférence internationale sur le 
sida, a proposé une mesure qui a 

vite lait de susciter la controver­
se. 

À son avis, il faut absolument 
p r end re tous les moyens p o u r 
identifier le plus grand nombre 
de p e r s o n n e s sé ropos i t ives ou 
porteuses du virus, soit celles qui 
n'ont pas encore développé la 
ma lad ie . Pour cela , il suggère 
d'inciter les proches, les conjoints 
et les partenaires sexuels à poin­
ter du doigt ces personnes en 
donnant leurs noms aux services, 
de santé. 

M. Joseph voudrait que l'on 
dresse la liste des gens séroposi­
tifs, surtout dans le milieu de la 
drogue, afin qu'ils soient suivis, 
aidés, soignés au besoin et con­
seillés. Une telle formule permet­
trait peut-être de réduire la pro­
pagation. 

«On ne va pas forcer les gens à 
nous donne r des noms, mais s'ils 

veulent le faire, nous allons cons­
tituer une liste», dit-il. 

Il assure que cette liste demeu­
rera confidentielle et restera en­
tre les mains des responsables de 
la santé, qui en feront un bon 
usager Plusieurs États ont, semble-
t-il, déjà adopté le système de la 
déclaration volontaire. 

Cette assurance est loin de sa­
tisfaire les groupes de sidéens qui 
t r emblen t à l ' idée qu ' i l puisse 
exister un fichier contenant les 
noms des personnes infectées. Ils 
craignent que l'on ne veuille éli­
miner les tests de dépistage ano­
nymes pour identifier les por­
teurs du virus. Debout dans la sal­
le, les mani fes tan t s , qui n ' o n t 
cependant pas reçu l'appui des 
centaines de délégués, ont crié à 
la honte. 

Mais le responsable de la santé 
a l ' hab i tude d ' ê t re con tes te et 

VOIR LISTE EN A 2 

• S 1: Une hypothèse 
révolutionnaire 

Adolescente électrocutée dans le métro 
Elle meurt après avoir passé la nuit sans soins à l'hôpital Jean-Talon 
B R U N O B I S S O N 

élanie Côté avait la main 
noire, comme si elle avait 

été calcinée par le courant , lors­
qu'elle s'est présentée avec quat re 
de ses amis à l 'urgence de l 'hôpi­
tal Jean-Talon, samedi soir, après 
avo i r t ouché a c c i d e n t e l l e m e n t 
une ligne à haute tension de 750 
volts à la station de métro Sher­
brooke. 

À l 'hôpital, selon une amie qui 
l 'accompagnait ce soir-là et qui a 
alerté La Presse, « u n h o m m e en 
sarrau blanc lui a dit , en r iant , de 
mettre sa main dans la glace et de 
revenir le voir quand la glace se­
rait fondue.» 

Mélanie est mor te dans son lit, 
au domicile de ses parents, vers 
14h, d imanche. Elle avait l o a n s . 

L'accident qui lui a vraisembla­
blement coûté la vie s'est produit 
vers 22h , la veille. Mélanie et 
quatre de ses amis — deux gar­
çons et deux filles — revenaient 
du Carré Saint-Louis, près d e la 
station de métro Sherbrooke. 

Mélanie Côté, 16 ans 

Alors qu'ils a t tendaient le mé­
tro, Mélanie, une autre adoles­
cente et les deux garçons sont 
descendus au niveau du rail et de 
la ligne de courant qui a l imente 
le métro, par l'escalier situé au 
bout du quai , derr ière un pan­
neau bat tant blanc marqué d 'un 
cercle rouge, interdisant le passa­
ge aux usagers. 

C'est a lo rs qu 'e l le r emonta i t 
sur le quai, après avoir été avertie 

par son amie que les rails étaient 
a l imen tés pa r un c o u r a n t t rès 
fort, que Mélanie a t rébuché et 
est tombée sur le sol. Ses mains 
ont fendu l'air pour s 'accrocher à 

'quelque chose, en vain, et elle a 
agrippé la rampe d 'al imentation 
du rail. 

Secouée par la puissante dé­
charge électrique, incapable de 
retirer sa main crispée sur la ligne 
de haute tension, Mélanie aurait 
été électrocutée sur le champ sans 
l ' intervention de son amie qui a 
réussi à lui faire lâcher prise. 

Après l'avoir aidée à remonter 
sur le quai, les quatre adolescents 
ont déc idé d ' i n t e r r o m p r e leur 
voyage à la station de mét ro Rose-
mont pour prendre un taxi jus­
q u ' à l ' h ô p i t a l le p lus p r o c h e . 
L'état de santé de Mélanie empi­
rait de minute en minute . 

La jeune fille avait de violents 
alourdissements et se plaignait de 
sa main e n g o u r d i e . Son coeur 
battait la chamade et elle respi­
rait mal. Mais, surtout, sa main 

~ ~ ~ VOIR METRO EN A 2 

Écrasante victoire de 
Solidarité en Pologne 

G I L B E R T G R A N D 

A ppelé pour la première 
fois en 40 ans à partici­

per à un scrutin législatif au 
m o i n s p a r t i e l l e m e n t l i b r e , 
l 'électorat polonais a parlé et 
son message est sans équivo­
que: les candidats de Solidarité 
ont été plébiscités là où ils se 
présentaient, tandis que ceux 
des listes communistes et al­
liées étaient massivement dé­
savoués, y compris les princi­
paux dirigeants «réformistes». 

C'est pourquoi , loin de pa­
voiser, ce r t a ins responsables 
du syndicat ont exprimé ou­
vertement hier leurs craintes 
qu 'une t rop large victoire ne 
vienne paradoxalement ralen­
tir le processus de réformes 
amorcé à la table ronde, en 
renforçant le clan des «dur s» 
du régime. 

Visiblement embarrassé et 
se raidissant sous l'affront, le 
pouvoir a reconnu sa cuisante 
défaite dès hier soir, sans at­
t e n d r e les résu l ta t s officiels 
dont la publication n'est pré­
vue qu'aujourd'hui ou demain. 

Tout en s'engageant à «ne 
pas faire machine arrière sur la 
voie de la démocratisation et 
des réformes», le porte-parole 
du comité central, Jan Biszty-
ga, a lancé à l'opposition un 
appel à la coopération, qui a 
tout d e l ' aver t i ssement : «Si 
l 'espri t de t r iompha l i sme et 
l ' aven tu r i sme devaient con­
d u i r e ce pays à l ' a n a r c h i e , 
alors la démocratie, le calme et 
la paix sociale seraient mis à 
rude épreuve». 

Tout indique, en effet, que 
Solidarité remportera la totali­
té des I6I sièges (35 p. cent) 

VOIR POLOGNE EN A 2 

LOS ANGELES : 3591 VANCOUVER 
Les places sont limitées. d e ^ B B ^ ' ^ B B ' ^ B B ' t £ J x e s Les places sont limitées. 

Les places sont limitées. 

Los Angeles, departs tous 
les mercredis du 28 juin au 6 
septembre. Vancouver, dé­
parts tous les jeudis du 29 
juin au 7 septembre. 

Consultez votre agtmt de voyages 
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La carrière Francon active 
pendant IS autres années 
La CUM abandonne son projet d'expropriation 

S U I T E Dr: L A r \ K 

F L O K I A N B E R N A R D 

• Ceux qui espéraient voir dispa­
raître ta dernière grande cimente­
rie encore en opération dans l'Ile 
de Montréal, Francon Ltée, de­
vront se résoudre a perdre leurs 
illusions. La Presse a en effet ap­
pris de sources sûres, hier, que la 
carrière Francon, de Montréal-
Est, continuera ses opérations 
pendant au moins un quart de 
siècle, et peut-être davantage. 

La Communauté urbaine de 
Montréal a décidé de ne pas don­
ner suite à son projet d'expropria­
tion de la carrière et de ne pas re­
nouveler, du moins pour le mo­
ment, les réserves qui avaient été 
imposées. Ces réserves ont cessé 
d'être en vigueur au début de 
l'année. La CUM songeait à utili­
ser une partie de la carrière pour 
y faire de l'enfouissement sanitai­
re. Toutefois, le conseil munici­
pal de Montréal-Est a adopté un 
règlement interdisant tout en­
fouissement sanitaire dans cette 
partie de son territoire. 

Même si la question n'a pas en­
core été soulevée au conseil de la 
CUM. les membres du comité 
exécutif jugent que le coût d'ac­
quisition — plus de S 75 mil­
lions— est trop élevé. D'autre 
part, le maire de Montréal-Est, M. 
Yvon Labrosse, et ses collègues 
ont toujours favorisé la poursuite 
des activités de la cimenterie. 

Le président de Francon, M. 
Duncan Gage, a déclaré à La 
Presse, hier, que la carrière de 
Montréal-Est possède des réserves 
de pierre pour environ 35 ans et 

qu'il n'est pas question de cesser 
les opérations. Il a expliqué que 
sa compagnie a adopté de nom­
breuses mesures et investi des 
montants importants dans le but 
de diminuer les dégâts causés à 
l 'environnement. Plusieurs ca­
mions qui empruntaient la rue 
Sherbrooke sont maintenant dé­
tournés vers l'autoroute 40. Les 
dynamitages font l'objet d'un 
contrôle beaucoup plus rigou­
reux. Des inspecteurs de la CUM 
surveillent de très prés l'ensem­
ble des opérations et mesurent, 
périodiquement, le taux d'émis­
sion des poussières. 

M. Gage estime que le maintien 
des opérations de la carrière de 
Montréal-Est est essentiel à l'éco­
nomie de l'ensemble de Mont­
réal. Les nombreux chantiers de 
construction et les travaux d'en­
vergure au chapitre de la voirie 
profitent directement de la proxi­
mité de la carrière. Selon lui, la 
fermeture de la carrière ferait 
grimper considérablement le coût 
de la pierre concassée et du ci­
ment, notamment à cause du 
transport. 

Les groupes reliés à l'environ­
nement et les comités de citoyens 
sont très déçus du maintien des 
activités à Montréal-Est. Le prési­
dent du comité des citoyens d'An­
jou, M. Conrad Chiasson, a décla­
ré à La Presse que chaque dyna­
mitage soulève des nuages de 
poussière qui retombent sur les 
quartiers habités, non seulement 
à Montréal-Est, mais jusqu'à 
Saint-Léonard et Anjou. Il s'est 
aussi plaint des vibrations causées 
par les dynamitages. 

Transsibérien : un premier bilan 
officiel fait état de 190 morts 
C'était affreux à voir, déclare Gorbatchev 
d'après renter et AFP 

MOSCOU 

• La catastrophe ferroviaire sur­
venue dans la nuit de samedi à di­
manche sur le Transsibérien, 
dans l'Oural, a fait 190 morts et 
272 disparus, selon le premier bi-

Le cahier spécial 
sur le sida 
est disponible 
• Le numéro spécial du cahier 
PLUS de samedi dernier sur le 
sida, ainsi que le sondage qui l'ac­
compagnait, sont publiés dans un 
tiré à part qui est maintenant dis­
ponible au coût de $9 en compo­
sant le 382-0895 ou en vous ren­
dant au 1685 est, rue Fleury, à 
Montréal. 

Où donner 
son sang 
• Aujourd'hui, la Croix-
Rouge tient des cliniques 
aux endroits suiivants: 
• à Montréal: Centre per­
manent de la Croix-Rouge, 
3131 est, rue Sherbrooke, 
de 9 h à 20 h ; 
• à Amos: Collecte du Mai­
re parrainée par les Cheva­
liers de Colomb, Foyer de la 
salle de spectacles. Centre 
Culturel.de 13 h à 20 h; 
• à Montréal: Imperial To­
bacco, Usine Gl (ancien 
cas se -c roû te ) 3810 rue 
Saint-Antoine, de 9 h 30 à 
16 h 30; 
• à Montréal: La Croix-
Rouge et les concessionnai­
res Nissan. Quai Jacques-
Cartier du Vieux-Port de 
Montréal sur le bateau Nis­
san, de 10 h 30 à 20 h. 

lan officiel détaillé publié hier 
soir par l'agance TASS. 

Les deux trains, qui ont pris feu 
à la suite de l'explosion d'une 
nappe de gaz à proximité de la 
voie ferrée, voyageaient entre 
Novosibirsk, la plus grande ville 
de Sibérie, et Adler, un centre de 
villégiature réputé de la mer 
Noire. 

Deux locomotives et 38 wagons 
ont été jetées hors des rails par 
l'explosion, provoquée par des 
étincelles qui avaient enflammé 
du gaz fuyant d'un gazoduc lon­
geant la voie. 

«C'était affreux à voir», a dé­
claré, visiblement bouleversé, le 
président Mikhail Gorbatchev 
devant le Congrès des députés du 
peuple. Le chef de l'État, qui 
s'était rendu dimanche sur les 
lieux du drame, a souligné que la 
situation avait été encore aggra­
vée par le fait que l'un des trains 
transportait un groupe d'enfants 
se rendant en vacances dans le 
sud. 

Dans la salle, plusieurs députés 
étaient au bord des larmes. 

Il semble que trois heures avant 
le drame, un ingénieur avait re­
marqué que la pression baissait 
dans le gazoduc. Toutefois, au 
lieu de s'inquiéter de cette ano­
malie, il aurait simplement accru 
la quantité de gaz injectée. 

« Nous devrions tirer de tristes 
leçons de tout cela, a commenté 
M. Gorbatchev. Aucun progrès 
ne sera possible dans ce pays si 
nous en restons à un tel laxisme, 
qui ne fait que multiplier le nom­
bre des tragédies, aussi bien hu­
maines qu'économiques. Une fois 
de plus, il semble que cela aurait 
pu être évité. Ces catastrophes 
nous poursuivent.» 

En signe de deuil, les députés 
ont observe une minute de silen­
ce après l'intervention du prési­
dent, qui a été retransmise par la 
télévision. 

De plus, une journée de deuil 
national a été observée hier dans 
toutes les républiques soviéti­
ques, et une messe à la mémoire 
des victimes a été célébrée à la ca­
thédrale de Moscou par le métro­
polite Pirène, patriarche de Mos­
cou et de toutes les Russies. 
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«UPHOTO RtUTïR 

Un Pékinois qui avait tenté de stopper un détachement de chars 
fonçant sur lui sur l'avenue de la Paix Éternelle, s'est finalement 
retrouvé sur un blindé, a'où il fut tiré par des camarades. 

ponsables militaires de part et 
d'autre. Il a ajouté que les étu­
diants chinois pourraient prolon­
ger leur séjour aux Etats-Unis et 
que Washington aiderait les victi­
mes de la répression par le biais 
de la Croix rouge. 

Les sanctions américaines, qui 
pourraient croître si Pékin accen­
tue la répression mais qui reflè­
tent aussi une volonté du prési­
dent Bush de ne pas rompre avec 
la Chine, s'accompagnaient hier 
d'un véritable déluge de repré­
sailles à travers le monde: la CEE 
annulait des pourparlers com­
merciaux avec la Chine prévus 
hier à Bruxelles; un séminaire 
économique prévu à Genève avec 
la participation des filles de Deng 
Xiaoping et Yang Shangkun était 
annulé; la Suède annulait une vi­
site à Pékin de son ministre de la 
Défense, et une autre à Stoc­
kholm de l'ancien président chi­
nois Li Xiannian, et l'Australie 
annulait celle du premier minis­
tre Bob Hawke à Pékin; la Belgi­
que refusait de recevoir le minis­
tre chinois des Relations écono­
miques extérieures. 

Ailleurs, chargés d'affaires et 
ambassadeurs de Chine étaient 
« c o n v o q u e s » aux ministères des 
Affaires étrangères de pays où ils 
sont en poste. En URSS, le réfor­
miste Boris Eltsine parlait de 
«crime contre le peuple, comme à 
Tbilissi». En Europe de l'Est, 
c ' é ta i t aussi l ' i nd igna t ion : 
«Cessez votre violence», lançait 
Lech Walesa aux dirigeants chi­
nois; la télévision hongroise con­
damnait «tles massacres de Pé­
kin»; la Yougoslavie rapatriait 
ses ressortissants de Pékin. Au 
Vietnam, le quotidien des forces 
armées rapportait que « l e s trou­
pes chinoises ont tiré sur les ma­
nifestants». 

Par contre, la RDA et Cuba se 
rangeaient du côté du pouvoir. Le 
quotidien au PC est-allemand dé­
nonçait en effet «(la révolte con­
tre-révolutionnaire» en Chine et 
la radio-télévision cubaine impu­
tait la responsabilité du bain de 
sang de Pékin à « d e s éléments 
anti-socialistes». Pourtant, les 
communistes haïtiens condam­
naient « ia brutale répression » en 
Chine et leurs camarades d'Italie 
d é n o n ç a i e n t ce « m a s s a c r e 
inoui». À Florence, Shaofang 
Wang, une Chinoise de 22 ans, se 
suicidait hier après avoir reçu des 
nouvelles de Chine. 

En Asie, l'on assistait à une va­
gue de retraits massifs dans les 
banques chinoises installées à 
Hong Kong et à Macao, où la 
presse se mobilise et où le person­
nel de l'agence Chine-Nouvelle 
s'associe au deuil. A Londres, des 
députés demandaient que leur 
gouvernement réexamine le trai­
té de rétrocession de Hong Kong 
à la Chine, en 1997. Un journal 
pro-Pékin de Hong Kong con­
damnait les «(violences fascistes». 
Au lapon et en Corée du Sud, les 
milieux gouvernementaux et d'af­
faires prônaient la prudence dans 
la poursuite des investissements 
et des échanges avec la Chine. 

La guerre civile plane sur la Chine 

On apprenait par ailleurs hier 
que Li aurait reçu plusieurs coups 
de feu tirés par un jeune officier 
de police dimanche à Pékin, mais 

Su'il aurait survécu à cette tenta-
ve d'assassinat. 
Selon un quotidien de langue 

chinoise de Hong Kong, le Ming 
Pao. le premier ministre a été at­
teint de quatre balles tirées d'une 
certaine distance à son arrivée au 
Grand palais du peuple. 

L'officier a immédiatement été 
abattu et les membres de sa famil­
le ontété arrêtés, indique le quo­
tidien, citant «des sources biren 
informées à Pékin ». 

Le peuple s'organise 
Entre-temps, le pouvoir en Chi­

ne n'a toujours ni nom ni visage, 
48 heures après le massacre, dont 
le bilan s'établirait à des milliers 
de morts et des dizaines de mil­
liers de blessés. Le peuple chinois 
continue pourtant de se réorgani­
ser. Les cortèges funèbres se mul­
tiplient à Pékin, où des irréducti­
bles défient l'armée sur la place 
Tiananmen. Le gros des .étudiants 
se sont repliés sur les campus, où 
des gerbes de fleurs voisinent 
avec des pancartes annonçant 
«Mort d'une Nation» et «La Li­
berté Vaincra». 

La radio-télévision chinoise se 
contente de répéter que l'ordre de 
faire intervenir l'armée est venu 
de la Commission militaire cen­
trale, que préside Deng Xiaoping, 
84 ans, l'homme fort du régime, 
et dont les deux vice-présidents 
sont Yang Shangkun, 82 ans, et 
Zhao Ziyang, 69 ans, secrétaire-
général du parti. On est sans nou­
velles de celui-ci depuis le 20 mai. 
Deng lui-même n'a pas été vu de­
puis la visite de Mikhail Gorbat­
chev le 18 mai, date à laquelle le 
premier ministre Li Peng rejetait 
les demandes de démocratisation 
formulées par les étudiants. 

À Quito hier, le ministre chi­
nois des Affaires étrangères, Qian 
Qichen, jugeait «totalement logi­
ques» les revendications des étu­
diants, mais justifiait du même 
souffle l'intervention de l'armée 
«pour protéger les intérêts du 
peuple» contre une «mutinerie 
armée» menée par des «malfai­
teurs» infiltrés parmi les étu­
diants. 

En Chine, le peuple descendait 
dans les rues dans de grandes vil­
les comme Shanghai, Wuhan, 
Xian, Nankin, Changsha et Can­
ton, où l'on signalait des barrica­
des sur les routes et les voies fer­
rées. La détermination populaire 
était illustrée par un homme seul 
qui s'est placé devant une colon­
ne de chars à Pékin, obligeant 
celle-ci à stopper. 11 a ensuite 
grimpé sur le char de tête et tapé 
du poing sur l'écoutille, avant 
d'être secouru par d'autres civils. 

George Bush 
Dans une conférence de presse 

hier matin à la Maison-Blanche, 
le président George Bush a évo­
qué cet incident, abondamment 
télévisé, pour souligner à la fois 
«la volonté invincible de démo­
cratie du peuple chinois» et «les 
divisions au sein des forces ar­
mées», car, a-t-il dit, «les chars se 
sont arrêtés alors qu'ils auraient 
pu l'écraser». Il a ensuite annon­
cé la suspension des ventes d'ar­
mes publiques et privées à la Chi­
ne, ainsi que des visites de res-

LISTE 
New York voudrait dresser la liste des 
séropositifs 

me aussi que plus de 1000 bébés 
naissent de mères infectées cha­
que année. Les quartiers pauvres 
sont extrêmement touchés. On y 
retrouve 22 p. cent de tous les cas 
du pays. 

Pour obtenir des nouvelles de 
parents se trouvant en Chine 
d'après Canadian Press 

OTTAWA 

• Deux numéros de téléphone 
sans frais d'interurbain ont été 
placés par le ministère des Affai­
res extérieures à la disposition 
des Canadiens désireux d'obtenir 
des nouvel les de pa ren t s ou 
d'amis se trouvant en Chine. 

Il s'agit des numéros 1-800-267-
6788 et 1-800-267-6675. 

Le ministère a reçu dernière­
men t des cen ta ines d 'appe ls 
d'interlocuteurs inquiets des ré­
percussions que pourraient avoir 
sur des membres de leurs familles 
les sérieux désordres dont la Chi­
ne est présentement le théâtre, a 
signalé Christine Desloges, porte-
parole des Affaires extérieures. 

Quelque 600 Canadiens rési­
dent actuellement en Chine, la 
plupart à Pékin. 

D'autre part, plus de 50 p. cent 
des victimes proviennent mainte­
nant du milieu de la drogue, sur­
tout la cocaïne et le crack. Un 
portrait qui inquiète au plus haut 
point le commissaire à la santé. 
Les services de santé sont telle­
ment surchargés que les responsa­
bles se demandent ce qui va arri­
ver. Les sidéens occ upent déjà 
1600 lits dans les hôpitaux et on 
croit que la demande pourrait 
augmenter et atteindre 4000, en 
1993. «Nous n'avons pas encore 
atteint le point culminant de 
l'épidémie», dit M. loseph. 

Malgré les protestations, le res­
ponsable de la santé soutient que 
la ville de New York jouit d'une 
excellente cote en ce qui concer­
ne le respect des droits des indivi­
dus, la protection juridique et ad­
ministrative. «Nous sommes pro­
bablement les meilleurs de tout le 
pays», dit-il. 

Deux journalistes 
Lors de la plénière du matin, 

deux journalistes invités comme 
conférenciers ont critiqué l'iner­
tie des gouvernements devant le 
sida, lune Call wood, du quotidien 
torontois The Globe & Mail, et 
David Suzuki, journaliste spécia­
lisé dans le domaine scientifique, 
considèrent que le gouvernement 
canadien n'a pas adopté de vérita­
ble leadership dans cette lutte 
contre la mor t 

Selon M. Suzuki, «les gouver­
nements fédéral et provinciaux 
ont manqué à leur devoir». Re­
prenant l'expression utiMisée plus 
tôt par des manifestants, il les a 
accusés d'avoir un «comporte­
ment criminel.» 

Quant à Mme Callwood, son 
engagement social a soulevé les 
applaudissements de la foule. Elle 
a ouvert la première maison pour 
sidéens à Toronto, où 100 person­
nes sont décédées. 

Autre conférencier invité, le 
célèbre professeur Albert jac­
quard a expliqué que le sida nous 
avait tous placés dans le même 
bateau. Il faut se serrer les cou­
des, dit-il: l'essentiel, c'est d'éli­
miner le mépris. • 

POLOGNE 
Ecresance victoire de SoMderfce an 

Adolescente électrocutée dans le 
metro 

brûlée par le courant était passée 
de rouge à violet avant de noircir 
tout à fait. 

À l'hôpital 
Selon le récit d'une des amies 

de Mélanie, c'est en arrivant à 
l'hôpital qu'un homme dans la 
trentaine, interne ou infirmier, a 
suggéré de mettre de la glace sur 
la main blessée et leur a demandé 
de passer à l'admission pour ou­
vrir un dossier. 

«11 n'y avait personne à l'ad­
mission et on a dû crier de toutes 
nos forces pour qu'une femme 
vienne ouvrir son doss ier» , a ra­
conté l'amie de Mélanie. L'inter­
minable attente ne faisait que 
commencer. 

«Mélanie a perdu connaissance 
dans mes bras, raconte son amie. 
Les deux garçons se sont mis à 
hurler pour qu'on lui amène un 
fauteuil roulant, mais ils l'ont fi­
nalement trouvé eux-mêmes par­
ce que personne n'a répondu à 
leurs cris.» 

Pendant ce temps. Mélanie al­
lait de plus en plus mal et un des 
adolescents a appelé le père de la 
jeune fille, qui s'est précipité sur 
les lieux vers 23 h 30. 

En sa compagnie, les quatre a-
dolescents ont patienté jusqu'à 
3 h, dimanche matin, sans que 
personne ne s'occupe d'eux, si­
non pour déposer de nouvelles 
compresses d'eau froide sur la 
main blessée. 

Révoltée par le comportement 
du personnel, une des amies de 
Mélanie a affirmé à La Presse 
hier que personne ne semblait 
prendre leur histoire au sérieux. 

«C'est parce que nous étions 
des jeunes, que 1 un est un skin­
head et qu'une des filles a des mè­
ches de couleur dans les cheveux, 
a-t-elie lancé. Nous n'avons pas 
arrêté de crier pour avoir un mé­
decin mais personne n'est venu 
s'occuper d'elle.» 

Selon la jeune fille, Mélanie 
tremblait et était secouée de spas­
mes terribles, mais elle ne se plai­
gnait pas. Elle n'était qu'à demi-
consciente et ses paroles étaient 
incohérentes. Elle avait de la pei­
ne à respirer. 

Précisons enfin que selon une 
autre amie de Mélanie qui fré­
quentait la même école secondai­
re (Marguerite-dc-Lajemmerais, 
rue Sherbrooke est), la jeune fille 
devait subir des examens à la fin 
de l'année scolaire parce qu'elle 
souffrait d'arythmie cardiaque. 

Une enquête du coroner a été 
ouverte pour savoir exactement 
ce qui a pu se passer à l'hôpital et 
pourquoi la jeune Côté n'a pas 
reçu les soins appropriés dès son 
arrivée à l'hôpital malgré la gra­
vité évidente de sa blessure. 

Joint par La Presse hier, le di­
recteur général de l'hôpital Jean-
Talon , M. Pierre Ledoux, est de­
meuré silencieux un long mo­
ment après avoir entendu le récit 
de l 'incident et a assuré qu'il 
n'était pas au courant de la triste 
histoire de Mélanie. 

M. Ledoux a laissé entendre 
que le personnel présent à l'ur­
gence dans la nuit de samedi à di­
manche serait interrogé par la di­
rection des soins infirmiers et que 
toute la lumière pourrait être fai­
te sur cette affaire dans les jours 
qui viennent. • 

ouverts à la competition à ia Diè­
te — les 65 p. cent restants étant 
réservés au Parti communiste 
(POUP) et à ses deux partis alliés. 
Au Sénat, où la lutte était ouverte 
pour les 100 sièges. 92 candidats 
de Solidarité ont été élus dés le 
premier tour et huit sont en bal-
lotage pour le second tour du 18 
juin. 

Fait important , la Chambre 
haute deviendra ainsi un vérita­
ble bastion de l'opposition, qui 
jouira d'un droit de veto sur toute 
législation émanant de la Diète. 
Si Solidarité fait, comme sem­
blaient l ' i n d i q u e r les résultats 
provisoires d'hier, le plein de ses 
sièges, le régime ne disposera pas 
de la majorité des deux tiers à la 
Diète pour renverser un tel veto. 

Les principales figures de Soli­
darité ont toutes été confortable­
ment élues, avec des scores va­
riant de 60 à 80 p. cent, même là 
où leur adversaire était une per­
sonnalité connue de l'opposition. 
À Varsovie, l'acteur Andrzej La-
picki a ainsi écrasé l'ancien porte-
parole gouvernemental ferzy Ur­
ban; laeek Kuron, figure de proue 
de la dissidence, a battu, avec 66 
p. cent des voix, l'avocat démo­
crate-chrétien Wladyslaw Si la- | 
Nowicki, pourtant soutenu par 
l'Eglise. 

En Haute Silésie, Adam Mich-
nik n'a fait qu'une bouchée de 
Kazimierz Switon, fondateur des 
premiers syndicats libres du pays. 
Dans la circonscription de Suwal-
ki (nord-est), qui a également élu 
le professeur Bronïslaw Gere-
mek, principal conseiller de Lech 
Walesa, le cinéaste Andrzej Waj-
da a obtenu dix fois plus de voix 
que son rival, le général Tadeusz 
Szacilo, chef de la direction poli­
tique de l'armée. 

Plus inquiétant encore pour le 
POUP est le désaveu cinglant es­
suyé par la «liste nationale», sur 
laquelle figuraient les 35 princi­
paux dirigeants du pays, dont plu­
sieurs affichés comme «réforma­
teurs»: le premier ministre Miec-
zyslaw Rakowki, et deux des 
interlocuteurs privilégiés de Lech 
Walesa, Stanislaw Ciosek, mem­
bre du Bureau politique, et le gé­
néral Czeslaw Kiszczak, ministre 
de l'Intérieur. 

Malgré l'appel de dernière mi­
nute de Walesa invitant les élec­
teurs à ne pas rayer le nom des 
communistes réformateurs, seuls 
trois membres semblaient avoir 
une chance de passer la barre des 
50 p. cent, nécessaire pour être 
élu. La loi électorale ne prévoit 
pas de ballolage pour cette liste 
et, le cas échéant, le nombre de 
députés à la Diète sera réduit do. 
nombre de non-élus. 

Mais on voit mal le POUP ac­
cepter que ses dirigeants soient 
ainsi exclus du Parlement. Un re­
cours constitutionnel parait donc 
inévitable, l'annulation pure et 
simple du scrutin ou un coup de 
force étant dans le contexte pré­
sent de crise économique propre­
ment impensables, voire suicidai­
res. De toutes façons, le Parti et 
ses alliés contrôleraient toujours 
au moins 55 p. cent des sièges. 

«Nous étions conscients du ris­
que que comporte la démocratie, 
et ce risque a été calculé», a ad­
mis avec une belle franchise le 
porte-parole du Comité central. 
Dans quel but? Rappelant l'offre 
de former «une grande coali­
tion», faite vendredi à l'opposi­
tion par le futur président Jaru-
zelski, M. Bisztyga a été très ex­
plicite. «Le premier pas à faire 
pour l'opposition est maintenant 
d'assumer sa co-responsabilité 
pour maintenir l'ordre dans ce 
pays». 

En clair, cela veut dire: comme 
les remèdes à la crise économique 
promettent d'être amers et impo­
pulaires, autant en faire porter ' 
une partie de l'odieux par une op­
position devenue soudain «parte- „ 
naire», au prix de quelques «bon­
bons» démocratiques propres à 
amadouer, de plus, les bailleurs 
de fonds occidentaux. 

Solidarité, par la bouche d'un 
de ses conseillers les plus modé­
rés, Bronislaw Geremek, a rejeté 
hier toute participation à un gou­
vernement de coali t ion. Mais 
l 'opposition, a-t-il ajouté, est 
prête à «partager les responsabili­
tés» des réformes sous une forme 
qui reste à définir. 

Sur ce chemin de la coopéra­
tion, Solidarité ne peut cepen­
dant s'avancer qu'avec prudence, 
le fort taux d'abstention de di­
manche, supérieur à 35 p. cent, 
en est la preuve. Walesa n'a pas 
caché sa déception que l'appel de 
l'aile radicale ait été aussi suivi. 
Nombre de Polonais restent ma­
nifestement encore très scepti­
ques devant toute forme de dialo­
gue avec le pouvoir communiste. 

Des partisans même du syndi­
cat, comme l'historien Marian 
Drozdowski, prédisent que Soli­
darité se scindera inévitablement 
dans les mois à venir en deux par­
ties: une aile politique pragmati­
que, plus partisane d'une écono­
mie de marché, et une aile syndi­
cale vouée à la défense de la < 
sécurité d'emploi et du maintien 
du niveau de vie des travailleurs. 

D'autres partis (chrétien-démo­
crate, agrarien, social-démocrate) 
se manifesteront d'ici aux pro­
chaines élections qui seront tota­
lement libres et démocratiques 
dans quatre ans, si le pouvoir 
tient sa parole. Ce qui semble 
bien problématique après la ra­
clée qu'il a subie dimanche. • 
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Un homme 
blesse sa 
femme et 
se suicide 

I I P K O N 

• Le village de Saint-Rene-
de-Matane, au nord de Ri-
mouski. a été secoué, hier, 
par un terrible drame fami­
lial qui s'est terminé par le 
suicide d'un homme. 

Pierre-Paul Fournier, âgé 
de 54 ans. et père de trois 
enfants, s'est donné la mort, 
dimanche soir, après avoir 
blessé sa femme, Monique 
Garon, 49 ans, d'un coup de 
carabine de chasse au visa­
ge. 

Son corps a été découvert 
par la police, hier matin, à 
l'arrière de ta maison de ses 
voisins, située au I57, route 
I95. à Saint-René-de-Mata-
ne. 

« | e suis bien contente 
qu'il soit mort», a confié la 
fille de Mme Garon, Méla-
nie Truchon, 12 ans. «Pier­
re-Paul et ma mère se dispu­
taient tout le temps. Depuis 
deux semaines, ils ne vi­
vaient plus ensemble.» 

Mélanie é ta i t dans sa 
chambre au sous-sol, di­
manche soir, lorsqu'elle a 
en tendu sa mère et son 
beau-père se d i spu te r . 
« Pierre-Paul est parti en 
claquant la porte. Il est ren­
tré par en arrière et a de­
mandé à ma mère: 'Pensais-
tu te débarasser de moi 
comme ça '? |e les ai enten­
du dans la chambre à cou­
cher . A un moment , ma 
mère a dit: 'Fais pas ça Pier­
re-Paul... Mélanie va rester 
marquée.'» 

Paniquée à l'idée que son 
beau-père voulait tuer sa 
mère, la fillette a couru pré­
venir la police. Elle s'est bu­
tée à une porte close avant 
d'aboutir chez le deuxième 
voisin, au 157, de la route 
I95. 

«|e venais d'arriver chez 
les Chassé quand maman 
m'a appelée pour me dire de 
ne pas m'inquiéter et de 
rentrer. Mais, en arrivant, 
quand j'ai dit à Pierre-Paul 
que j'avais téléphoné à la 
police, il s'est encore fâché 
et il a dit tout bas: ' |c vais 
vous flamber la cervelle tou­
tes les deux...'» 

En entendant ça, Mélanie 
et sa mère sont reparties 
chez les Chassé. À peine ve­
naient-elles de s'assoir dans 
la cuisine, en compagnie 
des deux fils et de la fille de 
M. Chassé, qu'un coup de 
feu faisait éclater la vitre du 
salon. Mme Garon a reçu 
une décharge de carabine 
en plein visage et deux au­
tres personnes ont été légè­
rement blessées. 

« Tout le monde s'est 
énervé», a raconté Ruth 
Chassé, âgée de 28 ans. «On 
a fermé la lumière et on 
s'est couché par terre. On 
était certain que M. Four­
nier allait recommencer. 
Dans l'énervement, person­
ne n'a entendu un autre 
coup de feu.» 

Les ambulanciers sont ar­
rivés quelques minutes plus 
t a rd . Mme Garon a été 
transportée à l'hôpital de 
l 'Enfant-|ésus à Québec. 
Son son état est jugé satisa-
faisant. Les agents de la Sû­
reté du Québec ont établi 
un périmètre de sécurité au­
tour de la maison de Mme 
Garon , c royan t que M. 
Fournier s'y était réfugié. 
Ce n'est qu'au lever du jour 
hier qu'ils ont trouvé son 
corps à l'arrière de la mai­
son des Chassé. 

Mini-réseau 
de trafiquants 
chez Bell 
Helicopter 
• Onze personnes, dont huit em­
ployés et ex-employés de la com­
pagnie Bell Helicopter, à Mirabel, 
devront répondre d'accusations 
de trafic de stupéfiants. 

À la demande de Bell Helicop­
ter, la Sûreté du Québec a ouvert 
une enquête au début de mars. 
Mercredi dernier, dans des per­
quisitions à Saint-Eustache et à 
Montréal, trois onces de cocaïne 
et un kilogramme de haschisch 
ont été saisis. 

Six suspects ont déjà comparu 
en cour à Montréal et à Saint-fé-
rôme. Quatre autres seront accu­
sés prochainement par somma­
tion. Un dernier est toujours re­
cherché. L'un des individus, p a r 
ailleurs, a été accusé de vol d'ou­
tils d'une valeur de moins de 
$1000. 

«Il s'agissait d'un petit réseau 
presque interne», a souligné une 
source policière. 

Une congressiste perd son porte-monnaie et 
$3000 et retrouve le tout grâce à un réfugié 
C A R O L I N E M O N T M T I T 

• Un jeune réfugié politique co­
lombien a remis hier à une so­
ciologue brésilienne, venue as­
sister au congrès sur le sida, un 
porte -monnaie c o n t e n a n t 
$3000. Il l'avait trouvé à la fer­
meture d'un restaurant Better, 
où il travaille comme plongeur, 
sous une table où elle l'avait 
laissé tombé avant de partir. 

José Torres a 20 ans. Ses pa­
rents, sa soeur et lui ont quitté 
la ville de Bogota, en Colombie, 
en toute hâte il y a quatre mois. 
Son père, marchand de laine, ne 
pouvait plus répondre au chan­
tage financier de la mafia co­
lombienne. Les membres de la 
famille ont fui ie pays sous pei­
ne d'être tués ou séquestrés. 

Ils habitent à sept dans un 
quatre pièces et demi, avec les 
seuls salaires d'un cousin, qui 
fait des ménages, et de lose, qui 
gagne $180 par semaine comme 
plongeur chez Better, sur la rue 
Stanley. Ils ont obtenu leur sta­
tut de réfugiés politiques il y a 
dix jours. Il dit avoir appris 
l'honnêteté et les valeurs mora­
les lorsqu'il était petit. 

«L'argent que je gagne sert à 
épargner pour trouver un loge­
ment à nous», explique-t-il, mo­
destement. 

(osé tient surtout à démontrer 
à l'opinion publique que beau­
coup d'immigrants comme lui 
ne méritent pas la mauvaise 
presse qu'on leur prête. 

Gabriela Otilia Silva Leite, 
Brésilienne, est aujourd'hui so­
ciologue. Prostituée dès l'âge 
dix ans, elle fait aujourd'hui 
partie d'un comité international 
d'aide aux prostituées. C'est à ce 
titre, et pour aider les prosti­
tuées brésiliennes, qu'elle assis­
te au Congrès sur le sida de 
Montréal. Elle était très fatiguée 
de sa première journée de con­
gressiste lorsqu'elle a quitté le 
restaurant Better dimanche soir. 

«Le gros inconvénient du 
congrès, c'est qu'il n'y a pas de 
traduction simultanée en espa­
gnol ou en portugais, explique-t­
o i l e , très émue de l'incident, 
l'étais donc très fatiguée d'avoir 
parlé anglais toute la journée et 
j'ai laissé tomber mon porte-
monnaie avant de quitter le res­
taurant, où j'étais venue manger 
avec des amis. » 

José, qui était quasi seul dans 
le restaurant au moment de la 

Mme Gabriela Leite était tout sourire: José, 20 ans, lui a remis son porte-monnaie où rien ne 
manquait. PHOTO RENÉ PICARD. upn»s« 

trouvaille, a tranquillement ap­
porté le porte-feuille chez lui, 
en laissant une note au travail si 
quiconque le réclamait. Mme 
Leite, qui loge sur le campus de 
l'Université McGill, n'est reve­
nue que le lundi matin au res­
taurant, s'apercevant de son ou­
bli. 

« l ' é t a i s désespérée . Mon 
porte-monnaie ne contenait pas 
que mon argent à moi, mais aus­

si l'argent que je dois à l'institu­
tion pour laquelle je travaille au 
Brésil, rappelle-t-elle. l 'étais 
complètement abasourdie. Au 
Brésil, les gens sont tellement 
pauvres qu'on ne penserait ja­
mais re t rouver une tel le 
somme.» 

Tout le monde a tenu à souli­
gner la réputation surfaite à la 
plupart des immigrants et réfu­
giés politiques à Montréal. 

«Dans les pays du premier 
monde, tout le monde croit que 
les latinos sont des voleurs», ex­
plique Mme Leite. 

«Beaucoup d'immigrants qui 
travaillent dans la restauration 
sont exploités et maltraités, dé­
clare Pierre-Yves Côté, le pro­
priétaire de l 'établissement. 
Pourtant, beaucoup d'entre eux 
sont d'une honnêteté à tomber 
sur le dos. » 

Un malfaisant 
tire sur 
des autos 
C I L I E S S T - J E A N 

• Un déploiement important de 
forces policières est demeuré vain 
hier après-midi rue Querbes, dans • 
le quartier Parc-Extension, où 
l'on a cherché pendant plus de 
deux heures quelqu'un qui a brise 
les glaces d'un taxi et d'une auto­
patrouille de la police de la CUM 
qui passaient dans la rue. sans 
doute avec des plombs tirés avec 
un lance-pierres. Personne n'a été 
blessé, cependant. 

L'incident a commencé vers 
11 h 30, quand un taxi qui circu­
lait direction sud, au nord de la 
rue larry, a été atteint par le pre­
mier projectile. La glace arrière 
gauche du véhicule a volé en 
éclats. La police a été appelée. 

L'auto-patrouille 42-6, à bord 
de laquelle prenaient place les 
constables Tony lannantuoni et 
Robert Barcarolo. a été dépêchée 
sur les lieux. La vitre arrière gau­
che de l'auto-patrouille a été pul­
vérisée de la même manière que 
celle du taxi. Les policiers ont de­
mandé du renfort. 

Des policiers de la section tech­
nique sont arrivés et ont fouillé 
sans succès plusieurs maisons du 
voisinage. De son côté, un poli­
cier de la section Identité judiciai­
re n'a pu trouver de projectiles 
dans les véhicules atteints. 

Conclusion, selon le directeur 
du 42, M. Robert Côté: les projec­
tiles pourraient être des billes de 
métal qui n'auraient pas pénétré 
dans les voitures. 

Pas de trou 
M. Côté a noté au cours d'une 

conférence de presse impromptue 
que cette hypothèse concordait 
avec la destruction totale des gla­
ces des deux autos: « Une balle au­
rait fait un trou et serait proba­
blement ressortie de l'autre côté; 
le point d'entrée aurait été nette­
ment identifié et le tour se serait 
étoile.» 

• D'autre part, ni le chauffeur de 
taxi ni les policiers du 42-6 n'au­
raient entendu de détonation. 

Le tronçon de la rue Querbes 
où est survenu l'incident est resté 
fermé jusqu'à vers 14 h 15. a-t-on 
signalé en fin d'après-midi au 
poste 42, mais les recherches dans 
le but de retrouver les projectiles 
sont restées vaines. -

M. Côté assure qu'aucun autre 
incident impliquant une catapul­
te ou des billes d'acier n'est surve­
nu récemment dans le quartier. 

Paix dans les parcs à Outremont et ailleurs 
Les patrouilles effectuées le soir dans les parcs rassurent les citoyens 
D A N I E L L E B O N N E A U 

• Maintenant que dans les parcs 
Saint-Viateur et Outremont, des 
gardiens âgés de plus de 35 ans et 
non armes ont remplacé les gar­
diens de la firme Garda engagés 
par la Ville d'Outremont, il y a 
trois semaines, les citoyens de cet­
te municipalité semblent être sa­
tisfaits. 

Personne n'a en effet soulevé la 
question, hier soir, à l'assemblée 
publique du Conseil municipal 
d'Outremont. Le maire Jérôme 
Choquette n'a toutefois pu s'em­
pêcher de faire allusion à la fu­
reur qu'a suscitée l'embauche, 
pendant 11 jours, jusqu'au 28 mai 
dernier, de gardes armés de la fir­
me Garda dans les parcs. 

À des ci toyens qui deman­
daient une surveillance accrue du 
terrain situé à l'extrémité nord-

est du parc de la Montagne, où 
une jeune femme a été assassinée 
le mois dernier, il en a profité 
pour répondre: «Quand les gens 
trouvent curieux qu'on prenne 
des moyens pour protéger les 
lieux publics, ils devraient se dire 
qu'ils sont menacés. » À une autre 
occasion, il a déclaré que les mé­
dias lui avaient fait critiquer la 
police, mais qu'il tenait à dire 
«qu'elle fait tout son possible. 
Après un incident dans un parc, 
récemment, on l'a appelée et qua­
tre voitures sont arrivées immé­
diatement.» 

Sur le territoire de la CUM, les 
policiers ne semblent pas avoir 
reçu de directive particulière. 
C'est le bon jugement des poli­
ciers qui prime. Et ils n'intervien­
nent, souvent, que s'ils reçoivent 
une plainte. 

C'est le cas, par exemple, au 
poste 33, au centre-ville de Mont­
réal. Seule exception: le Carré 

Saint-Louis, sur la rue Saint-De­
nis. À cet endroit, ils font stricte­
ment respecter le règlement de la 
ville stipulant que les parcs muni­
cipaux et les lieux publics sont 
fermés entre minuit et 6 h.' 

«Les gens qui demeurent aux 
alentours du Carré se plaignaient 
trop du bruit et des chicanes qui 
éclataient la nuit, a expliqué le 
capitaine Marcel Parent. Mais ail­
leurs, en périphérie, c'est diffé­
rent. S'il fait très chaud et que 
quelqu'un s'installe calmement 
dans un parc, on va le tolérer.» 

À Anjou, où les parcs ferment à 
23 h 30, les policiers font aussi ap­
pel à leur jugement. 

«Si les gens font du bruit et dé­
rangent le voisinage, ils seront 
traduits devant le tribunal muni­
cipal, a expliqué un policier du 
poste 54. Mais c'est toujours une 
question de gros bon sens. G é n é -

ralement, on n'intervient que si 
on reçoit des plaintes.» 

À Longueuil, par contre, depuis 
environ trois ans, une attention 
particulière est accordée à la sé­
curité dans les parcs. Tous les 
soirs, jusqu'à I h 30, une escouade 
de prévention patrouille les parcs 
en motocyclette et veille à ce que 
tout soit calme. 

«Avec une moto, les policiers 
sont plus visibles et peuvent plus 
facilement se faufiler partout, a 
déclaré l'inspecteur Gérald Desè-
ve. Mais notre politique est une 
politique de vérification et non 
d'expulsion. Si les gens ne font 
pas de trouble, les policiers vont 
jaser un peu avec eux et ne leur 
demanderont pas de quitter les 
lieux.» 

À Laval, où au début des an­
nées 80, des jeunes faisaient la 
pluie et le beau temps dans les 
parcs, les policiers ont aussi déci­

dé de prendre le taureau par les 
cornes. 

Depuis le 21 mai, trois policiers 
compilent les plaintes, visitent les 
citoyens habitant près des parcs 
pour recueillir leurs commentai­
res et font un suivi. Le Centre de 
la nature fait notamment l'objet 
d'une surveillance accrue. 

«Depuis 1984, on applique sé­
vèrement le règlement, qui pré­
voit notamment que les parcs fer­
ment à 22 h et les plateaux spor­
tifs à 23 h 30, a expliqué hier le 
sergent Claude Yvinec, responsa­
ble de la section prévention. La 
situation s'est grandement amé­
liorée. Le vandalisme sur les cha­
lets des parcs, le bruit, la consom­
mation d'alcool et le bris des bou­
teil les de bière ont 
considérablement diminué. Le 
suivi est serré, surtout au début 
de la période estivale. On ne per­
dra pas le contrôle.» 

Un jeune homme perd la maîtrise de son auto et se tue 
G I L L E S S T - J M N 

• Un jeune homme de 20 ans est 
mort dans, la nuit d'hier après 
avoir perdu la maîtrise de sa voi* 
ture face au 3345, rue Perras à 
Saint-Hubert, sur la Rive-Sud. 

La victime, Éric Olivier, domi­
cilié au 3111, rue Landry dans la 
même ville, est morte sur le 
coup. Peu après minuit sa voitu­
re, une Nissan 200 SX, a embou­
ti une clôture et enfoncé une sé­
rie de poteaux, dont l'un a,tra­
versé la vo i tu re , b lessant 
mortellement le conducteur à la 
tête. 

La jeune compagne de la victi­
me s'en est tirée indemne, parce 
qu'elle dormait à ce moment-là 
et qu'elle avait incliné le dossier 
de son siège, estime la police. 

Une autopsie doit être prati­
quée au Laboratoire de médeci­
ne légale. Le sergent-détective 
Jean-Paul Giguère, de la Sûreté 
municipale de Saint-Hubert, en-' 
quête sur cet accident. 

Notons, pour-rappeler un cas 
célèbre, que le joueur de hockey 
Guy La fleur était passé à un che­
veu de la mort, il y a quelques 
années dans des circonstances 
semblables. Sa voiture avait em­
bouti une clôture, et un poteau 
qui avait défoncé son pare-brise 
était passé à quelques centimè­
tres de sa tète. Éric Olivier a été tue par un des poteaux de la clôture. PHOTO t l P T M * 

D'autre part, trois personnes 
ont échappé à une mort atroce 
sur l'autoroute 40 à la hauteur 
de Charlemagne, tôt hier matin. 
La Chevrolet Corsica dans la­
quelle elles prenaient place a été 
prise en étau entre deux ca­
mions à remorque. L'accident 
est survenu à 6h 50, en direction 
ouest, à quelque 600 mètres du 
viaduc de l'autoroute 640. 

Selon la Sûreté du Québec, il 
semble que le conducteur d'un 
camion à remorque ait suivi la 
voiture de trop près, et qu'il 
n'ait pu freiner assez rapide­
ment quand un bouchon de cir­
culation s'est formé soudaine­
ment. Le camion a projeté la voi­
ture contre un autre camion à 
remorque. 

Selon un policier, aucune des 
trois personnes qui prenaient 
place dans la voiture n'aurait 
subi de blessures sérieuses; l'une 
d'entre elles s'en serait même ti­
rée indemne. 

Il a fallu utiliser des pinces de 
survie pour les tirer de leur fâ­
cheuse posture. 

La circulation sur l'autoroute 
a été perturbée pendant plus de 
deux heures. Des policiers des 
détachements de Lachenaie et 
Montréal-Métro de la SQ ont du 
intervenir, de même que leurs 
confrères de Terrebonne. 

Il semble qu'aucune accusa­
tion ne sera portée dans cette af­
faire. 
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Procès de deux policiers de la CUM 
accusés de voies de fait 
LISA B I N S S B 

• Un étudiant en droit à l'Uni­
versité de Toronto a raconté hier, 
au debut du procès de deux poli­
ciers de la CUM accuses de voies 
de fait avec lesions corporelles, 
comment il a été arrêté et malme­
né jusqu'à la perte de conscience 
par les deux policiers aux petites 
heures du 31 mai I987. au mo­
ment où il sortait d'un bar dans 
l'ouest de la métropole, en com­
pagnie d'un ami. 

Les deux constables accuses re­
lativement à cet incident sont 
René Tapp et Stéphane Denis. Le 
procès, présidé par le juge lean Fi-
liatreault de la Cour supérieure, 
se déroule devant un jury compo­
se de sept femmes et de cinq hom­
mes. 

David Cowling. 22 ans. qui ve­
nait de terminer ses études en 
économie et en relations indus­
trielles à McGill au moment de 

l'incident, a expliqué que vers 
3h 15. le 31 mai 1967. il sortait 
d'un bar sur la rue Stanley en 
compagnie d'un ami. Une auto­
patrouille est arrivé» rapidement 
devant l'établissement et un poli­
cier est débarqué et a crié, en 
français, quelque chose aux per­
sonnes rassemblées devant le bar. 

M. Cowling, qui ne comprend 
pas le français, a demandé au po­
licier ce qu H voulait, mais ce der­
nier n'a pas réagi. Son auto étant 
stationnée à environ 15 métrés 
du bar en question. M. Cowling 
et son ami se sont dirigés vers le 
véhicule. Un autre constable s'est 
approché et leur a demandé, en 
anglais cette fois, de continuer à 
circuler. M. Cowling a tenté de 
lui expliquer qu'il était rendu à la 
hauteur de son auto et qu'il ne 
voulait pas aller plus loin. 

Il a été arrêté sur le champ, 
amené de force à l'auto-patrouil-
le. projeté sur la valise arrière du 
véhicule et un policier a cogné sa 

Un citoyen conteste 
la loi sur les stupéfiants 
L I S A D I N S S E 

• Robert Hamon, accusé en sep­
tembre 1988 de possession et de 

• culture d'une quinzaine de plants 
de cannabis, a décidé hier à l'ou-

' verture de son procès devant le 
- juge lean Longtin, de la Cour du 
' Québec, de contester la constitu-

tionnalité de la loi sur les stupé­
fiants. 

M. Hamon, représenté par Me 
Pierre Cloutier, en se basant sur 
la Charte canadienne des droits 
et libertés, consteste plus particu-

. lièrement la classification et la 
prohibition de la simple posses-

! sion et de la culture de cannabis à 
des fins de consommation per­
sonnelle. 

Me Cloutier a expliqué que son 
; client entend démontrer, à l'aide 
! de témoins experts, que le canna­

bis n'est pas un «stupéfiant», ou 
' un «narcotique» et, par consé­

quent ne devrait pas être classé 
dans la Loi sur les stupéfiants. Le 
cannabis, toujours selon les argu­
ments de Me Cloutier, est un sim-

; pie «modificateur d 'humeur», 

une drogue douce qui ne crée au* 
cune pharmacodépendance. 

Cette mauvaise classification, 
soutient-t-iI, a pour effet de violer 
les droit à l'égalité devant la loi et 
à la non discrimination des «ci* 
toyens adultes» qui possèdent ou 
cultivent ce produit, à des fins de 
consommation personnelle, puis­
que la lot les associe aux consom­
mateurs de drogues «fortes», 
comme l'héroïne et la morphine, 
avec les mêmes conséquences au 
niveau pénal. 

M. Hamon, a toutefois précisé 
son avocat, est d'accord pour que 
les enfants et les adolescents 
soient soumis i une réglementa­
tion sévère en ce oui a trait au 
cannabis et autres drogues. Mais, 
il n'est plus d'accord pour que 
«l'Etat s'arroge le droit arbitraire 
de nier la liberté de conscience 
des citoyens adultes et d'interve­
nir de la sorte dans leur vie pri­
vée.» 

Au besoin, il entend poursuivre 
sa lutte jusqu'à la Cour suprême 
du Canada contre cette loi «injus­
te, discriminatoire et déraisonna­
ble.» 

Poursuite de $300000 
contre The Gazette 
LISA B I N S S E 

• Réal Laperrière Inc., une en­
treprise qui fabrique et distribue 
des prothèses mammaires en 
mousse de polyuréthane, a inten­
té hier une poursuite en domma­
ges et intérêts de $ 300 000 contre 
le quotidien The Gazette et un de 
ses journalistes relativement à 
une série d'articles publiés au dé­
but de l'année sur ce genre de 
prothèses. 

L'entreprise affirme dans sa* 
poursuite que les articles, publiés 
en janvier, février, mars et avril 
dernier, sont diffamatoires et 
portent atteinte à la réputation et 
aux intérêts financiers de l'entre­
prise. 

Celle-ci allègue que les articles 
ins inuen t que les p ro thèses 
qu'elle distribue sont cancérigè­
nes et laissent croire que l'entre­
prise cherche à cacher la chose au 
public, sans fournir d'autres preu­
ves que de prétendues expérien­
ces de l'Université de Floride. Les 
prothèses ne sont pas cancérigè­
nes, affirme l'entreprise. 

Réal Laperrière Inc. soutient 
que le quotidien anglophone, qui 
a refusé de se rétracter ou d'ac­

corder à l'entreprise un droit de 
réponse, a diffusé des informa­
tions non prouvées, fausses, tron­
quées, tendancieuses et contraires 
à l'état actuel des connaissances 
médicales. 

Les articles, selon l'entreprise, 
passent sous silence certains faits: 
que ces expériences ont été con­
duites dans des conditions de la­
boratoire impossibles à reprodui­
re à l'intérieur d'un organisme vi­
vant ; que ces expériences ont été 
conduites au profit d'un avocat 
américain et avec l'intention dé­
clarée de constituer une preuve 
dans une instance contentieuse. 

Selon la poursuite, les articles 
omettent aussi de préciser que les 
prothèses en question sont utili­
sées depuis 20 ans en chirurgie de 
reconstruction, notamment en 
chirurgie cardiaque, sans que des 
publications scientifiques et mé­
dicales aient jamais fait état d'ef­
fets indésirables et encore moins 
qu'elles soient cancérigènes. 

La poursuite a été prise contre 
Clark Davey, Mark Harrison, Ni­
cholas Regush, respectivement di­
recteur, rédacteur en chef et jour­
naliste du quotidien The Gazette, 
ainsi que contre Southarn Inc et 
Southam Newspaper. 

tête à quelques reprises contre la 
valise. Il a dit avoir reçu aussi des 
coups derrière la tête. Au mo­
ment d'entrer dans le véhicule, sa 
tète a frappé violemment le cadre 
de la portière et il a perdu con­
naissance quelques secondes. 
Dans l'auto, il a reçu un coup de 
poing au nez et, à l'intérieur du 
poste 23, il a été projeté à terre. 

Il a pu quitter le poste de police 
vers 7 h 00. Pendant les quelques 
heures qu'il a passées en cellule, il 
a pu appeler un avocat de l'aide 
juridique et il a été informé qu'il 
était accusé de voies de fait et 
d'une autre accusation (non pré­
cisée) en vertu d'un règlement 
municipal. 

Ayant vomi et souffrant de 
maux de tète et de nausées, M. 
Cowling s'est rendu à l'hôpital 
Général de Montréal où on a dia-

Kstique une commotion céré-
e mineure. 

t e procès se poursuit aujour­
d'hui. 

Parc LaDauversière : St-Léonard 
surseoit au changement de zonage 
F L O K I A N B E R N A R D 

• L'administration municipale 
de Saint-Léonard a fait marche 
arrière, hier soir, et a décidé de 
reporter à l'automne seulement 
le projet de règlement pré­
voyant la construction d'une ré­
sidence pour personnes âgées 
sur un terrain faisant partie du 
parc LaDauversière. 

En outre.de façon explicite, 
le maire Raymond Renaud a in­
vité tous ceux qui s'opposent à 
ce projet de ne pas hésiter, le 
moment venu, à voter contre la 
disparition d'un espace vert. 

Devant, une salle remplie à 
pleine capacité de citoyens bien 
résolus à ne pas sacrifier le 
moindre centimètre carré du 
parc LaDauversière, les conseil­
lers, à l'unanimité, ont voté en 

faveur du retrait temporaire du 
règlement controversé. Avant 
que le règlement soit de nou­
veau présenté, vers la mi-sep­
tembre, l'administration s'est 
formellement engagée à convo­
quer une séance d'information, 
en presence de l'architecte res­
ponsable des plans de construc­
tion de la résidence pour per­
sonnes Agées. 

Les élus de Saint-Léonard au­
ront de la difficulté à modifier 
le zonage d'une partie du parc 
LaDauversière. Tous les ci­
toyens qui sont intervenus, hier 
soir, au cours de la séance spé­
ciale du conseil, ont clairement 
démontré qu'ils s'opposeront 
vivement à ce qu'on touche non 
seulement au parc LaDauversiè­
re. mais à n'importe quel espace 
vert de Saint-Léonard. « A 
Saint-Léonard, on tient à nos 

parcs. C'est un principe sacre. 
Nous ne permettront jamais 
que la ville ampute la moindre 
parcelle d'un parc, même pour 
bâtir une église», a déclaré un 
citoyen, aux applaudissements 
de l'assistance. Et un autre de 
renchérir: «Si nous permettons 
la moindre concession, ce sera 
l'engrenage. Dans quelques an­
nées, des constructions s'élève­
ront dans tous les parcs de la 
ville. Les parcs, on n'y touche 
plus à Saint-Léonard». 

Plusieurs citoyens ont égale­
ment blâmé les élus d'avoir es­
sayé de faire adopter le projet 
de modification de zonage à la 
vapeur, sans consultation publi­
que, avec une assemblée des 
électeurs prévue en pleine pé­
riode des vacances estivales, du­
rant juillet. 

Le solde 
semi-annuel de créations 

pour hommes 
de Holt Renfrew 

commence aujourd'hui. 
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Le choix de certains terrains de Laval qu'on voulait 
soustraire au zonage agricole laisse perplexe 
A N D R E N O E L 

• Les dés étaient-ils pipés d'avan­
ce par la Commission de protec­
tion du territoire agricole du 
Québec (CPTAQ) dans l'affaire 
de la modification de zonage à 
Uval? 

C'est ce qu'a laissé entendre 
l'Opposition, hier, à l'Assemblée 
nationale. L'analyse de certaines 
décisions de la CPTAQ. briève­
ment décrites dans La Presse il y 
a deux semaines, suscite en effet 
plusieurs interrogations. 

En attendant les résultats de 
l'enquête décidée par le premier 
ministre Robert Bourassa, la 
grande question demeure: pour-

3uoi la CPTAQ a-t-elle proposé 
es modifications de zonage sur 

certains terrains, plutôt que sur 
d'autres? 

Pourquoi les modifications 
proposées au conseil des minis­
tres touchent-elles notamment 
700 hectares (73 millions de 

Clieds carrés) de la société Monit 
nternational, dirigée par la fa­

mille Kotler? 
Depuis quatre ans, la société 

Monit International est revenue à 

la charge à plusieurs reprises 
pour soustraire au zonage agrico­
le plusieurs de ses terrains, entre 
autres situés au nord de 
l'autoroute 440 et à l'ouest du 

Prolongement prévu de 
autoroute 25. 

La demande la plus importante 
a été entendue par le président 
même de la commission, Pierre-
Luc Blain. Les agriculteurs qui 
cultivent les terres à côté de celles 
de Monit ne sont pas mis au cou­
rant de la démarche. Dans une 
décision rendue en août 1985, M. 
Blain accepte les réclamations de 
Monit et exclut 200 hectares de la 
zone agricole. 

M. Blain reconnaît alors que les 
sols sont de bonne qualité. Mais il 
souligne que la CPTAQ a traité la 
demande du promoteur «dans le 
même esprit que si elle avait à re­
négocier la zone agricole de la 
municipalité». 

À l'époque, le gouvernement 
du Québec met en doute cette in­
terprétation, qui laisse croire que 
la protection des terres n'est pas 
le principal souci de la CPTAQ. 
L'Union des producteurs agrico­
les conteste la décision. Le procu­
reur général délègue un avocat du 

Le maire Lefebvre fait ses 
adieux aux Lavallois 
J E A N - P A U L 
C M A R B O N N E A U 

• À l'assemblée du conseil muni­
cipal de Laval, hier soir, pour la 
première fois dans l'histoire de 
cette ville, un maire élu a fait ses 
adieux à ses concitoyens cinq 
mois avant la tenue des élections. 

M. Claude Lefebvre a eu droit à 
une ovation de tous les membres 
du conseil ainsi que des quelque 
200 personnes qui prenaient pla­
ce dans la salle. Le chef de l'oppo­
sition, M. Maurice Clermont, a 
même secondé une proposition 
de remerciement présentée par 
M. Gilles Vaillancourt. Ce der­
nier deviendra jeudi maire de La­
val. 

M. Lefebvre, 60 ans, devient le 
premier maire de Laval à quitter 
ses fonctions sans avoir été défait 
à une élection. Sa démission sera 
effective jeudi à l'assemblée ex­
traordinaire du conseil. 

Si la première partie de l'as­
semblée s'est déroulée dans la sé­
rénité quasi complète, la période 
consacrée aux affaires nouvelles a 

donné lieu à une sortie du con­
seiller lean-facques Beldle. Celui-
ci considère insidieux et tendan­
cieux un article publié dans un 
journal relativement à une tran­
saction de terrains à Laval, tran­
saction effectuée par la succes­
sion de sa mère. 

Il affirme que cette terre a été 
achetée par son père et sa mère 
en 1956 pour fins d'exploitation 
agricole. «Cette terre ne peut plus 
être exploitée par notre famille. 
Les deux seuls enfants ayant opté 
pour une autre vocation. L'achat 
de cette terre n'a jamais été fait 
dans un but de spéculation et elle 
a été vendue à 75 cents le pied et 
non pas à $7 le pied. L'opération 
de modification de zonage n'a 
d'aucune façon affecté la valeur 
marchande de ce terrain», a-t-il 
ajouté. 

M. Beldie demande donc au 
Parti lavallois et à son chef, Mme 
Pierrette Roussin, de s'excuser 
publiquement auprès de sa famil­
le pour l'opération de salissage 
qu'elle aurait montée de toute 
pièce. 
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bureau Brière. Gosselin, pour 
s'opposer à la décision de M. 
Blain. 

Fait insolite, trois commissai­
res, Georges Labrecque, Louis 
Cormier et Germain Robert, ren­
versent la décision de leur pa­
tron. Dans leur décision, rendue 
en mai 1986, ils affirment que les 
terrains doivent rester en zone 
agricole. 

Les commissaires critiquent sé­
vèrement la décision prise par le 
président de la CPTAQ. Us affir­
ment au'il a excédé sa juridiction 
en traitant la demande d'exclu­
sion de Monit comme s'il avait eu 
à renégocier la zone agricole de 
Laval: «(Cette) décision est enta­
chée d'une erreur de droit», écri­
vent-ils. 

En conclusion, ils font les re­
marques suivantes: «L'emplace­
ment visé recèle un bon potentiel 
agricole. La loi sur la protection 
du territoire agricole était urgen­
te précisément pour protéger les 
terres dans (ce t te ) situation, 
(qui) pourraient facilement être 
exploitées en agriculture». 

Les commissaires notent aussi 
qu'il y a beaucoup d'autres espa­
ces dans la zone non agricole de 
Laval, et qui pourraient être déve­
loppés plus facilement que des 
bonnes terres agricoles. 

Ils écrivent enfin: «Accepter 
l'exclusion à cet endroit, c'est 
soustraire à l'agriculture des mil­
liers d'acres parmi les sols ayant 
le plus haut potentiel au Qué­
bec... La commission, ayant le 
mandat de protéger les terres 

agricoles, est donc d'opinion que 
l'exclusion demandée entraîne­
rait des conséquences indésira­
bles pour le territoire agricole». 

Monit International revient à 
la charge une troisième fois. Mais 
cette fois, le procureur général du 
Québec ne délègue personne 
pour s'opposer à sa demande. Un 
des commissaires est Me Louis 
René Scott, ancien membre du 
personnel politique du gouverne­
ment libéral. 

Me Scott et les deux autres 
commissaires, Bernard Ouimet et 
Gaston Meunier, affirment que 
les commissaires précédents 
n'avaient aucune raison de ren­
verser la décision de M Blain. 
«Ils ont fait une appréciation er­
ronée du caractère déterminant 
de l 'erreur de droit ( d e M. 
Blain)». écrivent-ils en février 
1987. Us les accusent aussi de 
n'avoir eu aucun fait nouveau. 
Les terrains de Monit, concluent-
ils, doivent être exclus de la zone 
agricole. 

L'UPA demande une quatrième 
révision. Mais elle n'est pas en­
tendue, «faute de commissaires 
pouvant se saisir du dossier», af­
firmera Bernard Ouimet, vice-
président de la CPTAQ. Un an 
plus tard, l'UPA — lasse d'avoir à 
se battre devant une commission 
en laquelle elle n'a plus confiance 
— se désiste. Dans ses négocia­
tions avec la ville de Laval, elle 
accepte finalement d'exclure les 
terrains de Monit de la zone agri­
cole. La CPTAQ entérine l'enten­
te et la présente au conseil des mi­
nistres. 

Pourquoi Québec a-t-il 
cessé de plaider? 
D E N I S L E S S A R D 

du bureau de La Plvœ 
OLtBtC 

• Sans raisons apparentes, le 
gouvernement du Québec a 
cessé de plaider contre les con­
troversées modifications de zo­
nage à Laval après l'arrivée des 
libéraux au pouvoir. 

Tant au ministère de la Justi­
ce qu'à la Commission de pro­
tection du territoire agricole 
on ne pouvait expliquer, hier, 
les raisons qui avaient amené 
le procureur général du Que-
bec à ne pas intervenir lors de 
la dernière audience de la 
CPTA dans ce dossier, en 1987. 
Le procureur général avait 
pourtant pris position contre 
ies changements de zonage à 
l'automne 1985. 

Hier, à l'Assemblée nationa­
le, pressé de questions par 
l'opposition, le premier minis­
tre Bourassa a insisté sur le fait 
que « l a décision originale 
avait été prise le 5 août 1985», 
soit alors que le gouvernement 
du Parti québécois était encore 
au pouvoir. Il n'a pas rappelé 
toutefois que cette première 
décision avait fait rapidement 
l'objet d'un appel. 

Mais, hier, tant au ministère 
de la (ustice qu'à la Commis­
sion de protection du territoire 
agricole, on ne pouvait expli­
quer qu'en février 1987 le pro­
cureur général du Québec se 

soit abstenu d'intervenir alors 
que la CPTA procédait a une 
troisième évaluation à la suite 
d'un nouvel appel de Monit In­
ternational. Il pourrait s'agir 
d'un geste purement adminis­
tratif sans qu'on se soit do'nné 
la peine d'en consigner les rai­
sons, a expliqué un haut fonc­
tionnaire du ministère. 

En Chambre hier, le premier 
ministre Bourassa a menacé 
l'Opposition de divulguer des 
informations oui démontre­
raient qu'elle n a pas, dans ce 
dossier du zonage, de leçons de 
probité à faire au gouverne­
ment libéral. Il a même laissé 
entendre que le leader de l'aile 
parlementaire du PQ, Guy 
Chevrette, avait fait «des dé­
marches» relatives à des pro­
blèmes de zonage agricole 
dans sa circonscription de |o-
liette. 

Pour M. Chevrette et son 
collègue (acques Brassard, tou­
tefois, le gouvernement de­
vrait donner le feu vert à une 
véritable enquête policière sur 
toute la question des modifica­
tions de zonage à Laval. La vé­
rification des titres et une en­
quête administrative ne per­
mettront pas de retracer les 
tractations des spéculateurs. 

Selon le député Brassard cet­
te enquête «de notaires» don­
nera «une photo cadastrale en 
noir et blanc» tandis qu'il fau­
drait «un vidéo-clip endiablé» 
pour rendre compte de la cas­
cade des spéculations à Laval. 
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La Cour d'appel sextuple 
la peine d'un agresseur 
• Sylvain Primeau. 28 ans. recon­
nu coupable d'agression sexuelle 
en mars dernier et condamné a 
60 jours de prison et deux ans de 
probation par le juge Marcel 
Beauchemin, de la Cour du Que-
bec, a vu sa sentence passer, en 
Cour d'appel, à un an d'empri­
sonnement. 

Primeau était accusé d'avoir 
agressé sexuellement, le 14 dé­
cembre 1987. une patiente d'un 
centre d'accueil où il était veil­
leur de nuit. 

La décision de la Cour d'appel, 
rendue le 2 juin, rappelle que la 
victime, dont il faut taire l'identi­
té, est âgée de 40 ans, souffre de 
déficience intellectuelle et de 
handicap physique. L'incident est 

survenu durant la nuit et l'accusé 
«a profité de sa position de con­
fiance vis-à-vis de la victime pour 
abuser d'elle sexuellement par 
des caresses et des attouchements 
imposés». 

La Cour d'appel est d'avis que 
la sentence imposée par le juge 
Beauchemin. à être purgée de fa­
çon discontinue, les samedi et di­
manche, est trop clémente et ne 
tient pas suffisamment coopte 
des critères d'exemplarité et de 
dissuasion. Donc la sentence est 
augmentée à un an dincarcéra-
tion. 

Le juge Beauchemin avait moti­
vé sa sentence sur le fait notam­
ment qu'il n'y avait pas eu de bru­
talité, ni de pénétration. 

// a récidivé une fois 
de trop: quatre ans 

;s8-4866 Centre Commercial Fairview 
6*1-0494 

P I E R R E ZSELLEMARE 

• Sylvain Bédard. jeune homme 
d'à peine vingt ans, a reçu une 
peine de quatre ans d'emprison­
nement du juge Lucien Roy. de la 
Cour du Québec à Longueuil, 
ayant été reconnu coupable de 
onze vols par effraction, six mé­
faits, quelques vols simples et bris 
de conditions, alors qu'il était en 
liberté sous caution. 

L'accusé avait d'ailleurs bénéfi­
cié de la clémence du tribunal il y 
a quelques mois en recouvrant la 
liberté pour demeurer aux côtés 
de sa compagne avant et après 
son accouchement. Cependant, 
Bédard a également profité de 
cette liberté pour commettre un 
autre larcin. 

Il en avait été de même lors de 

ses libérations précédentes. Le 
juge Roy a relevé ces écarts de 
conduite, fréquents et réguliers, 
avant de condamner1 Bédard à 
quatre ans de prison. «L'accusé a 
eu plusieurs chances de se repren­
dre en mains. Il a même eu droit 
à sa liberté, en raison d'une er­
reur administrative. Mais je dois 
constater que l'accusé est plus en­
clin à voler plutôt qu'A travailler 
pour gagner sa vie», a indiqué le 
magistrat. 

De plus, Bédard a déjà un lourd 
dossier au Tribunal de la jeunesse 
et, lorsqu'il a atteint l'âge adulte, 
il a immédiatement été soumis à 
un régime de probation de la 
Cour. Dans ce dossier, la Couron­
ne était représentée par Me Clau­
de Chartrand, tandis qua la dé­
fense était assumée par Me Jac­
ques Loranger, un avocat de 
1 aide juridique. 
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Libéré, Yacoub cherche $30 000 pour sortir de prison 
Prme Canadienne 

OTTAWA 

• Charles Yacoub. qui doit subir 
son procès pour avoir dé tourné 
un autobus de Montréal à Otta­
wa, pourra, en a t tendant , retour­
ner auprès de sa femme et de ses 
enfants, un juge de la Cour suprê­
me de l 'Ontario ayant décidé de 
le libérer sous caution. 

Ce jugement, rendu par le juge 

Elmer Smith, n 'a pas manque de 
scanda l i se r le p r o c u r e u r de la 
Couronne. Iulianne Parfett. qui a 
immédiatement engagé des pro­
cédures d'appel en faisant valoir 
que le fait que Yacoub risque la 
prison à vie pourrait l 'inciter à 
fuir le Canada pour retourner 
dans son Liban natal. 

Entre-temps. Yacoub est tou­
jours incarcéré à la prison régio­
n a l e d ' O t t a w a - C a r l e t o n . qu ' i l 
pourra quit ter dés qu'il aura versé 

les $30 000 exiges pour sa libéra­
t ion. « O n ne trouve par $30 000 
dans la première valise venue», a 
fai t v a l o i r s o n a v o c a t , G i l l e s 
Charlebois. pour expliquer ce dé­
lai. 

Tou te fo i s , neuf leaders rel i ­
gieux appar tenant à la commu­
nauté libanaise de Montréal et re­
p ré sen t an t essen t ie l lement des 
sectes chrét iennes on t laissé en­
tendre qu'ils fourniraient proba­
b l e m e n t d è s a u j o u r d ' h u i la 
somme demandée. 

COLLOQUE ET ATELIERS SUR LE PSEMC 
À L'INTENTION DE LTNDUSTRIE 

Afin de mieux servir l'industrie minière, le Programme de stimulation de l'exploration minière au Canada 
I PSEMC) tiendra une série de colloques conçus pour fournir des informations sur les principales 
caractéristiques du Programme. 

Des représentants du PSEMC donneront une vue d'ensemble du Programme qui sera suivi de quatre 
ateliers différents touchant : I ) les formules propres au Programme, 2) les frais admissibles, 3) les actions 
accréditives et le plafond annuel de frais (PAF). 4) l'administration et les processus particuliers au Programme. 

Chaque séance durera une journée entière et les divers ateliers seront offerts deux fois par jour, soit une fois 
dans la matinée et une fois en après-midi. Chaque participant pourra donc assister à deux ateliers différents à 
chaque séance. Le nombre de participants est limité à deux personnes par entreprise. 

Voici les dates et emplacements des séances: 

Date Ville Langue Date Ville Langue 

le 17 mai Kirkland Lake anglais le 6 juin Toronto anglais 
- ! le 7 juin Toronto anglais 

le 18 mai Val-d'Or français le 8 juin Toronto anglais 

le 30 mai Vancouver anglais le 13 juin Montréal français 
le 31 mai Vancouver anglais le 14 juin Montréal anglais 
le K'juin Vancouver anglais anglais 

le 19 juin Halifax anglais 

Pour vous inscrire à ces ateliers, veuillez composer le numéro de téléphone sans frais du PSEMC 
(I-800-267-7654) entre 9h et 17h HNE, et indiquer la date et la ville qui vous conviennent, ainsi que les 
ateliers auxquels vous désirez assister. 

Les représentants du PSEMC vous demanderont le'nom de votre entreprise, le nom des personnes qui 
assisteront aux ateliers, ainsi que leur numéro de téléphone. Le PSEMC vous confirmera ensuite votre 
inscription et l'emplacement exact de chacune des séances. 

Un maximum de 125 personnes seront inscrites à chaque séance selon la règle du «premier arrivé, premier 
servi ». Nous vous invitons donc à vous inscrire le plus tôt possible. 

1+1 Energie. Mines e t 
Ressources Canada 

L'hon. Jake Epp. 
Ministre 

Eneigy. Mines and 
Resources Canada 

Hon. Jake Epp. 
Minister Canadat 

L'ENERGIE DE NOS RESSOURCES 

accostent au 
Vieux-Port 
de Montréal. 

La vente Nissan «Direaement du bateau» démarce le 5 juin! 

N I S S A N 

génial _et humain' 

NOTRE FORCE CREATRICE 

LA PLAC 
présente 

c»' 

Il voua suffit de visiter LA PLACE s u 2050, bout. feWMt fuet» 
M d da I I nw Snatbfooe». es remea» un M t l n ( 
liant I t nombre da r m e n a i KJdto Sony a n 

. S » d m la bahl situé é l'avant du maaaain. | 
pounttj gagnât h M M d'un» M M 3 W daeapotaMtdiinji i l l an. 

Aucun achat nécessaire. Tous détails disponibles h LA 
PLACE. Pour plus de precisions, syntonise! FM-96 et écou­
t a i le iBreaklast Clubi avec Jeff et Howard. Le concours se 
termine le 19 juin 1919 et les gagnants seront annoncés au 
cours do l'émission, durant la matinée du 19 :um 19S9. . 

PRIMES ESTIVALES 
SAC GLACIÈRE EN PRIME 
À L'ACHAT D'UN RADIO-
CASSETTE SONY' 
Chic it ficil! i uTiujcrttr. cwr ta heure» el ta 
fleures it loijirj lu a l M . 

CEINTURE PORTE-
ACCESSOIRES EN PtVMEÀ 
L'ACHAT DW WALKMAN' 
SONY! 
Éltfinte curtur» IUI ciulttin e taota te I'til 
m i n * « i w i « c i i r l « b l i t o l « » a M n n i l e j 
I f f t f f l t f M 

BISQUE LASER EN PRIME À 
L'ACHAT D'UN DISCMAN' 
OU D'UN RADIOGASSETTE/ 
LASER'SONY! 
liasnflu vetti tie irct ci Hitqit Uur uc'uaM: 
CIS. Stfcctt i n i m n i i i t s iruteij SO. 60 il 70. 

c r c r 

135 © Canbec 

2050, boul. St-Laurent 

Pour une vision élargie de vos communications cellulaires, 
Celltel vous propose la nouvelle génération d'appareils, 
à partir de 24,95 $ par mois. 
Vous savez qu'en affaires gagner ou perdre du terrain est 
souvent une question de rapidité d'action ...alors le portatif 
est un investissement à coup sûr. 
L'autonomie maximale des portatifs, jumelée aux conseils des 
experts de Celltel sont deux alliés indispensables. 
Nous offrons plus que de ia technologie. Nous offrons celle 
qui vous convient. 

Les spécialistes en technologie cellulaire 

CELLTEL 
Dn/tslon de Communication Services inc. 

2845, rue Halpern nord 
Saint-Laurent, Québec 
H4S1P8 

(514)333-7795 

INC. 

SUCCURSALES: 

ê 

\ 
Sherbrooke: (819) 566-7220 

Québec: (418)681-9688 
Trois-RMères: (819)372-9222 

\ 
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La Probe a un an. 
Ford vous gâte. 

BOÎTE AUTOMATIQUE ŒMATISEUR REMISE EN ARGENT 
SANS FRAIS 0 0 SANS FRAIS o u DE500 S 

Lorsque vous achetez une nouvelle Ford Probe vous pouvez choisir 

votre propre cadeau: une boîte automatiquet, un climatiseurt ou une 

remise en argent de 500 $ de Ford+. 

C'est simple On vous laisse choisie 

Venez célébrer la puissance de la Ford 

Probe Son moteur de 2,2 litres SOHC à 

12 soupapes EFT. Sa suspension 

avant avec jambes de force 

MacPherson et 

indépendante à 

l'arrière Et ses 

lignes aéro­

dynamiques. 

IL 
El 

Gâtez-vous. Partez au volant d'une 
fougueuse Ford Probe it obtenez 

votre cadeau premier j 

. anniversaire Mais cette 

>;v ^ offre est d'une durée 

WÈÈki. limitée 

Ford Probe GL. 14 500 S* 

Prix du detail suggéré du fabrlcam (PD S.F.) de la Prooe GL 1989. Frais de transport et taxes non compris. 
Certains concessionnaires peuvent vendre à des prix intérieurs. Certains concessionnaires peuvent ne pas 
disposer des modèles spécialement équipés pour la livraison immédiate. 

La qualité passe avant tout. 

- Climatiseur ou boîte automatique sans frais ou remise en argent de 500 S de Ford. Offre en vigueur sur tous 
les modèles neufs de Probe GL ou LX1989. Vous pouvez conserver la remise en argent de 500 S o u l'utiliser 
sur votre transaction. Toutes taxes applicables y compris la taxe fédérale d'accise sont en sus. Offre en vigueur 
pour un temps limité. Vous devez faire votre choix parmi les modèles e n stock chez le concessionnaire voyez 
votre concessionnaire Ford pour plus de détails. 

Les feux 
de l'Italie 
sans les 

jeux d'eau 
réfléchis? 
C'est pas 
très joli! M 

LA Pfif SSE. MONTREAL. MARIN • JUM 1989 

Gilbert se dédit et soutient qu'il n'a pas tué le couple Alary 
J I A N - M U l -
C H A R B O N N E A U 

SAI\ntKOHE 

• Stéphane Gilbert. 19 ans, a af­
firmé hier que ce n'était pas lui 
qui avait fait feu sur M . et Mme 
Maurice Alary, contrairement à 
ce qu'il avait dit aux policiers 
dans une déclaration signée peu 
de temps après son arrestation. 

Il a explique au juge Jacques 
Ducros, de la Cour supérieure, 
qu'il avait pris la responsabilité 
de ces assassinats pour protéger 

ses deux copains, des mineurs. Il 
avait rencontré l'un d'eux pour la 
première fois quelques minutes 
seulement avant le drame surve­
nu le 28 décembre, chemin Trait 
Carré, à Sainte-Anne-des-Plainés. 

Gilbert est accusé de meurtres 
au premier degré et il subit son 
procès au Palais de justice de 
Saint-lérome. Il était de notoriété 
que le couple cachait d'importan­
tes sommes d'argent dans sa de­
meure. Gilbert et ses complices 
n'ont cependant rien trouvé. 

Gilbert, qui témoignait pour sa 
propre défense, a raconté que 

lorsqu'il avait été conduit au 
quartier général de la Sûreté du 
Québec, rue Parthenais, il avait 
d'abord dit aux policiers que ce 
n'était pas lui qui avait fait feu. 
mais plutôt un adolescent de 17 
ans. 

«l'étais fatigué et énervé, je 
n'avais pas mangé depuis deux 
jours. Les policiers m'ont dit 
avoir des preuves et j'ai alors as­
sumé la responsabilité des meur­
tres», a précisé l'inculpé devant 
les six femmes et les six hommes 
qui composent le jury. 

Au début de son témoignage en 

réponse à son avocat. Me Michel 
Ferland. il a souligne que le ma­
tin des meurtres il était saoul et 
« g e l e * ( i l avait consommé de la 
bière et de la cocaïne). Mais, il se 
souvient en détail de tous les 
faits. 

Dans son témoignage hier, il 
dit à peu près la même chose que 
dans sa déclaration écrite, si ce 
n'est que devant le juge Ducros il 
soutient que c'est son complice 
qui a fait feu. tandis que dans sa 
déclarat ion signée devant les 
agents Gaétan Rivest et Pierre 
Boivin. il affirme que c'est lui qui 
a tiré. 

Quand ils sont entres dans la 
maison, au petit matin, le compli­
ce tenait l'arme. Selon la version 
de Gilbert. Mme Alary a lance de 
l'eau au visage de sun cuinplicc. 
« Il a panique et lui a tire une bal­
le dans le dos. Mme Alary a crie a 
son mari qu'elle avait ete attein­
te. M. Alary a lance une chaise 
berçante en d i rec t ion de son 
agresseur qui lui a tire une balle 
dans la tete. Puis, il a tire encore 
dans la tete de chacune des deux 
personnes», rapporte Gilbert. 

Dans sa declaration signée, il 
dit que c'est lui qui a fait tout eu. 

Il soutient qu'il n'est pas interve­
nu pour empêcher ce carnage 
parce qu'il avait peur que .on co­
pain fasse feu sur lui. 

Sans doute convaincu que la 
\ersion présentée par Gilbert de­
vant le juge Ducros n'est pas la 
bonne, l'un des fils du couple as­
sassine s'est levé en colère et a 
quitte la salle d'audience en cla­
quant les portes. 

Le ministère public a termine 
sa preuve. Gilbert a ete le seul té­
moin de la defense. Les deux avo­
cats présenteront leurs plaidoi­
ries aujourd'hui. 

Taux de crédit de 

Ne manquez pas le bateau! 

La vente Nissan «Directement du bateau» 
du 5 au 9 juin, au Vieux-Port de Montréal 

N I S S A N 

géniaLet humain" 
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LA FETE DES PERES 
LE DIMANCHE 18 JUIN 

JbiAoU Mi cAambrt"Mtwc Jndrw/" 
o^-\U& f»ipk Uuwto "M. 100% Cefa*.. 

jfoufc- çcuw dfitifcparmi MPS bema-
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CE SOIR, 22 HEURES 

Musique, eau et feux à volonté 
Le V e concours international 
d'art pyrotechnique de Montréal, 
un classiquel 
Cette année, optez pour le spectacle grandeur 
nature... en direct de La Ronde! Nulle part 
ailleurs vous ne pourrez savourer toute la 
magnificence des feux, la puissance de la 
musique et les effets miroir impressionnants 
sur le lac des Dauphins. 

Ce soir à 22 h. les Italiens 
font (eu... à volonté! 
Animée depuis plus de quatre générations par 
le feu sacré d e l'art pyrotechnique, Pirolecnlca 
Soldi s'est distinguée par une grande origina­
lité et un sens artistique remarquable lors de 
sa dernière participation à l'International 
Benson & Hedges Inc. Son spectacle Feu. 
Amour et Fantaisie nous réserve des moments 
d'une grande intensité. 

Une autre pluie d'étoiles 
au Jardin des Étoiles! 
A v a n t ou après le feu d'artif ice, assistez à la 
r e v u e musica le J u k e Box du Jard in des Étoi les 
ou encore, o f f rez -vous du plaisir à volonté d a n s 
les manèges . Allez-y! C'est compris dans le prix 
de votre billet. 

L INTER NATIONAL 
BENSON G HEDGES INC. 

V ^ f X / A ^ / O ::::::::vr.^^K ••=•: Montreal/6 
wunasMnori«MMUII : : : : : : : : : : : &%sÂr 

'. Television 

ACCÈS FACILE! 
par le métro, 
stat ion i le-
Sainte-Hélène ou 
par l'autobus 169. 
de la station de 
métro Papineau. 

26 mal Etals-Unis Pyrodyne Aerial Productions 

30 mai Corée du Sud Korea Explosives 

2 |u ln Espagne Plrotecnia Caballer 

6 juin Italie Pirolecnlca Soldi 

9 juin Allemagne Luenig-Feuerwerk Stuttgart 

13 juin Canada Ampleman Pyrotechnie 

Ib ju in AMAHC Spectacle de cloture: Giovanni Pansera 

RENSEIGNEMENTS 
Montréal et 

ses environs: 
1514) 872-6222 

Extérieur 
(sans frais» : 

1 800-361 7178 

Horaire et droits d'entrée 
. La Ronde ouvre à 11 h. 
. Feu d'artifice à 22 h. 
. Spectacle du Jardin des Etoiles à 18h3Û. 2 0 h 3 0 et 23h 
. Tous les billets donnent un accès illimité à tous les 

manèges, au Minirail, au Téléphérique, à la Grande 
Roue et à l'Aquarium, de même qu'au Jardin des 
Etoiles (nombre de places limité). Les billets Ticketron 
procurent un siège réservé à la Place d'animation, 
face aux rampes de lancement. 
Ils sont en vente dès maintenant aux comptoirs 
Ticketron et. s il en reste, le jour même à La Ronde. 
Tous les autres billets sont en vente à rentrée de 
La Ronde. 

. Passe-partout: 14.95$ les vendredis des teux. 
12$ les mardis des feux. 

. Passe-partout enfant (moins de 9 ans): 7.95S. 
. Passe-partout famille (père, mère et 2 enfants de moins 

de 9 ans ou 1 parent et 3 enfants de moins de 9 ans) : 
38$ . enfant additionnel: 7S. 

. BILLET TICKETRON (siège réservé): 17S 

C'est à La Ronde et pas ailleurs ! 
Ville de Montréal 

file:///ersion
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La chasse à l'homme dans un quartier résidentiel était-elle nécessaire ? 
m K T i m T U M N W i l'homme à 20h. en plein quartier signes à respecter lors de chasses 

" "~ résidentiel? Faut-il poursuivre à à l'homme en territoire urbain? 
vive allure un individu recherché Voilà quelques-unes des ques-

• Est-il pertinent pour des poli- pour vol d'auto et fraudes mineu- lions qu'a posées le coroner Gil-
ciers d 'engager une chasse à res? Les policiers ont-iis des con- lesPerron.nier.au Palais de justi­

ce de Montréal, lors de son en-

?uéte sur la mort accidentelle de 
iuy Bienvenue. 
Celui-ci s'est tué le 6 décembre 

dernier, au volant de sa voiture. 

OCCASION OE RAJEUNIR LA GARDE-

ROBE DE PARA (celle de Grand-papa aussi) 

U I L A ; T 3 Û . 4 Q O U 5 0 A N S . P A P A ( G R A \ D -

P A P A AUSSI) AIMERAir SÛREMENT ÛUE SON 

CADEAU VIENNE DE CHEZ BOVET. ALORS VENEZ 

FAIRE VOTRE CHOIX PARMI TOUTE UNE COLLEC­

TION PRESTIGIEUSE DE VÊTEMENTS ET D'AC­

CESSOIRES POUR HOMMES DE TOUTES TAILLES. 

^OICI QUELQUES EXEMPLES: 

Chemises sport d'été 32$ el plus 

Pulls de coton léger de 50$ à 150$ 

Pantalons sport de 55$ à 125$ 

Peignoirs modèle |udo 100% c otor. 55Setplus 

Chemises habillées 33$ et plus 

fERTIFICATS-CADEAUX BOVET DISPONI­

BLES EN COUPURES DE 10$. 25$. 50SOU100S 

4 4 7 5 . bout. Métropolitain • Galènes a Aniou • Fairview Pointe-Claire • Carrefour Angngnon • Les Terrrasses • Centre Rockland • Carrefour Laval • Promenades St-Bruno 

au moment où il était poursuivi 
par deux autos-patrouilles de la 
police de Charably. 

Le coroner Perron a demandé 
aux trois policiers engagés dans la 
chasse à l'homme s'il était «indi-

Sue». ce soir-là, de poursuivre 
ienvenue dans les rues de Charn-

bly. La victime était recherchée 
pour un vol de voiture et diverses 
fraudes, mais aucun mandat d'ar­
restation n'avait été émis contre 
elle. Valait-il la peine de se lancer 
à ses trousses, avec tous les ris­
ques que cela comporte, a deman­
dé le coroner? 

Oui. assurent les trois policiers 
de Chambly, et si c'était à refaire, 
ils recommenceraient. «Il fallait 
arrêter ce véhicule qui menaçait 
les citoyens». Bienvenue s'est mis 
à brûler les feux rouges et arrêts 
obligatoires lorsque les policiers 
se mirent à sa poursuite, révèle 
l'enquête. 

C'est à l'intersection du chemin 
Chambly et de la rue Mountain-
view que l'accident a eu lieu. 
Bienvenue a tenté de dépasser 
l'auto-patrouille qui roulait de­
vant lui, a dérapé sur la voie d'ac­
cotement et a frappé de plein 
fouet une camionnette Toyota 
qui venait en sens inverse. 

Le conducteur de la camionnet­

te. Jacques Cantin. garagiste a 
Chambly, a cru recevoir «un che-1 •" 
vreuil en plein visage» et s'en est 
lire avec des fractures au nez et 
au genou. «Si je n'avais pas été at- J 
tache, je ne serais pas la aujour-.. * 
d'hui», a-t-il dit au coroner. Les 
photographies de sa camionnette 
démontrent, selon le procureur 
Luc Mayrand. qu'il doit la vie à la . 
robustesse de son véhicule conçu. 
pour le remorquage et le déblaya-
ge-

Les policiers ont indiqué au co- . 
roner qu'il n'y avait pas véritable- : 
ment de directives concernant les ' 
chasses à l'homme à Chambly. 
Tout au plus une note distribuée J 
il y a quelques années précise 
«qu'il est préférable d'arrêter une 
poursuite s'il y a risque pour le " 
policier ou des citoyens». Mais 
cela reste à l'entière discrétion 
des policiers. Ils n'ont pas, non 
plus, à demander à un supérieur ' 
la permission de prendre un indi­
vidu en chasse. 

Les policiers ont été formés à 
l'institut de police de Nicolet'. , 
«Vous avez fait un cours sur les • 
comment et pourquoi d'une chus- ' 
se à l'homme?», a voulu savoir le ; 
coroner. «Non», ont-ils admis. Le • 
coron ex fera savoir d'ici 15 jours ! 
s'il entend poursuivre l'enquête * 
avant de rendre son rapport. 

S A 
PLACE MINTO 

S U I T E H O T E L 

Votre suite à Ottawa 

Hôtel-suite Place Minto 

\ 

Suites spacieuses et élégantes, 
au prix d'une chambre d'hôtel. 
Réductions pour longs séjours. 
• Choix entre 418 suites de luxe 
• Design dernier cri. cuisine, 

solarium • 
• Service hôtelier de haut de 

gamme 
• Boutiques, restaurants, services 
• Centre de conditionnement, 

piscine, stationnement intérieur. 
Au coeur du centre-ville pour 
achats, spectacles et affaires. 

Endroit: 

à six rues de la colline parlementaire 
433. avenue Laurier ouest 
Ottawa. Canada KIR 7YI 

Réservations 

1-800-267-3377 
Ottawa (613) 232-2200 

y 

Obtenez remise en argent 
sur ces 

FORD SERIE F 
Le pick-up le plus vendu au pays. 

Obtenez 500 $ de remise en argent directement de Ford 
sur tous les pick-up Série F avec boîte manuelle Prenez par 
exemple ce modèle F-150 Custom deux roues motrices équipé 
d'un climatiseur, d'une radio AM/FM électronique stéréo avec 
cassettes et régulateur de vitesse Mais ce n'est pas tout! 

Car vous obtenez aussi le volant ajustable, la lunette 
arrière coulissante et les banquettes en vinyle et tissu. 

Réalisez 2 243 $ d'économies ** avec le Groupe valeur plus, 
combinez-les à la remise en argent de 500 $ et épargnez 2 743 $. 

FORD RANGER 
Le pick-up compact le plus vendu au pays. 

Obtenez dès maintenant une remise en argent de 500 $ 
directement de Ford à l'achat de tous les pick-up Ranger avec boîte 
manuelle Prenez par exemple ce Ranger Custom deux roues 
motrices équipé d'une radio AM/FM électronique stéréo, de la 
direction assistée et de rétroviseurs extérieurs brillants montés bas 
et repliables. 

Plus, des banquettes recouvertes de tissu, une lunette arrière 
coulissante, un tachymètre et des garnitures de pavillon. 

Réalisez 1 058 $ d'économies ** avec le Groupe valeur plus et 
combinez-les à la remise en argent de 500 $ et économisez 1 558 $. 

'l'offre de remise en argent de 500 S s'applique aux modèles Série F ; J I Ranger 1988-1989 
équipés d'une boite manuello. 

' Les économies sont basées sur le P.D.S.F. du Groupe valeur plus versus le P.D.S.F. des options 
achetées séparément. L'offre de remise en argent est d'une durée limitée. Vous pouvez conserver 
la remise en argent ou l'utiliser sur votre transaction. Vous devez faire votre choix parmi les 

fis. 

La qualité passe avant tout 

modèles en stock chez le concessionnaire. Certains concessionnaires peuvent no pas disposer 
des modèles spécialement équipés pour la livraison immédiate. Voyez votre concessionnaire 
Ford ou Mercury pour plus de détails. Les énoncés de meilleurs vendeurs sont basés sur les 
derniers rapports d'immatriculation R.L. Polk. 

1 
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Les Italiens: comme un Picasso qu'on n'a pas à comprendre 
• S 1 A M O N 

• Fulvio Soldi avoue candide­
ment que la firme familiale F ra­
te! li Soldi n'a pas nécessairement 
l'ambition de gagner le premier 
prix, même s'il ne dédaignerait 
pas cet «honneur». Avant tout, il 
veut «présenter quelque chose de 
bien aux Montréalais». 

D'ailleurs, le jeune homme de 
23 an* au sourire engageant ad­
met que, pour leur deuxième par­
ticipation à ce festival Benson & 
Hedges, les artisans de cette en­
treprise familiale fondée en 1869 
et qui en eat à sa cinquième géné­
ration, sont mieux préparés, tech­
niquement et musicalement 

Grace au beau temps d'hier, ils 

ont pu s'avancer davantage dans 
leur installation, de sorte qu'ils 
devraient être fin prêts pour ce 
soir. 

«L'an dernier, nous n'étions 
pas tellement habitues à travail­
ler avec les gens d'ici, explique 
Fulvio Soldi. Cette année, ça se 
présente mieux. On veut donner 
encore une meilleure impression 
au public. Mais il faut compter 
avec le temps.» 

Disons aussi que finalement, 
pour ce soir, la météo prévoit une 
très belle soirée: des vents légers 
avec environ I8*C Ce qui nous 
évitera l'accumulation de fumée 
de vendredi avec les Espagnols et 
qui masquait toute la scène fina­
le. L'an dernier, les artificiers de 
Soldi avaient également dû af­
fronter la fumée. 

OFFRE SPECIALE 

Pssti 
La chaleur est arrivée mais 
pas pour longtemps. Si 
vous installez votre thermo­
pompe... 

AIR 
CLIMATISE 

• Financement disponible 100% 
• Tarif économie d'Hydro-Quebec 
• Service 24 heures 

j A C H I T i Z LE MEILLEUR! 
• %np4T r ibati su/ toutes no$ thermopompes. 

! PRIX TROP BAS POUR ÊTRE POBUÉS! 
COMPAREZ ET ÉCONOMISEZ! 

Réduisez vos coûts de C A O / 
chauffage jusqu'à O U / O 

7 3 3 - 1 4 1 4 
DISTRIBUTEUR AUTORISE CARRIER 

! 

hez nous, on passe chez vous. 
Assurance-vie, 

habitation, 
auto, 

embarcation, 
entreprise, 

REÉR ou épargne... 
peu importe vos besoins, 

on passe chez vous. 

Allstate. Aucun doute là-dessus 

Allstate du Canada Cofpagnio d assurance 
""Allstate. Compagnie d'assuianco 

Piero Soldi, père et président-
directeur général de la firme, 
petit homme tranquille a la voix 
douce, s'interroge sur les désirs 
des spectateurs.* Le plus difficile 
c'est de savoir ce que le public at­
tend de nous, dit-il avec une cer­
taine hesitation. Des nuées de 
bombes avec beaucoup de bruit 
ou plutôt de l'originalité et de 
l'esthétique? 

C'est quelque 2 700 pièces py­
rotechniques: bombes classiques 
italiennes de 65 A 200 mm dont 
certaines de petit calibre avec 
plusieurs effets, chandelles ro­
maines, fontaines, tableaux et 
roues aux couleurs italiennes rou­
ge, vert et blanc. D'ailleurs, c'est 
avec les fontaines qu'ils exploite­
ront davantage la passerelle du 
lac des Dauphins. 

Les Italiens, dont la démonstra­
tion de ce soir est intitulée «Feu, 

amour et fantaisie*, veulent nous 
séduire par ce romantisme et cet­
te sensualité qui les caractérisent 
toujours. La musique ne sera pas 
oubliée, pour autant. Ça. c'est le 
travail de ses deux jeunes fils, Ful­
vio et Sergio, qui vivent depuis 
nombre d'années au rythme de la 
pyrotechnie. 

La bande musicale comportera 
toujours des airs italiens connus 
du public. Du Vivaldi (Vivaldi 
Rock, Les Furies) qui se marie 
bien avec un feu pyromusical, du 
Rossini (Introduction pour ouvrir 
le feu. Autour du barbier) et du 
Morrieone (A l'aube du 5 e jour et 
II était une fois dans l'Ouest) 
composeront les 10 pièces de cet­
te soirée italienne qui prendra fin 
avec Gloria, de Tool. 

Bref, comme bien des feux 
d'ailleurs, la démonstration ita­

lienne, ce sera surtout un feu à 
découvrir, pas a comprendre. 

Ce qui faisait dire a Giovanni 
Panzera. le maitre-d'oeuvre et di­
recteur artistique de l'AMARC: 
«Ce ne sera pas un feu de masse, 
mais un feu comme un tableau de 
Picasso: il n'y a rien à compren­
dre, il faut surtout l'apprécier.» 
Et puis Piero Soldi tient mordicus 
que le feu soit «très bien cette an­
née». Espérons que sa prière sera 
entendue. 

Fulvio Soldi exhibe Ici lune des 
roues aux couleurs Italiennes, 
spécialité des Soldi, qui tourne­
ront sur la berge du lac des 
Dauphins, PHOTO « M H C A » . U P™* 

Le 20 anniversaire 
d'un 
restaurant, 

ça se fête! 
Depuis ses débuts en 1969, 

Le Pavillon de rAtlantique s'est 
taillé une réputation comme l'escale 
montréalaise par excellence pour 
les poissons et fruits de mer irais. 
Cette réputation internationale 
acquise sous la même administration 
au fil des ans nous tient à coeur. 

Aussi fiers que nous soyons de 
nos 2.0 ans et des réalisations qui les 
ont marqués, nous n'en sommes 
pas moins résolument tournés 

De nouvelles muraLu en verre accentuent l'impression Je 
confort et J'espace que donne la salle a manger principale. 

découvertes. 
Mais disons-le tout net: nous 

demeurons incontestablement 
Le Pavillon de TAtlantique 
où fraîcheur et qualitésont le mot 
d'ordre constant. Vous trouvère: 
aussi chez nous toutes ces petites 
attentions qui font la différence 
entre un repas mémorable et une 
simple sortie au restaurant. 

Par conséquent, quelle que 

soit l'occasion que vous ayez à 
célébrer, venez le faire chez nous. 
D'autant plus que pour mieux 
souligner l'occasion, nous vous 
offrirons, au cours de la semaine 
du 5 juin, une petite surprise qui 
agrémentera votre repas. C'est notre 
façon de vous dire: "Merci de votre 
confiance. Levons notre verre aux 
vingt prochaines années!" 

Dans leur 
nouveau décor, nos 

luxueux compartiments 
tous offrent toute l'intimilé 

toutue pour un déjeuner d'affaires 
uu un Jiner en tëte-à-(è(e. 

vers l'avenir, et c'est ce qui nous 
a amenés à faire peau neuve à la 
veille des années 1990. 

Oui, vous nous trouverez toujours 
sous le même toit, dans l'élégant 
atrium de la Maison Alcan. Le décor 
est cependant allégé, plus clair, plus 
aéré. Tout en conservant au menu vos 
plats préférés, nous y avons ajouté des 
spécialités des quatre coins du monde 
qui vous feront faire de nouvelles 

Soyez des nôtres 
et vous aurez 
une agréable 

Tout en prenant l'apéro. faites votrt choix parmi 
nos poissons et fruits de mer frais du jour. 

Depuis 1969 Le Pavillon de l'Atlantique offre 
aux titulaires de la Carte American Express 
un standard d'excellence en gastronomie. 

surprise f 

cLecRivilloix 
de [̂ Atlantique 

1 1 8 8 , rue S h e r b r o o k e o u e s t , M a i s o n A l c a n 

Stationnement gratuit dans le garage de la Maison Alcan, rue Stanle\ 

Ouvert tous le» jours à partir de midi. Le dimanche à complet Je 17 h. 

RÉSERVATIONS: 285-1636 
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Les syndiqués d 'Hyd ro -Québec craignent la privatisation 
C A R O L I N E M O N T F E T I T 

• Le gouvernement Bourassa est 
en train de privatiser Hydro-Que­
bec «par la porte d'en arrière», 
selon les syndiques de la société 
d'État. Et la population du Que-
bec devrait se prononcer aux pro­
chaines élections provinciales, si 
elle veut conserver ce fleuron de 
l'économie québécoise. 

Les syndiqués, qui donnaient 
une conférence de presse hier 
après-midi, ont émis l.S million 
d'actions symboliques d'Hydro-
Quebec. pour illustrer le vent de 
privatisation qui. disent-ils. souf­
fle sur la société d'État. 

On a déjà commencé à envoyer 
ces actions par la poste dans au­
tant de foyers québécois, pour 
susciter le goût des consomma­
teurs d'être proptétaires de leur 
électricité. 

Les syndiqués évoquent surtout 
l'inauguration de petits barrages 
électriques privés, comme ceux 
de Mont-Laurier. Côte Sainte-Ca­
therine et Clarke City, par la 
compagnie privée Hydromega 
Développement, pour justifier 
leur propos. 

Ces petites initiatives annon-
cent, disent-ils. une privatisation 
accentuée de ce secteur de l'éco­
nomie. 

« Lors de l'inauguration du bar-

rage privé de Côte-Sainie-Cathe­
rine, dans le Saguenay, le minis­
tre de l'Energie, lohn Ciaccia a 
annoncé que de plus gros projets 
du genre allaient suivre» déclare 
M. Chabot. 

Chez Hydro-Québec comme au 
bureau du ministre Ciaccia, on 
nie catégoriquement toute inten­
tion de privatiser le réseau. 

« Hydro-Québec est parfaite­
ment capable de répondre à la de­
mande de la population en matiè­
re d'énergie, explique Jacques-
André Couture, responsable des 
relations publiques chez Hydro. 
Les seuls contrats qu'Hydro-Que-
bec délègue à l'entreprise privée 
sont des contrats trop petits pour 
être rentables.» 

Les centrales privées existantes 
ne produisent en effet qu 'un 
quantité minime d'électricité à la 
fols, pas plus de deux ou trois mé­
gawatts à la fois. 

Une goutte d'eau dans les mil­
lions de mégawatts produits cha­
que jour par Hydro-Québec. Et 
une product ion t rop minime 
pour justifier des investissements 
massifs de la société d'État. 

«La privatisation est d'autant 
plus impensable que le gouverne­
ment québécois a annoncé vou­
loir investir $ 3 9 milliards d'Ici 
dix ans. dans l'ensemble des opé­
rations d'Hydro. » 

Les syndiqués, qui sont en né-

gociations depuis décembre der­
nier pour le renouvellement de 
leur convention collective, vou­
draient surtout quHydro-Quebec 
cesse de déléguer 20 p. cent des 
activités de construction et d'en­
tretien à l'entreprise privée. Une 
pratique en place depuis des an­
nées, et qui n'est pas près de 
changer. 

« La construction doit se faire à 
des moments particuliers de l'an­
née, explique Françoise Charest. 
responsable des relations avec les 
médias pour les questions de né­
gociations syndicales. Il n'est pas 
rentable pour Hydro-Québec de 
payer des gens à l'année pour fai­
re ça.» 

P O U R Q U O I P L U S D E C A N A D I E N S 
DEVRAIENT P L A C E R LEURS E C O N O M I E S 

À LA B A N Q U E D E M O N T R É A L . 

QUEL QUE SOrr LE MONTANT DE VOS ÉPARGNES, 
VOUS VOUS DEVEZ DE LES PLACER 

LÀ OÙ C'EST PLUS AVANTAGEUX. 

VOYEZ NOTRE COMPTE MAXI EPARGNE* MAXI EPARGNE 
Les comptes d'épargne à taux élevé des autres banques importantes ne 
paient aucun intérêt sur un solde inférieur à $5,000**. À la Banque de 
Montréal, vous faites de l'intérêt surchacun'lde vos dollars. Gela peut faire 
une différence de plusieurs centaines de dollars chaque année. 
Et, au fur et à mesure que votre solde augmente, le compte Maxi Épargne 
vous rapporte plus rapidement des taux d'intérêt plus élevés, Par exemple, 
sur un solde entre $l 5,000 et $25,000, vous faites plus d'intérêt-qu'avec 
n'importe quel compte d'épargne à taux élevé de toute autre banque 
importante**. 

Avec un solde s'élevant à aussi peu que $50,000; 
vous bénéficiez de notre plus haut taux'd'intérêt.: 6t 

par. année 

De plus, avec le compte Maxi Épargne: 
- Vous ne payez aucuns frais de tenue de compte ou de transaction, si vous 

maintenez votre solde mensuel à un minimum de $600. 
- L'intérêt est calculé sur le solde quotidien de fermeture et versé mensuelle­

ment, de sorte que vous bénéficiez de l'intérêt composé. 
- Vous avez le choix entre la commodité d'un livret ou d'un relevé mensuel. 
- La Banque de Montréal offre également un compte Maxi Épargiie en 

dollars américains. Renseignez-vous à votre succursale de la Banque 
de Montréal. • 

VOYEZ NOS AUTRES OPTIONS: 

• Si vous voulez profiter de la vague actuelle de hausse des taux d'intérêt, la 
Banque de Montréal vous offre une gamme complète d'options de place­
ment, comme les certificats de placement garanti, dont le terme varie de 
90 jours à 7 ans. 
Quel que soit votre solde, la Banque de Montréal a l'option épargne qui vous 
convient. 

'Les caractéristiques des comptes décrits et les taux cités s'appliquent uniquement au compte Maxi Épargne en dollars 
canadiens. 

"D'après une comparaison faite le 5 juin 1989. 
tTaux au 5 juin 1969 cité sous réserve de changement sans préavis. Ce taux s'applique i la portion du solde au-dessus de 

$50.000. ' • ' .. 

M D Marque déposée d e la Banque d e Montréal 

B a n q u e de Montreal 

Les handicapés 
réclament plus 
de services de 
transport 

CO N M D D E R N I E R 

• Bien qu'il existe au Qué­
bec depuis dix ans, et bien 
qu'il ait été créé pour facili­
ter l'intégration sociale de 
la personne handicapée, le 
service de transport adapté, 
qui se donne par minibus et 
taxis, reste toujours inadé­
quat dans plusieurs régions, 
surtout celle de Montréal. 

En fait, l'augmentation 
continue du nombre de per­
sonnes ou d'usagers admis 
au transport adapté annule 
a toutes fins utiles les amé­
liorations apportées au fil 
des ans, et la situation ac­
tuelle est considérée pres­
que comme un cul-de-sac-

Présidente du Regroupe­
ment des usagers du trans­
port adapté de la Commu­
nauté urbaine de Montréal 
( RUTA de la CUM ), Franci-
ne Séguin affirme que la si­
tuation actuelle commando 
d'urgence «des investisse 
ments proportionnels plus 
substantiels de la part du 
ministère des Transports du 
Québec (MTQ), une colla­
boration plus grande entre 
le MTQ et la CUM, et la 
c réa t ion , à la STCUM, 
d'une division spéciale in­
dépendante et exclusive­
ment responsable du trans­
port adapté». 

«Actuellement, dans la 
seule région de Montréal, il 
y a trop d'usagers pour les 
ressources de la STCUM. ex-
plique-t-elle. 10 000 usagers 
sont incrits. Seulement 50 

II. c. utilisent effectivement 
e t ransport adapté . 150 

nouvelles personnes sont ju­
gées admissibles chaque 
mois au transport adapté. 
Les 40 minibus disponibles 
ne suffisent pas. Annuelle­
ment, ces minibus permet­
tent 100000 déplacements 
à des handicapés incapables 
de prendre le taxi alors que 
le taxi permet, lui, 200 000 
déplacements. 

«En somme, le transport 
adapté, tel qu'il existe, et 
fonctionne présentement 
dans la région montréalaise, 
c'est en tout et partout 300 
000 déplacements pour iO 
000 clients, et cela donne 
une moyenne de 30 déplace­
ments par année pour cha­
que client. C'est insuffisant, 
intolérable, discriminant». 

Parmi les principales ré­
clamations du RUTA, on 
note une meilleure utilisa­
tion du taxi, une meilleure 
formation des chauffeurs de 
taxi, l'instauration du trans­
port inter-rives, une accré­
ditation syndicale séparée 
pour le personnel affecté au 
transport adapté vs le per­
sonnel affecté au transport 
en commun régulier, l'ad­
missibilité universelle des 
usagers du transport adapté, 
le respect des hora i res , 
l'uniformisation des règles 
de sécurité dans les véhicu­
les utilisés. 

T I M K E N 
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Centre de Uscrûthérapie 
Laser World 

M O N T R E A L Q U É B E C G R A N B Y 
682-2861 622-9138 777-3633 

Découvrez l'Hôtel Renaissance au coeur de 
seulement 

TAB LEAL DtB TARIES COttfORATIFS ALX COMMGMES : 

CrownePlaza 104 S 
Delta Montréal . . . . . . . . . . . . .112$ 
Quatre Saisons . 172 $ 
La Citadelle 98$ 
Le Méridien , . 130 $ 
Le Shangriia i09 S 
Le Reine Elizabeth.. . . . . . . .115 $ 
Renaissance du Parc 89 $' 
• Ocmpthn rfnte* thMr. ttkm StpctrtlHlr 

Malgré la flambée des coûts de déplacement, l'avènement de nouveaux 
hôtelsdeluxeseconcrétiseauRenaissance dans leœntrc-villedeMontréal. 

Gâtez-vous pour seulement 89 $ par nuit tarif corporatif. 

• Centre de conditionnement physique 
• Dîner dans une ambiance chic ou de bistro 
• Service aux chambres et mini-bars • Journal fourni gracieusement 

Composez le: 1-800-268-8998 À Montréal 288-6666 

RAMADA 
NAISSANCE 

HÔTEL 
DU PARC 

Hôtel Ramada Renaissance Procure 500 points 
3625, renue du Rire au membre du club 
Montréal (Québec) 
H2X3P8 Canadien. 
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LE LUXE À BON COMPTE 



Claude Ryan prend la défense 
des sciences humaines 
A N D R E P I C T » 

• Le ministre de l'Enseignement 
supérieur et de la Science Claude 
Ryan a déploré hier le fait que les 
meilleurs élèves s'orientent pres­
que tous en sciences de la nature 
et boudent les sciences humaines. 

«Les sciences de la nature sont 
devenus synonymes de poursuite 
d'excellence, tandis qu'on se rési­
gnait plus ou moins à laisser 
s'orienter vers les sciences humai­
nes tout le résidu des étudiants 
qui n'étaient pas aptes à poursui­
vre des études en sciences de la 
nature. Cette orientation peut 
nous conduire à un humanisme 
détraqué, dangereusement des-
iquilibré». a déclaré M. Ryan à 
l'ouverture d'un colloque sur les 
sciences humaines au collégial 
tenu au cégep André-Laurendeau. 

«Il faudrait être passablement 
béotien pour ne pas reconnaître 
que des disciplines comme l'éco­
nomie, la sociologie et l'histoire 
ont déjà fourni des contributions 
capitales au progrès de la con­
naissance, et pour ne pas recon­
naître qu'avec les méthodes dont 
elles disposent, elles peuvent ap­
porter une contribution essentiel­
le à notre compréhension des 
problèmes de plus en plus diffici­
les auxquels l 'humani té fait 
face», a ajouté le ministre. 

De nombreux facteurs ont con­
tribué a cette dévalorisation des 
sciences humaines. L'un d'entre 
eux est l'absence d'un program­
me structuré au collégial. M. 
Ryan a souligné hier «l'impres­
sion d'éparpillement et de disper­
sion que crée inévitablement le 
mode actuel d'organisation des 
études en sciences humaines au 
collégial.» 

À l'heure actuelle, l'étudiant 
inscrit en sciences humaines au 
collégial doit suivre 12 de ses 24 
cours dans cette concentration. Il 
peut choisir ces cours parmi plus 
de 400 cours offerts dans les dix 
disciplines des sciences humai­
nes: géographie, histoire, civilisa­
tions anciennes, psychologie, 
science de la religion, anthropo­
logie, science économique, scien­
ce politique, sociologie et admi­
nistration. Le diplôme d'études 
collégiales en-sciences humaines 
sanctionne donc des profils de 
formations fort divers, dont cer­
tains ont peu à voir avec les scien­
ces humaines. 

Après dix ans d'études et de dé­
bats, le ministère de l'Enseigne-

Manifestation 

ment supérieur et de la Science 
(MESS) a publié il y a un an et 
demi ses orientations pour la ré­
vision du programme des sciences 
humaines. Celles-ci prévoient 
l'introduction de deux nouveaux 
cours obligatoires, un de statisti­
que, l'autre de méthodologie. 

De plus, en choisissant ses 
cours de concentration, l'étu­
diant devra satisfaire à des règles 
précises: il ne pourra pas prendre 
plus que quatre cours dans une 
même discipline, e t les cours 
choisis devront toucher au moins 
quatre, et au plus six, disciplines 
des sciences humaines. 

Par ailleurs, la banque de cours 
parmi lesquels l'étudiant pourra 
choisir a été réduite de 400 à 100 

V k / b W I • • • 

des classes 
murées 
A N D R É P R A T T E 

m 
.3'-. 

• Quelque 130 enseignants, pa­
rents et élèves de la polyvalente 
Jacques-Rousseau de Longueuil 
ont manifesté hier devant les bu­
reaux du ministère de l'Éducation 
à Montréal, réclamant le réamé­
nagement de leur école. 

Construite en 1975, l'école Jac­
ques-Rousseau était à l'origine 
une école à aires ouvertes. Lors­
que, après quelques années, on 
est revenu à une organisation 
plus traditionnelle de l'enseigne-

1 ment, on a aménagé quatre clas-
• ses dans chaque aire ouverte. Des 
,_ murs ont été construits entre les 

~ classes, mais l'arrière des classes a 
<**>été laissé ouvert, donnant sur un 

vaste espace commun aux quatre 
• g r o u p e s de chaque aire. Résultat: 

•- entendant parfaitement ce qui se 
î- ' 'passe dans les autres classes, les 
' ~ élèves ont beaucoup de mal à se 
p "-concentrer. 

' * v " . Excédés, les professeurs ont 
lancé ce printemps un mouve-

; ; ment destiné à convaincre le mi- 
s lis te re de l'Éducation de débour­
ser la plue grosse partie des $2 ,5 

j T n i l l i o n s que nécessiterait la cons-
truction de véritables locaux de 
classe. Le conseiller spécial du 

f ministre de. l'Éducation, M. Ro­
drigue Dubé, a visité la polyva­
lente il y a deux semaines et s'est 
montré sensible aux représenta-

s tions des enseignants. 

Mais les engagements pris par 
r**-le représentant de M. Claude 
;JU Ryan étaient trop vagues pour 

que les professeurs soient rassu­
rés. «Nous voulons une réponse 

J * " ferme qui comprend un échéan-
1 cier prévoyant la fin des travaux 

en-dedans de deux ans», a expli­
qué hier l'enseignant Robert Bali­
veau. 
î Interrogé par La Presse, M. 

• Dubé a déclaré que le dossier de 
^ l'école Jacques-Rousseau est étu-
| dié «avec beaucoup de sympa-
9 thie. » «C'est une situation qui est 
' trop difficile pour être tolérée, 

jj Quand il y a un professeur qui 
jj donne un cours dans une matière, 
r, à l'autre bout de la salle un pro­

fesseur qui enseigne une autre 
matière, et dans le milieu un 
groupe qui est en examen, c'est 
demander beaucoup trop aux élè­
ves», estime M. Dubé, lui-même 
ancien enseignant. 

M. Dubé est d'autant plus inté­
ressé par ce problème qu'il a an­
noncé la semaine dernière qu'il 
sera candidat pour le Parti libéral 
du Québec dans le comté de Tail­
ler., auquel appartient l'école Jac-
ques-Rousseau. «Le problème de 
Jacques-Rousseau ne doit pas être 
traité sur la plan politique, mais 
sur le plan pédagogique», a ce­
pendant soutenu M. Dubé. 

cours. «La réforme ne vient pas 
mettre un point final à la diversi­
té, mais elle réduit le nombre de 
permutations possibles», a expli­
qué M. lacques Trudel, professeur 
d'économie au collège André-
Laurendeau et co-organisaieur du 
colloque. 

Le MESS a rendu publique la 
semaine dernière la nouvelle ban­
que de cours. Le document a été 
soumis aux professeurs de cégep, 
du secondaire et des universités. 
Si tout va bien, le nouveau pro­
gramme sera implanté au plus 
tard à l'automne 1991 . . . treize 
ans après que, dans un livre blanc 
publié par le ministère, les dé­
fauts du programme actuel eu­
rent été clairement identifiés! 

P O U R LE M A R C H E 

La FORMATION 
PROFESSIONNELLE 
AU SECONDAIRE, 
c'est plus de 200 
programmes variés 
dont une centaine 
mènent à un 

IGocwierrent ou Ouêoec 
Ministère 
de (Education 

Diplôme d'études 
professionnelles (DEP). 

Nos élèves diplômés sont pleine­
ment qualifiés pour répondre aux 

besoins du marché du travail et 
satisfaire aux exigences des 

emplois pour lesquels Ils ont 
été formés. 

Québec 

F A I 

Cotte- été. offrez-vous 
des vacances fra> , 
ches et reposantes -̂y 
dans une oasis de 
verdure côtoyant le 
Lac Delage. 

À quelques minutes du Vieux-
Québec, le Manoir vous propose une 
chambre confortable, le repas du 
soir, le petit déjeuner et la pratique 
gratuite des activités sportives (voile, 
planche à voile, pédalo, canot. 

tennis, mini-gotf. bicyclette, piscine 
intérieure et extérieure, salle de 
détente). L'hébergement et les activités 
sportives sont gratuits pour les entants 
de 18 ans et moins partageant la 
chambre des parents. 
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BFSFBVATIONS (41â)64ë-2SS1 1-800-463-2641 
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(Prix par personne par jour 
en occupation double dune 
chambre régulière, incluant la 
taxe et le service. Admission 
au théâtre dôfô en sus.) 
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FRAICHES A L E U R AU DETAIL 1500 S " OU CREDIT DE VALEUR EQUIVALENTE 
MAZDA MX-6 

MINIMUM DE 1 5005
 DE RABAIS SUR TOUTES LES CAMIONNETTES MAZDA! * 

PLUS ENCORE .LAMEILLEURE GARANTIE DE L'INDUSTRIE! 
HÂTEZ-VOUS ! OFFRE DE DURÉE LIMITÉE. PASSEZ CHEZ VOTRE CONCESSIONNAIRE MAZDA DÈS AUJOURD'HUI ! 
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Le documentaire 
se fête 

am 
•ai 

H U C U E T T E 
R O B E R C E 

O rgan i sée 
par l'Offi-

ce national du 
film qui a pro­
dui t plus de 
6 300 films do­
cumentaires de­
puis sa fonda­

tion en I939, une manifesta­
tion d'envergure internationa­
le donnera bientôt au public 
l'occasion de visionner une sé­
lection exceptionnelle de plus 
de 250 productions en prove­
nance d'une quarantaine de 
pays. 

L'événement, baptisé Le do­
cumentaire se fête, permettra à 
des cinéastes, des producteurs, 
des diffuseurs, des journalistes, 
des professeurs, venus des qua­
tre coins du monde, de se ren­
contrer et de discuter. Les 
films au programme seront 
présentés dans plusieurs ciné­
mas du centre-ville, soit au 
Complexe Desjardins (salles 1 
et 4 ), au cinéma ONF du Com­
plexe Guy-Favreau, à la Ciné­
mathèque québécoise et au Ci­
néma Parallèle. 

LE FILM DES LECTEURS 
À LA TÉLÉ DEMAIN 
• Radio-Canada signale que le 
film sorti «chouchou numéro 
un » à notre récent sondage au­
près des lecteurs cinéphiles. 
Vol au-dessus d'un nid de cou­
cou, sera présenté demain soir 
à 19 h 30, à son antenne. Mme 
Patricia Leclerc, du service 
d'acquisition et de program­
mation, note qu'il s'agit prati­
quement d'une dernière chan­
ce, à cause d'un nébuleux pro­
blème de droits de diffusion de 
ce film. Avis aux Martiens qui 
ne l'ont pas encore vu, et aux 
excessifs qui désirent le revoir, 
même haché de pubs! 

Également inscrit à la pro­
grammation de Radio-Canada 
cette semaine, soit vendredi à 
!9 h 30. à l'émission Vidéo 
Club, le court métrage de Fran­
çois Girard, Suspect no I, un 
suspense où se confondent la 
réalité d'un tournage et celle 
d'une enquête policière autour 
d'un meurtre. 

«BABYLONE»: 
RETOUR DE TIFO 
• Réalisée par Manu Bonma-
riage, la coproduction canado-
belge Babylone poursuit son 
tournage jusqu'au 21 juin dans 
les régions d'Anvers et Charle-

Marie Tifo 

roi, en Belgique, mais la comé­
dienne Marie Tifo, qui incarne 
Anna, la mère du héros de ce 
film, est revenue à Montréal et 
se dit enchantée de son expé­
rience sur ce plateau où elle a 
tenu son 19e rôle au grand 
écran. 

Babylone se déroule en Bel­
gique. Après de nombreux dé­
boires, Anna (Tifo) tue acci­
dentellement son mari. Son 
fils Bruno (l 'acteur français 
Frédéric Deban ) se laisse accu­
ser à sa place, dans l'espoir de 
sauver sa fragile famille. À sa 
sortie de prison, il se retrouve 
dans une maison de transition, 
Babylone, où il rencontre Na­

dine (Charlotte Laurier). Bru­
no veut se reconstruire une fa­
mille, ce qui ne sera pas facile, 
son jeune frère Marco étant 
placé en foyer d'adoption et sa 
mère, mise en ménage avec un 
Luigi (Pierre Curzi), un fer­
railleur italien... 

Le film, qui réunit Tifo et 
Laurier pour la première fois 
depuis dix ans (Les bons dé­
barras), devrait arriver en sal­
les au printemps 1990. 

ATELIER ET 
VIDÉOS DE FEMMES 
• Le Groupe Intervent ion 
Vidéo (GIV) invite les person­
nes intéressées à participer à 
un atelier gratuit, animé par la 
vidéaste londonnienne Prati-
bha Parmar, sur l'image des 
minorités ethniques, culturel­
les et sexuelles dans les mé­
dias. Le lundi 12 juin à 19 h, au 
3575 boni. Saint-Laurent, bu­
reau 421. 

Écrivain, réalisatrice, repor­
ter et recherchiste pour la télé­
vision britannique, Pratiblia 
Parmar est connue pour ses 
documentaires sur le sort fait 
aux communautés noires et 
asiatiques dans l'Angleterre de 
Madame Thatcher. Ces vidéos 
feront l'objet d'une présenta­
tion spéciale (prix d'entrée: 
$4), le vendredi 15 juin, au ci­
néma Parallèle, à 21 h 30. 

Au programme: Sari Red, 
dédié à Kalbinder Kaur Hayre, 
une Noire asiatique assassinée 
dans une rue de Londres, en 
1986 ( présenté en compétition 
au Festival international de 
films et vidéos de femmes de 
Montréal); Émergence, une ré­
flexion sur l'identité culturelle 
et l'aliénation, à travers l'expé­
rience de quatre artistes noires 
«exilées»; et Reframing AIDS, 
enquête sur la façon dont les 
médias et le gouvernement bri­
tanniques ont utilisé le sida 
pour justifier un accroissement 
de la discrimination envers 
certains groupes minoritaires 
(présenté cette semaine à la 
Conférence mondiale sur le 
sida de Montréal ). 

LE CINÉMA QU'ON LIT 
• Cary Grant, un coeur soli­
taire. C'est l'année des biogra­
phies d'acteurs. Après les vies 
de Kirk Douglas et Richard 
Burton, c'est m a i n t e n a n t celle 
de Cary Grant que l'industrie 
du livre nous offre en pâture. 
Mais alors que les deux pre­
mières ( notamment le Richard 
Burton de Me! vin Bragg) susci­
tent l'admiration des lecteurs, 
celle-ci sert plutôt mal son hé­
ros. 

Le masque de la star flam­
boyante nommée Cary Grant 
aurait dù, à mon avis, conti­
nuer de cacher ce pauvre 
Archibald Alec Leach. L'ou­
vrage de Charles Higham et 
Roy Moseley ( traduit de l'amé­
ricain par Sophie Dalle) fait 
largement état des troublantes 
amitiés masculines de l'acteur, 
jetant beaucoup d'ombre sur 
son image de séducteur, et il­
lustre par de nombreux exem­
ples son caractère instable. 
Mais surtout, il insiste sur sa 
très grande mesquinerie. Cette 
biographie ne va pas aussi loin 
dans la démolition que Mom­
my dearest (celle de l'actrice 
Joan Crawford ), mais elle don­
ne un sacré coup de masse 
dans la statue. Aux éditions 
Acropole. 

• La fille de Marilyn. Une 
suggestion de lecture pour, la 
plage. C'est bien de la fiction, 
puisqu'il s'agit d'un roman. 
N'empêche qu'au fil de ce pavé 
qui se lit vite, on se prend à 
confondre réalité et travail 
d'imagination. L'auteur |ohn 
Rechy s'est en effet servi de 
nombreux éléments de la vie 
douloureuse de l'inoubliable 
Marilyn Monroe comme can-
nevas pour tisser une incroya­
ble histoire à laquelle on est 
tenté de croire. À la mort de sa 
mère adoptive, Normalyn ap­
prend que sa vraie mère était 
M a r y l in M o n r o e , et qu'elle au­
rait eu pour papa un des deux 
frères Kennedy assassinés... 
Aux Presses de la Renaissance. 

Le Cid réinventé, à la Place des Arts 

Jack Nicholson dans Vol au-dessus d'un nid de coucou. 

J I M BE A U N O V E R 

L a magie du théâtre c'est un 
peu son immortalité. Cor­

neille né en 1606, le 6 juin, il y a 
donc exactement 383 ans aujour­
d'hui, sera joué au Théâtre Mai-
sonneuve du 7 au 14 juin. Le Cid, 
cette pièce qui a permis à Gérard 
Philippe de jouer un Rodrigue hé­
roïque après la guerre, nous amè­
ne cette fois-ci un Rodrigue beau­
coup plus fragile, beaucoup plus 
écrasé par les forces du pouvoir 
grâce à la vision nouvelle de l'ex­
traordinaire metteur en scène Gé­
rard Desarthe. 

Il suffit d'entendre les comé­
diens Jacques Alric et Gabrielle 
Forest que j'ai rencontrés, hier, eu r mesurer l'admiration et l'af-

:tion que lui portent ceux qui 
ont entrepris cette grande aven­
ture que fut Le Cid. Créé à Bobi-
gny en 1988 avec l'intention de 
présenter 30 spectacles. Le Cid 
imaginé par Desarthe en est à son 
neuvième mois de tournée après 
une série de spectacles à travers 
l'Europe et en Union soviétique. 
La dernière représentation aura 
lieu le 18 juin à Ottawa: 

«Après ce spectacle, on brûle 
les décors, annonce facques Alric, 
un des comédiens de la pièce qui 
remplace Desarthe pendant la 
tournée. Desarthe n'a pu venir 
parce qu ' i l est professeur au 
Conservatoir. Vous savez, il s'agit 
de sa première mise en scène. 
C'est d'abord un comédien et 
même le plus grand comédien ac­
tuellement : il a remporté un Mo­
lière pour son interprétation de 
Hamlet. Il n'assiste donc pas aux 
représentations. Après neuf mois 
de tournée, il a compris l'esprit 
de groupe, l 'autonomie de la 
troupe. 

«C'est un être extraordinaire, 
un autodidacte qui n'a jamais sui­
vi les cours du conservatoire, qui 
était considéré comme quantité 
négigable par les gens de théâtre. 
On ne le voyait absolument pas 
jouer dans un classique. Pas lui. 
Et pourtant, voilà qu il rafle tout 
avec Hamlet, qu'il étonne tout le 

Samuel Labarthe incarne un Rodrigue écrasé par les forces du pou­
voir; une vision nouvelle du metteur en scène Gérard Desarthe. 

monde avec sa mise en scène du 
plus classique des classiques, Le 
Cid et suprême vengeance, il en­
seigne au Conservatoire. 

«Pour la distribution du Cid il 
a choisi parmi ses élèves et ses 
pairs. Ceux qui lui ont appris le 
métier, comme moi par exemple. 
C'est très chaud, affectueux com­
me atmosphère. Tenez ! Celle qui 
joue Chimène, a peut-être étudié 
deux mois au Conservatoire. Pas 
plus. Et c'est elle qu'il est allé 
chercher. Il a pris un énorme ris­

que. Ou il allait se casser la gueu­
le ou il allait réussir. 

«Un type marginal. A le voir 
au début, on dirait un loubard, 
quelqu'un qui vous fait penser à 
vérifier vos clefs d'auto. Une drô­
le d'allure. Il a autour de 40 ans, 
et un jour il a découvert la pas­
sion de la culture. 11 possède la 
plus impressionnante bibliothè­
que que j'ai vue. Si on a pu conti­
nuer cette très longue tournée, 
c'est sûrement parce qu'on est 
porté par lui». 

Desarthe a longuement préparé 
cette pièce. Pendant les repeti­
tions, il a demandé l'aide d'un 
professeur spécialiste de Corneil­
le afin de permettre la respiration 
du texte, l'oxygénation par de 
nouvelles césures dans les alexan­
drins. En d'autres termes, ij a 
réussi à briser la monotonie du 
débit, le ronron qui a endormi 
plusieurs spectateurs dans la 
longue carrière du Cid. De bons 
résultats qui ont permis à un jour­
naliste d'écrire: «Hier soir, on a 
entendu Le Cid pour la première 
fois». 

Les femmes en avant... 
«Tout le monde connaît des 

bribes du Cid, mais très peu de 
gens connaissent la pièce au com­
plet, précisait Gabrielle Forest 
qui interprète le rôle de l'Infante. 
Dans cette mise en scène de De­
sarthe, les femmes sont en avant. 
À l'époque de Gérard Philippe, 
c'était la libération, le mythe du 
héros, aujourd'hui on s'en fout. 
Et Gérard (Desarthe) a pensé au 
pouvoir contre les jeunes dans 
cette product ion. Aux jeunes 
écrasés par le pouvoir politique 
(curieuse coïncidence quand on 
voit ce qui se passe en Chine ac­
tuellement). La pièce n'est pas 
montée autour du héros. Rodri­
gue n'est pas préparé pour ça. On 
lui met l'armure sur le dos et il 
doit agir malgré lui comme un 
héros». 

Un univers viscontien avec 
chevaliers, costumes de hussards, 
animaux sauvages, éclairages 
nuancés: un événement oui a en­
chanté la critique jusqu ici. Un 
événement qui achève:•« Après le 
Québec c'est la fin mais on fait 
l'effort de ne pas y penser. C'est 
comme parler de ce qu'on fera 
après avoir eu la jambe ampu­
tée», ont dit les deux comédiens. 
Jacques Alric a joué en 1967, dans 
la première production de la Pla­
ce des Arts, Le petit prince, dans 
une mise en scène de Jean-Louis 
Barrault. Demain, il remettra les 
pieds sur cette scène pour la pre­
mière fois depuis 22 ans. Décidé­
ment, le théâtre a tout son temps. 

Le baryton John Kock toujours digne du premier prix 
C l A U D E G I N G R A S 

L e baryton américain John 
Koch a confirmé hier soir, à 

la dernière séance de l'épreuve fi­
nale du Concours de chant, les 
qualités qu'il avait révélées en 
demi-finale, c'est-à-dire celles 
d'un chanteur complet. Il est le 
seul concurrent à s'être maintenu 
au plus haut niveau dans l'une et 
l'autre de ces deux épreuves dé­
terminantes. 

Sa prestation montrait encore 
une fois une voix très placée, viri­
le, sonore, d'une justesse absolue, 
bien que légèrement plafonnée à 
l'aigu et moins volumineuse que 
ne l'avait indiqué la radiodiffu­
sion (moins vo lumineuse et 
même assez facilement couverte 
par l'orchestre). Mais ce qui fait 
d'abord de lohn Koch un grand 
artiste, c'est, plus encore que la 
voix, l'intelligence qui conduit 
cette voix et anime ces interpréta­
tions. On le sent à chaque instant 
en totale possession de la matière 
musicale et du texte. Son Mozart 
était brillant, son Leoncavallo 
spirituel et touchant, son Orff 
vertigineux. Quelle présence aus­
si. 

M. Koch a malheureusement 
connu hier soir quelques légers 
problèmes. Ainsi, il a presque 
raté le la final dù Orff. Dans la 
pièce imposée, il n'était pas tou­
jours absolument fidèle aux no­
tes. Il est vrai que la pièce offre 
très peu d'intérêt vocalement et 
que le chanteur ne l'a manifeste­
ment pas prise au sérieux. Ces dé­
tails lui ont certainement fait per­

dre des points. Mais je reste con­
vaincu qu'il mérite le premier 
prix. 

Les deux au t r e s f inal is tes 
étaient canadiennes. 

Kinga Mitrowska a commencé 
par tousser, ensuite elle s'est mise 
à chanter. Il y a la, incontestable­
ment, de la technique. À preuve, 
l 'atrocement difficile Mozart, 
exécuté avec des mouvements de 
mâchoire absolument grotesques, 
mais sans doute inévitables. Ce 
Mozart comportait hélas! autant 
d'erreurs que de prouesses. Ou­
blions le Donizetti: la chanteuse 
elle-même y a eu un trou de mé­
moire â la fin et l'orchestre a dû 
terminer seul l'air. Le Buhr fut 
chanté comme une complainte 

Pas de premier prix 

slave. En fin de compte, le meil­
leur moment de Sa prestation fut 
le Berg, qui. chevelure et regard à 
la Dietrich aidant, faisait très 
Blue Angel... 

Chez Lyne Comtois: beaucoup 
plus de bonnes intentions que de 
talent. La voix était plus faible en 
salle qu'à la radio, la prononcia­
tion était imparfaite en italien et 
même en français, bref rien ne 
passait. L'ennui souverain. 

VINGT ET UNIEME CONCOURS INTERNATIONAL 
DE MUSIQUE OE MONTREAL Discipline chant. 
Epreuve finale. Avec l'Orchestre Symphoni-
oue de Montreal, dir. Franz-Paul Decker. Salle 
Maisonneuve de la Place des Arts. Troisième 
et dernière séance, hier soir. 

Chaque finaliste interprète (dans Tordre 
qu'il choisit) la pièce inédite Imposée a tous, 
Anandi, de Glenn Buhr, un air d'opéra de Mo­

zart, un autre air d'opéra et une oeuvre du 
XXe siècle. 

Participants 
John Koch, baryton. 29 ans (Etats-Unis): 
Anandi... Buhr 
Récitatif et air du Comte- <Hai gia' vlnta la 
causal... Vendra mentr'io sospiro*. ext. de Le 
None dl Figaro... Mozart 
Air •Estuans interius», ext. de la cantate pro­
fane Carmina Burana... Orff 
Prologue de Tonio: - S i puo? si puo?», ext. de 
Pagliacti... Leoncavallo 
Kinga Mitrowska, soprano, 30 ans (Canada): 
Anandi... Buhr 
Air de Norma: -Quel guardo il cavalière-, ext. 
de Don Pasquale... Donizetti 
DieNachtigall, no 3 des Sieben frOheLieder... 
Berg 
Air de Constanze: •Martem aller Arten», ext. 
de Die Entfuhning DUS dem Serait... Mozart 
Lyne Comtois, mezzo-soprano, 29 ans (Cana­
da) 
Anandi... Buhr 
Air de Sesto: -Parto. parto, ma tu, ben mio», 
ext. de LaClemenzadi Tito... Mozart 
Asie, no 1 de Shéhérazade... Ravel 
Récitatif et air d'Angiolina: «Nacqui all'affan-
no... Non più mesta*. ext. de La Cenerentola 
... Rossini 

L e jury du Concours de chant 
n'a pas décerné de premier 

prix. C'est la cinquième fois, en 
sept compétitions de chant du 
Concours international de Musi­
que de Montréal, que la chose se 
produit. 

Voici le palmarès, tel qu'an­
noncé ce matin à 12 h 35 aux 
quelque 150 personnes demeu­
rées dans la salle Maisonneuve 
après la d e r n i è r e séance de 
l'épreuve finale. 

Deuxième prix ex aequo 
($7500 chacun): lohn Koch, ba­
ryton, 29 ans (Etats-Unis), et Stef-
fanie Pearce, soprano, 31 ans 
(États-Unis) 

Troisième prix ($3000): Mau­
reen Browne, soprano, 30 ans 
(Canada) 

Quatrième prix ($1500): Lyne 
Comtois, mezzo-soprano, 29 ans 
(Canada) 

Cinquième prix ($1000): Patri­
ce Michaels Bedi, soprano, 32 ans 
(États-Unis) 

Sixième prix ex aequo ($500 
chacun): Gabrielle Prata, mezzo-
soprano, 29 ans (Canada), et Vic­
toria Walker, soprano, 27 ans 
(États-Unis) 

Huitième prix ex aequo ($500 
chacun) : Lisa Monheit, contralto, 
32 ans (États-Unis), et Kinga Mi­
trowska, soprano, 30 ans (Cana­
da) 

Prix de la meilleure exécution 
de l'oeuvre canadienne imposée 
en finale ($500): Steffanie Pearce. 

Deux cent cinquante nouveaux mots 
M A R I O ROY 

I nutile de sauter sur TABS si 
vous avez été repéré par un 

AWAC, vous vous retrouverez au 
CHS et serez considéré comme 
aussi nocif que le CFC pour le 
bien-être général de la société... Il 
ne restera qu'à zoner! 

Ça prend pas un dictionnaire 
pour comprendre ça. 

Néammoins, ça peut être uti­
le... Le Petit Larousse illustré, cu­
vée 1990, pourra sûrement vous 
aider à traduire: inutile de recou­
rir aux freins antibiocage si vous 
avez été repéré par les systèmes 
de surveillance de radars aéropor­
tés; vous risquez de vous retrou­
ver dans un centre hospitalier 
spécialisé, où on vous considérera 
comme un pestiféré enduit de 
chlorofluorocarbone... Vous de­
vrez alors vivre en zonard. En 
marginal, quoi! 

En un mot comme en mille (et 
le nouveau dictionnaire en con­
tient 58 000 de ces mots) rien 
n'arrête le progrès: le nouveau 
Petit Larousse contient 250 nou­
veaux mots, dont 40 sont des 
noms propres —aucune person­

nalité québécoise n'ayant accédé 
à cet aréopage. 

Le lancement de l'ouvrage a eu 
lieu, hier, sur un bateau amarré 
dans le port de Montréal, événe­
ment qui a permis à Georges Hi-
bon , prés ident de Larousse-
/ France de souligner que le PLI, 

comme ils disent, est un des plus 
grands succès mondiaux de l'édi­
tion. 

Quoi qu'il en soit, le nouveau 
PLI fait une large place aux acro­
nymes, comme on l'a vu, ainsi 
qu'aux derniers vocables scienti­
fiques, de l'accidentologie à la 
thermovinification en passant 
par le séquençage. On n a, bien 
sûr, pas oublié la perestroïka et 
les emprunts à l'anglais qui sont 
d'usage, les sitcoms et autres soap 
operas. Au Canada, on a pigé la 
joujouthèque —ce qui, autre­
ment, s'appellerait la ludothèque. 

Pour les jeunes 
Parlant de ce genre de choses, 

on lancera à l'automne, en colla­
boration avec Québec-Amérique, 
le Dicoprafique, un dictionnaire 
visuel qui s'adresse aux jeunes et 
qui est le premier ouvrage du gen­

re à avoir été entièrement confec­
tionné par ordinateur. 

Rappelons qu'en avril, Les Édi­
tions françaises avaient déjà lan­
cé le Maxi-Débutants, un diction­
naire de 20 000 mots également 
destiné aux jeunes. 

L'ouvrage de 933 pages est 
abondamment pourvu d'illustra­
tions en couleurs qui ont été mi­
ses au goût non seulement du 
jour, mais aussi de la clientèle 
québécoise —et, plus largement 
p a r l a n t , i n t e r n a t i o n a l e . Par 
exemple, la planche destinée à il­
lustrer les activités de la poste 
nous font voir plein de boîtes à 
courrier rouges et de camions des 
postes frappés de la feuille d'éra­
ble canadienne... 

Mieux encore, on a pris soin 
d'enlever certains mots anglais 
(bowling, home, cake, pressing) 
qui, relativement usités en Fran­
ce, sont plutôt délaissés au Qué­
bec au profit de leurs équivalents 
français . En con t repar t i e , le 
Maxi-Débutants fait une bonne 
place à des canadianismes répan­
dus ici (amérindien, berçante, co-
querelle, menterie, nordet, ra-
mancheur, v i ra i Mer ). 

Ces prix venus 
du froid... 
Agence France-Presse 

FERMO. Italie 

L e film ethnographique 
américain The Drums 

of Winter de Sarah Elder et 
Leonard Kammerling, con­
sacré aux Esquimaux Yupik 
du Yukon et de l'Alaska, a 
reçu le premier prix du 
Troisième festival du film 
arctique de Fermo. 

Le jury, présidé par le 
professeur Jonathan Ben-
thall, directeur du Royal 
Anthropological Institute à 
Londres, comportai t des 
spécialistes français, soviéti­
ques, italiens, ouest-alle­
mands et danois. 

The Drums of Winter a 
été choisi parmi les 28 films 
sélectionnés venant du la­
pon, d'URSS, de Scandina­
vie, France, Allemagne, Ita­
lie, Grande-Bretagne, États-
Unis, Canada, Groenland, 
Suisse. 

Ont aussi été primés: 
— Prix spécial du jury, Le 
berceau (URSS) de Raïssa 
Ernazarova, film sur les 
problèmes écologiques, la 
pollution et l'identité cultu­
relle chez les Evens de Sibé­
rie. 
— Prix du film ethnogra­
phique: Songs in Minto life 
(États-Unis) de Curt Madi­
son, film sur la vie tradi­
tionnelle des Indiens en 
Alaska. 
— Prix de la voix autochto­
ne: Nanut (Suède) de Staf-
fan Szedberg, film sur les 
Esquimaux polaires de Thu-
ie (Groenland). 
— Prix du film de fiction: 
Kald Verden (Norvège) de 
Knuth lensen et Berger 
Amundsen, film de créativi­
té poét ique consacré au 
Svalbard ( a r c h i p e l de 
l'océan Arctique). 
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Les Cent jours d'art contemporain 

Pas de thème, mais beaucoup de femmes 
• Ce sont en très grande majorité des femmes ( sept 
artistes sur neuf ) qui représenteront le Canada cette 
année aux Cent jours d'art contemporain où l'on at­
tend par ailleurs Annette Messager, une Française 
cette fois, vedette montante sur la scène internatio­
nale de l'art actuel. 

C'est ce qui ressort de la programmation dévoilée 
hier par le Centre international d'art contemporain 
qui, après une année d'éclipsé, a finalement déniché 
le lieu idéal pour cette manifestation considérée 
comme l'une des plus importantes au Canada: la 
Cité de l'image, gigantesque entrepôt situé à côté de 
la Brasserie Molson. 

Les Cent jours se dérouleront du 1er septembre au 
3 décembre et mettront une fois de plus l'accent sur 
les installations. Outre le volet «exposition», on 
aura droit également à une section réservée au 
vidéo. 

Vingt artistes venus du Canada, de France. d'Alle­
magne. d'Italie et des Etats-Unis participeront donc 

au volet «exposition» qui n'exploitera pas de thème 
particulier cette année, il s'agit de Jean-Pierre Ber­
trand . Dominique Blain, Eva Brandi, Fast 
Wurms, Ludger Gerdes. François Girard, Gary 
Hill. Wolfuang Laib. Liz Manor, Annette Messa­
ger. Joey Morgan, Tomiyo Sasaki. Barbara Stein-
man, PatSteir. Niele Toroni, lacques Vieille, Ire­
ne F. Whittome, Gilberto Zorrio, I oc hen Gen et 
U Irique Rosen bach. 

SALNAVE PHILIPPE-AUGUSTE N'EST PLUS 

• Le peintre Salnave Philippe-Auguste, considéré 
comme un des grands maîtres de là peinture primi­
tive haïtienne, est mort à Port-au-Prince, à l'âge de 
81 ans. 

Il avait exercé la profession de juge avant de se 
consacrer à la peinture vers la cinquantaine. Grand 
coloriste, il représentait essentiellement sur ses toi­
les des jungles et des paradis peuplés d'animaux sau­
vages. 

P O U R L E M A R C H E 
... avec mon C E P 

La FORMATION PROFESSION 
NELLE AU SECONDAIRE. 
c'est plus de 2 0 0 pro 
grammes variés dont 
u n e q u a r a n t a i n e 
m è n e n t à un 

I Gouvernement du ÛLeoec 
I Minister* 
Ida l'Éducation 

certificat d'études 
professionnelles (CEP). 

La compétence éprouvée de nos élèves diplô­
més vous permettra de relever les nombreux 
défis que présentent révolution rapide de la 

technologie, la nouvelle situation écono­
mique nord-américaine et la nécessité 

d'accroître votre productivité. 

Québec 

CINEMAS 
ClNEPLEX ODEON 

• i m MB 

s i » * 

• TOUS LES FILMS • TOUTE LA JOURNÉE • TOUS LES C I N É M A S 
•BASÉ SUR LE PRIX D'ENTRÉE POUR ADULTES 

VENEZ G O Û T E R LE C I N É M A À U N PRIX IMBATTABLE î 

SEULEMENT CHEZ ClNEPLEX ODEON 

I 

• Le prix comprend deux billets 
d'avion aller-retour fournis par 
CANADIEN INTERNATIONAL et 7 
nurts d'hébergement pour deux 
personnes dans un hôtel de Rome 
offertes par VACANCES 
CANADIEN auparavant Treasure 
Tours. 

• Les dates du voyage devront 
être choisies entre le 16 juin 
1989 et le 16 juin 1990, selon 
les disponibilités d'avion et 
d'hôtel. 

C O U P O N D E P A R T I C I P A T I O N 

Remplissez c e coupon 
et déposez-le aux entrées 

de La Ronde. 

POUR PARTICIPER: 
• Remplissez le coupcn ci-

dessous et deposaz-le dans 
un des barils situés aux 
entrées principales dé 
La Ronde. 

• Ce coupon sera pubtt la 
veille et la journée de chacun 
des feux. 

• Le texte des règlements relatifs a ce concours est 
disponible à RADIO CITÉ et LA PRESSE. 

• La valeur totale du prix offert est de 2 500$ 
• Les tirages: dès îa tendcm» du feu d'art! 

Jean Bureau nommera le nom d'un gagnant 
entre 10h et 11h sur le sondes de RADIO CITÉ FM 
107. La personne nommée aura une heure pour 
rappeler et mériter ion prix. 

N O M . 

A D R E S S E . 

V I L L E 

. Â G E . 

A P P . 

•INTERNATIONAL 
BENSON G HEDGES INC. 

C'est à La Ronde 
et pas ailleurs! 

C O D E P O S T A L . _ T E L . 

Votre soirée de télévision 

CHOIX D'EMISSIONS 
par Daniel Lemcy 

19:00 Q ® <B — COté jardin 
Avec Jacques Boulanger. 
Inv i tés : Réjean Trem­
blay, un des plus gros 
bleuets de Montréal; le 
cinéaste Gilles Carie; le 
chanteur-animateur-
comédien Rock Voisine; 
et Louise Leblanc avec sa 
chronique « L e s j ou r ­
naux». 

21:00 ( D — Beau et chaud 
Normand Brathwaite re­
çoit foe Bocan, les B.B. de 
la revue «Vis ta vinai­
grette», le saxophoniste 
Jean-Pierre Zanel la et 
Claire Dé. 

HORAIRE REVISE 
Corrigé 

09:00 O — Cinéma 
Aéroport: Transit hôtel. D r a ­
m e réalisé en 1979 par Jean-
L o u i s C o l m a n t . a v e c R a y ­
m o n d Pcira, Sy lv ie M i l h a u d 
et M iche l Israel. U n journa ­
liste, délégué a u Congres de 
t o x i c o l o g i e d e B r u x e l l e s , 
s ' é p r e n d d ' u n e doctoresse . 
<2h) 
CQ — Ciné-matin 
(Emission prévue à 9 h 30) 

11:00fl3 — Some l'été 
(Emission prévue à I 3 h 3 0 ) 

13:30 © — En toute amitié 
(Emission prévue à 9 h ) 

18 h 00 18 h 30 19 h 00 19 h 30 20 h 00 20 h 30 21 h 00 21 h 30 22 h 00 22 h 30 23 h 00 23 h 30 

O Montréal ce soir Coté jardin Génies en herbe Le Nord et le Sud (Ire de 12) Dallas; le Couple à la mode. LaTéléjoumal Le Point(22h25) Météo/Sports LoursiaM(1re)(2M0| 

CD The News CBS News Hollywood Squares Tour ol Duty NBA Finals Game: Finale de basketball TYMNIVS 

GD News on 5 NBCNighityNews Jeopardy! USAToday Madock ' Bifly Graham Syracuse Crusade Midnight Caler News 5 Tht eWpl Skov 

O Newswatch The Raccoons The Beachcombers The Fifth Estate To A Safer Place The National The Journal (22h22) Newswatch Ntvhflrt 

O Le Monde l l î f imn 

miineniu Québec é la carte Peau de banane Les Héritiers du rêve: Fin de l'innocence. Sous le signe du Faucon: Ténèbre*. Ferfand Nadaau en vacances Nouv. TVA/Sports Cnéraa(23M5) 

e< UNondt MMMO Québec é la carte Peau de banane Les Héritiers du réve: Fin de 1 innocence. Sous le signe eu Faucon: Ténéoret Fenand Nadaau en vacances Nouv. TVA/Sports Cinew(23MS) 

o IVffNIMnf Entertainment Tonight Environmental Sol Madock Roseinne Have Faith Nightingales (TTV National News n a y m i * 

GD T V I N m ABC World News A Currant Affair Kata A A i e Who's the Bess? Wonder Years Roseenne Have Faitti Thirtywmetting TV8Nightbeal ABC NtWJ WjWfït 

3 D EnEstriecesoW Vivra étroit C&téjardh Bflwy HEU La Nord et le Sod (Ira de 12) Oetos: le Couples la mode. LaTéléjoumal Le Point (22h25) Météo/SpNti Lûuto»(1re)(2Jh29) 

< D Ici Montréal Mimémo Québec i la carta Peau de banane Lea Héritiers du réve: Fin de l'innocence. Sous le signe du Faucon: Ténèbre s. Feiland Naseau en vacances Nouv.TVA/Sports O n a ^ M p J M s l 

S M M Entertainment Tonight Environmental Soi Mattock Roseenne Have Faith CTV National News Puis* 

S) EnMarricteceioir Vivre é trois Cité jardin Benny Hitf Le Nord et le Sud (Ire de 12) Dallas: le Couplée la mode. Le Tele jeu m ai Le Point (22h25) v.jtîo 5c:rts Louisiane (Ira) (23h20; 

(D Passe-Partout 5 pour 1 BioncS: Julien Clerc Sherlock Holmes: le Traité naval. Route des vacances Beau et chaud Spl Environnement C'?é-c^>.r'-*ui;r«tfiéresdalavilie". 

m Ne-OTcenter 22 ABC World Neva Wheel o( Fortune A Curent Affair Who's the Bon? Wonder Years Roseinne Have Faith Tmrtysornething Newseentar22 A ix. rwws wçmwe 

Q D Poiki Dot Door Today's Special Adv. et Black Beauty Write Right French in Action What A Picture! Focus on Watercolor Set Your Sets Cartooning with YarrJJey Jont* Oyestjon Period 

CD The MacNeu" / Lohrer Newshour Business Report Crossroads The Beach Boys DC. Beach Party Snake, Rattle and Roll 

© ta Rom chanceuse Gardon-Part/ Cinéma: "L'Attentai contre le pape" (dem. de 21 Le Grand Journal Garden- Party (R) Ouo6cSenne(22h58) Sports Plus Voyage au fond es mers 

CD 3-2-1 Contact Business Report The MacNeil / Lehrer Newshour Nova: Pioneers ol Surgery Brutal Craft? TheSendbaggers Smiley's People Best of Shows Nowincur 

© Récréation (iar-,05) Chiffras et lettres Le Journal A2 L'lnfo-S (2e édition) Grand Échiquier, le Retour de Julia M^enas. Ciel, mon mardi I 

3D Musique Vidéo Flashback Musique Vidéo Rock en bulle Musique Vidéo Musique Vidéo Tn:i'•-':; ';•> Musique Wéo(23h20) 

Sa in (17h30) A Switch in Time (1*1 5) 5 Comers Long Gone (22h3S) 

E l Découvrir: Rafales verticales. Un cowboy ne pleure pas Les Surprises de la vie La Joyeuse Revenant» (22h50) 

• Changement de dernière heure. 

A 
y 



FAMOUS PLAYERS! 

L A C I T A D E L L E 
EL-KALAA'«o«»»i"a c"«ou'»» 

» T * C * t frrjnçai, «- 1 

Le P A R I S I E N 

LA PRESSE. MONTREAL, MARDI 6 JUIN 1989 

C t A U M 
C I N C H A S 

Demain soir, 
20 h. salle 

Wilfrid-Pelletier 
de la Place des 
Arts, c'est le tradi­
tionnel concert 
des premiers lau­
réats du Concours 
international de 

Autour de Bach et de Haydn 
Musique de Montreal, consacre 
cette année au chant. 

Mais, cette fois, la tradition 
n'est pas maintenue jusqu'au 

SpimfeAmitié* 
iMocu iwn u n i but lucratif pou» g«n* M U I S 

»oua taeoreaa «l'aura tau 

Mardi 6 juin 1989,20 h 

Assemblée générale et 
élection annuelle 

Hotel La Méridien 
Complexe Desjardins 

SaHe Le Picardie 

RANDONNÉE PÉDESTRE ET CYCLISTE 
BRUNCH AUX CRÊPES 

Oimancha 11 juin 4 9 h 30 

mto:253-5324 

CINEMAS CINEPLEX O D I O N U N NOUVEAU SfUVICE I f l f P H O N I Q U E 
- " - C H E Z C I N E P I E X O O É O N 

M A D H I Q A M O I T I P P R I X ' 
l l M f l I V I w #4 I I V / I l b r n i # % nn M O Û T RENSEIGNEMENT aiNttRNANi 

FILMS. HORAIRE. CINEMAS ET IOCATIONS 

e^TOUS LES FILMS • TOUTE LA JOURNÉE • TOUS LES CINÉMAS i UN SEUL NUMÉRO 849-FILM 

BASE S U » LE PRIX 0 E N T R E E P O U R A D U L T E S 

LE FILM A L'AFFICHE DÉBUTE DIX MINUTES APRES L'HEURE INDIQUEE DANS L'HORAIRE. 

LE F A U B O U R G 

1616 ouest, ' u * Ste-Calhenne 

F IELD O F D R E A M S ( G ) Dolby Slereo THX 
1 0 0 - 1 10 • S 70- 7 30 - 1 4 >  

S C A N D A L (14 ans) Dolby Slereo THX 

2 00 4 30 • f 00 9 JO  

R E N E G A D E S (14 an») Dolby Slereo 
I 0 0 - 3 10 • S 15 • 7 21- 9 40  

C R I M I N A L LAW (18 .im> Dolby Slereo 
1 15 • 4 C0 7 0 0 - 3 : 2 0 

P L A C E A L E X I S N I H O N 

N O H O L D S B A R R E D (14 ana) 
Dolby S lereo / 1 00 • 3 00 • S 00 • > 00 • 9 00 

E A R T H G IRLS A R E EASV ( G ) 
Dolby Slereo 1:10- ] 10- i 10- M 5 • 9 20 

O U T S I D E C H A N C E OF MAKIM1LLIAN I G I 

• 10 - 3:10 • S 20 - 7 2 5 - 9 3 5 

É G Y P T I E N 

JESUS O F M O N T R E A L (14 j n s ) Oolby Slereo 
(v o. sous-titres anglais) 
Sam. «I D im 12:00 - 2:10 - 4:30 - 7 00 • 9 30 
Se m : 2:00 - 5 1 0 - 7 20 • 1 30  

PAPER H O U S E ( G l Dolby Slereo 
1 1 5 - 3 1 S - 5 1 5 - 7 1 5 - 9 1 5  

N O H O L D S B A R R E D (14 ans) Dolby Stereo 
I 00 - 1 : 0 0 • 5 00 • 7 0 0 • 9 00 

P O I N T E - C L A I R E 

6361. Trani-Canadienn» 

R E N E G A D E S (14 a n » Dolby Stereo 
Sam. t l D im : 12:40 • 2 50 - 5 00 . 7:10 - 9:20 
Sem 7 10 - 9 2 0  

F IELD O F D R E A M S ( G l Dolby Slereo 
Sam et D i m • 1:00 -1 .05 - S I 0 • 7:20 - 9 30 
Sem 7 20 • 9 30  

K 9 ( G l Oolby Slereo 
Sam e l Oim 1 40 • 4 30 - 7:30 - 9 40 
Sem 7 30 • 9 40  

S C A N D A L ( 14 j m | Oolby Slereo THX 
Sam el Dim 2 00 • 4:30 - 7 00 - 9:30 
Sem 7 0 0 - 9 3 0  

NO H O L D S 0 A R R E O (14 ans) Dolby Slereo 
Sam el D im 1 00 - 3 00 - 5 00 ; CO 9.00 
Sem 7 00 - 9 00  

JESUS O F M O N T R E A L (14 am) (».o. sous-
titres anglais) 
Sam el D im 12 0 0 - 2:10- 4 :30 - 7 :00- 9:30 
S e m : 7 : 2 0 - 9 30 

B E R R I 

12d0 IL - St-Ocni t 

C O M B A T A FINIR (14 ans) 

1 30 3 15 • S: 15 • 7 15 • 9:15  

D A N S LE V E N T R E D U D R A G O N ( G l 
Oolby Sterao / 2:15 • S:10 - 7:10 • 9:45 
fc.cepu Jeudi le 8 |um 2:15- 5 1 0 - 9 : 4 5 

C A D I L L A C R O S E (14 a m ) Oolby Slereo 
1:45 • 4 30 • 7:00 - 9:30  

B A N L I E U S A R D S ( G ) Oo lby Slereo 

2 00 - 5:00 - 7:15 - 9:40 _ _ _ _ 

N A V I G A T E U R ( G ) 
1:30 -1 :10 • 5.10 - 7:10 • 9 30 
Eiceple Jeudi K » |u l n : 1:10 • 3 1 0 • 5:30 • 910 

C O M P L E X E O E S J A R O I N S 

LA PETITE V O L E U S E ( O ) 

12:35 -2:50 • 5 0 5 - 7 2 0 - 9 40  

LES A V E N T U R E S O U B A R O N M U N C H A U S E N 

( G ) Dolby Slereo ' 2:00 • 4 30 - 7 00 • 9:30  

C A M I L L E C L A U D E L ( G l Dolby Stereo 
1 30 - 5 00 8 30 M a r d i 1:30 

L IA ISONS D A N G E R E U S E S (14 an») 
I ! 5 M O ; 1 0 - 1 1 ' . 

C R E M A Z I E 

8610 rtM S i - O e n u 

L I A I S O N S D A N G E R E U S E S (14 a m ) 
Dolby Stereo 
S a m et D i m . : 2 00 • 4:20 - 7:00 • 9:20 
S « m . : 7:00 - 9 : 2 0 

B O N A V E N T U R E 

Place Bcmaventure 

K - 9 ( G ) 
D im. : 2 :00 -4 :15 - 7:00 U S 
Sam e l S e m . : 7 : 0 0 - 9 : 1 1 

C Y B O R G ( H a n i ) 
Oim. : 1:10 -1:10 - 5:30 - 7:30 • 9:30 
Sam. e l Sem. : 7:30 - 9:30 

C E N T R E - V I L L E 

2001. Uni*fr i t te. Slahon Metro McCii l 

MISSISSIPI B U R N I N G (14 ans) 
1 00 - 4:00 • 7 00 - 9:30  

THE A D V E N T U R E S O f B A R O N 
M U N C H A U S E N ( G ) 
1 05 • 4 05 - 7.05 • 9:35  

V O Y A G E U R M A L G R E LUI ( G ) 
1:10 - 3:45 • 7 10 - 9:35  

1 P O M M E S A C Û T Ë OU S O M M E I L ( G ) 
1 : 1 5 - 1 : 1 5 - 5 : 1 5 - 7 :15-9 :15  

B A G D A D C A F É ( G ) 
( r e n - o n anglais* sous-titres français) 
1:10- 3 :10 - 5:30 - 7:30- 9:30  

F E U X ( G ) (français) 
1 05 - 3.05 • 5 05 • 7:05 • 9 05  

W O R K I N G GIRL (14 ans) 
1 :20-4 :00 - 7:00 - 9 20  

D A N G E R O U S L I A I S O N S (14 ans) 
Dolby Slereo / 1 00 - 3 3S - 7:00 • 9 25 

N A V I G A T O R ( G ) 
1 : 1 5 - 1 : 1 5 - 5 : 1 5 - 7 : 1 5 - 9 : 1 5 

D E C A R I E 

685S rue f.i Cote SI-Luc 

S C A N D A L (14 ans) Dolby Stereo 
Sam. « I Dim : 2:20 - 4:40 - 7:00 - 9:15 
Sem : 7 :00-9 :15  

R E N E G A D E S 
Sam el D i m . : 12 50 - 2 55 - 5:00 - 7 : 1 5 - 9 : 2 0 
S i m . : 7 : 15 -9 :25 

Û R O S S A R D 

Mii i Cn»rnp><i>n • 6 6 0 0 noui Taicr-ereau 

C A D I L L A C R O S E (14 4ns) 
Sam. ( I D m 1 : 2 0 - 4 : 1 5 - 7 : 0 0 - 9 : 1 0 
Sem. : 7 :00- 9:30  

K - 9 ( G ) 
Sam. « I O im. : 1:45 - 4:30 • 7:10 - 9:20 
Sem. : 7 :10-9 :20  

C O M B A T A FINIR (14 ans) 
Sam. el D i m : 1:15 -1 :15 - 5:15 - 7:15 - 9:15 
S e m . : 7 :15 -9 :15 

LE D A U P H I N 

2396 e.t. rue Beaubic 

JESUS D E M O N T R E A L ( G ) Oolby Slereo 
Sam. el D i m . : 12 00 - 2 10 • 4.30 - 7 0 0 - 9 30 
Sem : 2:00 • 5:10 - 7:20 - 9:30  

CAMILLE C L A U D E L (G) Dolby Stereo 
Sam el D i m . : 1.30 - 4:45 - BOO 
S e m . : 8 00 

L O N G U E U I L 

Place Longueui l • 825 oueit , r u * SI Jacques 

L E S B A N L I E U S A R D S ( G ) 
Sam. et D i m : 1:00 • 1:05 • 5 10 - 7 15 -9 :20 
Sem 7 15 • 9:20  

POLICE A C A D E M Y J S ( G ) 
Sam et D i m . : 1:10 - 1 : 1 0 • 5:15 - 7:20 - 9 25 
S e m . : 7 :20-9 :25 

C A R R E F O U R L A V A L 

233Q bout Le Carrefour 

C A D I L L A C R O S E (14 ans) 
Sam. t l D i m . : 1 :10 -4 :15 - 7 :00-9 :25 
S e m 7 00 - 9 25  

S C A N 0 A L (14 a n » Dolby Slereo 
Sam. el D i m . : 12-45 - 2:45 • 4:55 • 7 05 - 9:25 
Sem 7 05 - 9 25  

JESUS DE M O N T R E A L (14 a n » Oo.by Slereo 
Sam el D i m : 12:00 - 2 :10 -4 :10 • 7 00 - 9 30 
Sem 7 2 0 - 9 30  

K - 9 ( G ) 
Sam. el O i m : 12:20 - 2 30 - S 00 - 7 20 - 9 40 
Sem : 7 20 • 9 40  

B A N L I E U S A R D S ( G ) Dolby Stereo 
S a m . el D i m : 12:10 - 2:40 • 5:00 - 7:25 - 9:45 
S e m : 7 25 • 9:45  

R E N E G A D E S (14 a n » Dolby Stereo 
Sam. el D im. : 1:00 - 1 0 5 - 5:15 - 7:10 - 9 4 5 
Sem. : 7.10 • 9:45 

P L A C E D U C A N A D A 

1010 ouest, de la Gaucheliere 

L A W R E N C E O F A R A B I A ( G ) Do lby Slereo 
SR 70MM 
Sam. el D i m . : 1:10 - 7:10 
S e m . : 7:10 

LE P A R A D I S 

8215. rue Hochèlaga 

C O M B A T A FINIR (14 ans) 
Sam. el D i m . : 1:00 - 1 : 0 0 - 5:00 - 7 00 - 9 00 
Sem. : 7.00 -9 :00 
COoche tard: Ve - e l S a m . : 11 00  

C A D I L L A C R O S E ( G ) 
Sam. el D i m . : 12:30 - 2:45 - S 00 - 7:15 - 9:10 
Sem : 7 :15-9 :10  

LA M O U C H E i 2 ( 1 8 ans) 
Sam. et O i m . : 1:15 - 2:1S - 5:15 - 7:15 - 9:15 
S>m. :7 :15 -9 - .1S 

L A V A L 2000 

Centre 2 0 0 0 . 1195 ouest, boul . SI Mar in 

C O M B A T A FINIR (14 ana) 
Sam el Olfll.: 1:25 - 3 15 - 5 05 - 7:15 - 9:15 
Sem. : 7-15-9:15  

P O L I C E A C A D E M Y > 6 ( G ) ( » . I ) 
Sam e l Dm. 1:50 - 1:4S - 5:10 - 7:10 • 9:10 
Sem. : 7:10 - 9:10 

9480. Bout Lacordaire 

N O H O L D S B A R R E D (14 ans) Oolby Slereo 
Sam. e l Dim. : 1.00 - 1 00 • 5 00 - 7 00 - 9 0 0 
Sem 7:00-9:00 

Couche tard Ven et S a m . - 11:00  

K 9 ( G ) D o l b y Slereo 
Sam. e l Oim. : 1:15 • 1:15 - 5:15 • 7 15 - 9:20 
Sem 7:15-9-15  
R E N E G A D E S ( 14 ans) D o l b y Slereo 
Sam. e l Dim 1 15 - 2:15 • 5:15 - 7:20 - 9:10 
S e m : 7 : 1 5 - 9 20 
Couche laid Ven et Sam - I l 10  

SEE N O EVIL. H E A R N O EVIL ( G l 
Sam. e l Dim : t 00 - 4 30 - 8 00 
Sem. : 7 00 . 

C Y B O R G 118 ans) 
Sam. e l Oim 2.50 - 6 20 - 9 50 
Sem. : 9 00 

C I N É - P A R C O D E 0 N B O U C H E R V I L L E 

Transe an adi en ne (Sortie 95) 

CADILLAC R O S E (14 ans) 
2eme lilm P O L I C E A C A D E M Y ° »(».!•> 

B A N L I E U S A R D S ( G ) 
2eme dim : J U M E A U X 

C I N É - P A R C L A V A L 

Aul des Laurenhdet (Sort i t 14) 

LES A V E N T U R E S D U B A R O N M U N C H A U S E N 
(G) i 2eme li lm ; M A B E L L E - M E R E E S T UNE 
E X T R A T E R R E S T R E  

RAINMAN (tr ) (14 a n » 
2eme lilm JEU» D E N F A N T S  

QUI VEUT LA P E A U DE R O G E R RABBIT (G l 
2emeli lm C O C K T A I L (y 1 )  

CADILLAC R O S E (14 a n » 
2eme l.lm. P O L I C E A C A D E M Y • • > ( . ! ) 

C I N É - P A R C C H À T E A U G U A Y 

6 km du pont Me 

C O M B A T A FINIR (14 ans) 
2eme li lm: S A I G O N . L E N F E R P O U R 
DEUX F l I C S  

CADILLAC R O S E (14 a n » 
2eme lilm P O L I C E A C A D E M Y - i ( < l | 

i 

K 9 (anglais) ( G ) 
2emc li lm: T W I N S 

C I N E - P A R C T R A C Y 

Rouie 30 (Son t * 178) 

L A C E N T FAIT LA F A R C E ( G ) 
îeme l i lm P R I N C E A N E W YORK 

RAINMAN (Ir l 114 ,ir... 
2eme lilm: JEUX O E N F A N T S 

C I N E - P A R C S T - H I L A I R E 

Route 20 (Sortie 115) 

C O M B A T A FINIR ( 1 4 ans) \ 
2eme l i lm: S A I G O N L E N F E R P O U R 
DEUX FLICS  

L A G E N T FAIT LA F A R C E ( G ) 
2emt l i lm: P R I N C E A N E W YORK 

C I N E - P A R C S T - E U S T A C H E 

Roule 15 (Sortie 21) 

C O M B A T A FINIR ( 1 4 ans) 
2eme lilm S A I G O N . L E N F E R P O U R 
DEUX FLICS  

B A N L I E U S A R D S ( G ) 
?rrru- l.lm JUMEAUX  

PINK CADILLAC (14 ans) 
2eme lilm D E A D C A L M  

R E N E G A D E S (14 ans) 
2eme film K-9  

L A G E N T FAIT LA F A R C E ( G ) 
2eme lilm: P R I N C E A N E W YORK 

C I N É - P A R C D R U M M O N D V I L L E 

Transcanadienne (Sortie 170) 

LA C A O I L L A C R O S E (14 ans) 
2emt lilm: P O L I C E A C A D E M Y a 6 (y.!.) 

Jésus de Montréal 
14. 

EN VERSION 
FRANÇAISE 

DAUPHIN 

UN F I L M DE D E N Y S ARCAfJO 
V O FRANÇAISE 

AVEC 
SOUS-tlIMJ ANGLAIS 

E G Y P T I E N 
BEAUBIEN • IBERVILLE 721 6060  

?JJ0 AUf DES LAURENTinfS W8-36B1 

COUPONS ET 
LAISSEZPASSER 

REFUSES 

1455 RUE PEEL 843-3": 

MAX FILMS 
D I S T R I B U T I O N 

CINEP1XX ODCON 

ont le plaisir d'inviter 
500 personnes 

à une projection de 

Jésus de Montréal 
UN FILM DE DENYS ARCAND 

PRIX DU JURY 
FESTIVAL DE CANNES 1989 

PRIX 
OECUMÉNIQUE 

•vi ROGER FRAPPIER >. PIERRE GENORON 
.„• LOÎHAIRE BLUTEAU CATHERINE WILKENING JOHANNE-MARIE TREMBLAY REMY GIRARD 

ROBERT LEPAGE GILLES PELLETIER YVES JACQUES 
, , G U Y 0 I M l l ] ( ISABELLE OEOIEQ £ S FRANCOIS S I CDU - PATRICK ROUSSEAU MARCEL POTHIER ÏVtS LAffRRIERE 

' = • • • LOUISE JOBIM GERARD HIIAL JACOOES-ERIC S Ï M O S S DORIS GIRARD w « ROGER (RAPPIER. PIERRE CEAOROH 
, . 2 S 0 { < Y S A R C A I I O 

POUR PARTICIPER: 

Remplissez le coupon de participation qui sera publié du 4 au 9 juin 1989 
inclusivement et retournez-la avant le 13 juin à 17 h. 

Le tirage aura lieu le 14 juin à midi chez Max Films au 5669, Casgraln, 
bureau 301, à Montréal. 

Les 250 gagnants recevront leurs invitations par la poste. Les règlements du 
concours sont disponibles à LA PRESSE. La valeur totale des prix est de 
3250$ 

^RETOURNER CE COUPON A "CONCOURS JÉSUS DE MONTRÉAL" 
MAX FILMS - 5669, rue Casgrain #301. Montréal QC H2T 1Y3 -

Nom 

Adresse. - A p p . 

L 

Ville 

Code postal .Tél.:. . A g e . 

bout : pour des raisons inconnues, 
Radio-Canada ne diffusera pas le 
concert. Ni le Réseau français, ni 
le Réseau anglais. Radio-Canada a 
diffusé la demi-finale et la finale 
et sa collaboration s'arrête la, 

HAYDN ET COMPAGNIE 
• C'est également demain soir, 
même heure, à la Chapelle du 
Bon-Pasteur, que Hendrik Bou-
man lance son nouvel ensemble, 
baptisé Haydn-Héritage. 

L'ancien claveciniste de l'en-
semble Musica Antique, de Colo­
gne, maintenant établi à Mont­
réal, explique ainsi son choix de 
Haydn: «Il fut en quelque sorte 
le lien entre le baroque et le ro­
mantisme. Si Haydn montre la 
voie du XIXe siècle, il peut aussi 
nous permettre un retour en ar­
rière.» 

Le programme comprendra 
donc, en plus de deux oeuvres de 
Haydn, des oeuvres de composi­
teurs qui l'ont précédé, ont été ses 
contemporains ou l'ont suivi: 
Carl Phtlipp Emanuel Bach, Mo­
zart et Schubert. 

Hendrik Bouman lance demain 
soir son nouvel ensemble, 
Haydn-Héritage. 

M. Bouman inaugurera, i cette 
occasion, son nouveau pianofor­
te, oeuvre du facteur américain 
Keith Hill d'après un pianoforte 
d'Anton Walter, facteur viennois 
dont les instruments furent utili­
sés notamment par Mozart. 

Le pianofortiste ouvrira le pro­
gramme avec la Sonate en mi bé­
mol majeur. Hob. XVI :49, de 
Haydn, et un Rondo en do ma­
jeur de C. P. E. Bach. Pour ce pre­
mier concert de Haydn-Héritage, 
il a réuni autour de lui des musi­
ciens déjà connus par leur travail 
à l'ex-Ensemble Cari Philipp et 
aux ex-Nations: Jean-François Ri-
vest au violon, Liselyn Adams à la 
flûte, Elisabeth Comtois à l'alto et 
Louise Trudel au violoncelle. 

Avec M. Bouman, on les enten­
dra dans le Trio en sol majeur 
pour pianoforte, flûte et violon­
celle, Hob. XV: 15, de Haydn en­
core, la Sonate en la mineur, op. 
137 no 2, pour pianoforte et vio­
lon, de Schubert, et le Quatuor 
pour pianoforte et cordes en sol 
mineur, K. 478, de Mozart. 

BACH EN FAMILLE 
• Un autre programme qui inté­
ressera les amateurs de musique 
ancienne est celui qu'a planifié 
Geneviève Soly pour ses concerts 
dits «Les Idées heureuses». Ven­
dredi soir, à 21. h 30, et samedi 
soir, à 20 h, à l'église Erskine and 
American (voisine du Musée des 
Beaux-Arts), elle jouera, avec sa 
soeur jumelle Isolde et leurs pa­
rents, Bernard et Mireille Lagacé, 
le Concerto pour quatre clavecins 
de Bach. 

C'est un programme entière­
ment composé de Concertos pour 
clavecin(s) de Bach. Avant le 
Concerto pour quatre clavecins, 
on entendra Geneviève dans le 
Ré mineur (BWV 1052) et le Fa 
mineur ( BWV 1056), lesquels en­
cadreront le Concerto pour deux 
clavecins en do majeur (BWV 
1061 ) joué par M. et Mme Lagacé. 

LE PRIX D'EUROPE 
• C'est cette semaine que se dé­
roule, à Sherbrooke et à Lennox-
ville, le concours annuel du Prix 
d'Europe. Il y a 29 concurrents et 
la compétition a débuté hier pour 
se terminer jeudi en début de soi­
rée. 

Il « 

l i n » ! 
ri» 

i l ' 

Les feux de La Ronde ? 
Même les gens retenus 

peuvent les écouter 
à RADIO CITÉ 

FM 107! 

Musique des feux à volonté! 
En exclusivité à 

RADIO CITE 
1 0 7 

Emission spéciale en direct de La Ronde, à compter de 19 h 

les marais et vendredis, du 26 mai au 16 juin. 
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Les 17 Tony du théâtre américain EN BREF 
A fence rrance-Prme 

NLWÏORK 

• Les Tony Awards qui couronnent les meilleures 
pièces et comédies musicales aux États-Unis, ont été 
attribués au cours d'une cérémonie au Gershwin 
Theater, de New York. 

Voici la liste des lauréats dans les 17 categories: 
— Meilleure pièce (auteur, producteur): The Heidi 
Chronicles ( Wendy WWcrsiein, The Shubert Or 
ganization, Suntory International Corp, lames 
Walsh, Playwrights Horizons) 
— Meilleure comédie musicale (producteur): Jero­
me Rabbins' Broadway (The Shubert Organiza­
tion, Roger Berlind. Suntory International Corp, 
Byron Goldman, Emanuel Azenberg) 
— Meilleure reprise d'une pièce ou d'une comédie 
musicale ( producteur): Our Town ( Lincoln Center 
Theater. Gregory Mosher, Bernard Gersten) 
— Meilleur rôle masculin dans une pièce: Philip 
Bosco ( Lend Me A Tenor) 
— Meilleur rôle féminin dans une pièce: Pauline 
Collins ( Shirley Valentine) 
— Meilleur rôle masculin dans une comédie musi­
cale: Jason Alexander (Jerome Rabbins' Broad­
way) 
— Meilleur rôle féminin dans une comédie musica­
le : Ruth Brown ( Black and Blue) 
— Meilleur second rôle masculin dans une pièce: 
Boyd Gaines( The Heidi Chronicles) 
— Meilleur second rôle féminin dans une pièce: 
Christine Baranski ( Rumors) 
— Meilleur second rôle masculin dans une comédie 
musicale: Scott Wise (Jerome Robbins'Broadway) 
— Meilleur second rôle féminin dans une comédie 
musicale : Debbie Shapiro ( Jerome Robbins' Broad­
way) 

— Meilleurs décors : San to Loquasto ( Cafe Crown ) 
— Meilleurs costumes: Claudio Segovia et Hector 
Orezzolii Black and Blue) 
— Meilleurs éclairages: Jennifer Tipton (lerome 
Robbins' Broadway) 

— Meilleure chorégraphie: Cholly Atkins, Henry 
LeTang, Frankie Manning et Fayard Nicholas 
(Black and Blue) 
— Meilleure direction d'une pièce: Jerry Zaks 
(Lend Me A Tenor) 
— Meilleure direction pour une comédie lUuskale: 
Jerome Robbins ( Jerome Robbins' Broadway). 

Shirley Temple ambassadrice 
en Tchécoslovaquie 
Agence f rince-Pmyc 

LONDRES 

• L'ancienne actrice américaine Shirley Temple a 
été désignée par le président George Bush au poste 
d'ambassadrice des États-Unis en Tchécoslovaquie. 

Mme Shirley Temple Black, dont la nomination 
doit encore être confirmée par le Sénat, doit rem­
placer à Prague Julian Niemczyk. 

Après s'être fait connaître au cinéma pour ses rô­
les d'enfants, Shirley Temple avait été représentan­
te des États-Unis à la 24 e Assembllée générale des 
Nations unies ( 1969-70) et ambassadeur au Ghana 
( 1974-76), avant de devenir chef du protocole à la 
Maison-Blanche en 1976-77 sous le président Ge­
rald Ford. 

ANDRÉ BUREAU CHEZ 
ASTRAL BELLEVUE PATHE 

• L'ancien président du CRTC 
Andre bureau vient d'être nomme 
administrateur du groupe Astral 
Bellevue Pathé, présent dans la 
production et la distribution de 
longs métrages (salles et casset­
tes). «La reputation et la crédibi­
lité de M. Bureau sont d'une im­

portance stratégique», note dans 
un communiqué Harold Green-
berg, président d'Astral. 

C U N T EASTWOOD 
IMPREVISIBLE 

>• Clin: Eastwood s 'apprête à 
tourner au Zimbabwe son 14* 
film White Hunter. Black Heart 
(Chasseur blanc, coeur noir), où 
il tiendra le rôle d'un metteur en 

scène brillant dont les reactions 
sont toujours imprévisibles. 
Adapté d'un roman de Peter Vler-
tel (scénariste du film de |ohn 
îluoicn African Queen), le film 
se déroule au fond de la brousse 
avec une équipe de tournage dé­
semparée oui ne sait jamais de 
quoi sera fait le lendemain. Le hé­
ros du film peut être aussi char­
mant que terrifiant. 

P R E T 
P O U R LE M A R C H E 
... a v e c m o n A S P 

La FORMATION PROFES­
SIONNELLE AU SECON­
DAIRE, C'est plus de 
200 programmes variés 
dont une soixantaine 
mènent à une 

I Gouvernement du Quebec 
I Ministère 
Ida l'Éducation 

Attestation de spécialisation 
professionnelle (ASP). 

Les connaissances et la motivation 
de nos élèves diplômés sont des 
atouts sur lesquels vous pouvez 

compter et qui vous aideront à 
atteindre vos oDjectrfs et à faire 

face à la concurrence. 
Peut-être vous étes-vous 

trop longtemps prive d'un 
«prêt pour le marché»... 

Québec 

Vous pouvez toujours 
utiliser ce papier journal 
pour nettoyer vos pinceaux. 
Vous pouvez aussi y lire 
que le taux de financement 
G MAC sur les Pickup et 
Trooper d'Isuzu 1989 est 
de 8,9%*. Voilà. 
« T A U X D E C R É D I T A N N U E L B A S É S U R 48 MOIS, 
consenti aux acheteurs au détail, sous réserve d'approbation par 
GMAC. Pas de limite au montant financé. Un premier ver­
sement peut être exigé. L'offre s'applique aux véhicules achetés 
et livrés avant le 30 juin 1989. Voyez votre concessionnaire 
Passeport pour connaître les détails ou composez sans frais le 
1 800 263-1999. 

PASSEPORT 
AUTOMOBILES INTERNATIONALES 

Passeport Décarie 
5400. boul. Décarie 
Montréal 
(514)483-5555 

Passeport Terrebonne 
675. boul. des Seigneurs 
Terrebonne 
(514)964-1374 

Passeport Laprairie 
1055. boul. Salnte-Élizabeth 
La Prairie 
(514) 659-8994 

Passeport Blalnvllle 
249. boul. Seigneurie Ouest 
Blainville (sortie 25 de 
l'autoroute des Laurentides) 
(514)437-6317 

Passeport Laval 
1615. boul. St-Martin Est 
Laval 
(514) 385-9191 

Passeport Hochelaga 
4500, rue Hochelaga 
Montréal 
(514)251-1552 

Passeport Sherbrooke 
4880. boul. Bourque 
Rock Forest 
(819) 823-1400 
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CINÉMA 

ACCIDENTAL TOURIST 
Loews I2>: 13h50. 16h05. 18H40. 21 fl 15 
Dernier spectacle ven. sam. 25 h 40 
ADVENTURES (THE) OF BARON MUNCHAUSEN 
Cineplex Centre-ville 12): 15 h 05. 16 h OS. 
19H05. 21h55. 
AGENT IL I FAIT LA FARCE 
Cire- Parc Saint-Eustache (Sh des 19 h. 
Cme-Pjrc Saint Hilaire (2> des 19 h. 
Cine Parc Tracy Hh des 19 h. 
AMOUR I L I AU PARADIS 
Carre Saint Louis 11 h 50. 15 h 20.19 h 10. 
AVENTURES (LES) DU BARON MUNCHAUSEN 
Cine-Parc Laval i l ): des 19 h 
Complexe Desiardins (2h 14 h. 16 h 30. 19 h. 
21 h 50. 
BACOAO CAFE V.F. 
Cineplex centre-ville 15): 13 h 50. 15 h 50, 
17h50.19h50.21h50. 
BANLIEUSAROS 
Bern (4): 14 h. 17 h. 19 h 15, 21 h 40. 
Carrefour Laval I5>: 19 h 25. 21 h 45. 
Cme-Parc Odeon 12. Boucherville) des 19 h. 
Cine-Parc St-Eustache (2) des 19 h. 
Longueuil 11): 19 h 15. 21 h 20. 
BAR ROUTIER 
Greenfield 12): 19 h. 21 h 20. 
Laval (5): 19 h 15. 21 h 40. Dernier spectacle 
ven.. sam : 23 h 55. 
Le Paris (2. Saint-Hyacinthe): 19 h 15,21 h 20. 
Parisien (1): 12 h 15. 14 h 50. 16 h 50. 
19 h 10. 21 h 35. 
Rex (1. Saint-Jérôme): 19 h 10. 21 h 20. 
Versailles (2): 18 h 50. 21 h 10. Dernier spec­
tacle ven. sam.. 23 h 25. 
BEACHES 
Loews (3): 13 h. 151)40. 18 h 20. 21 h 05; 
mere: 13 h. 15 h 40. 21 h 50. Dernier specta­
cle ven., sam : 25 h 40. 
BELLE A CONFESSER 
Carre Saint Louis: 14 h. 17 h 50. 21 h 40. 
BELLE-MERE (MA) EST UNE EXTRATERRESTRE 
Cine-Parc Laval (1): des 19 h. 
BEVERLV H I L L S EXPOSED 

L'Amour: 12 h 20.15 h 20.18 h 20.21 h 20. 
BEVONO DESIRE 
L'Amour: 10 h 55.13 h 55.16 h 55,19 h 55. 
CADILLAC ROSE 
Bern (3): 13 h 45.16 h 30,19 h. 21 h 30. 
Brossardd): 19 h. 21 h 30. 
Carrefour Uval (1): 19 h. 21 h 25. 
Cine-Parc Chateauguay (21: des 19 h. 
Cine-Parc Laval (4): des 19 h. 
Cine-Parc Odeon (1. Boucherville): des 19 h 
Paradis (2): 19 h 15, 21 h 30. 
CAMILLE CLAUDEL 
Complexe Desjardins (3): 15 h 30. 17 h 
20 h 30. 
Dauphin (2): 20 h. 
CITADELLE (LA) 
Parisien (5): 12 h 50. 15 h. 17 h 10, 19 h 20, 
21 h 35. 
COCKTAIL 
Cine-Parc Laval (3): des 19 h 
COMBAT A FINIR 
Berri 11). 13 h 30. 15 h 15. 17 0 15, 13.113. 
21 h 15. 
Brossard 13): 19 h 15. 21 h 15. 
Cine-Parc Chateauguay (1): des 19 h 
Cine-Parc St-Eustache 11): des 19 h 
Cine-Parc St-Hilaire (1): des 19 h. 
Laval 2000(1): 19 h 15. 21 h 15. 
Paradis 11): 19 h. 21 h Dernier spectacle ven. 
sam.: 23 h 
CRIMINAL LAW 
faubourg Sainte-Catherine (41: 13 h 15. 16 h. 
)9h. 21 h 20 
CYBORG 
Astre (31: 21 h 
Bonaventure (2): 19 h 30, 21 h 30. 
OANCEROUS LIAISONS 
Cineplex centre-ville (8): 13 h. 15 h 35. 19 h. 
21 h 25. 
OANS LE VENTRE OU DRACON 
Berri I2I: 14 h 15. 17 h 10. 19 h 30. 21 h 45: 
jeudi.: 14 h 15, 17 h 10, 21 H45. 
DEAD CALM 
Cine-Parc Saint-Eustache 13): des 19 h 
DIARY SEX COODESS 
Guy: 9 h 50. 12 h 27. 15 h 04, 17 h 41, 
20 h 18. 
OREAM (THE) IS AUVE 
imax (Vieux-Port de Montreal). Du mar. au 
dim.: 14 h. 21 h. 
EARTH CIRLS ARE EASY 
Place Alexis Nihon (2): 13 h 10. 15 h 10, 
17 h 10.19 h 15, 21 h 20. 
EN DIRECT DE L'ESPACE 
imax (Vieux Port de Montreal). Du mar. au 
jeu.. 12 h. 13 h. 15 h, 19 h; ven.. 12 h, 13 h. 
15 h, 19 h. 23 h; sam., 11 h, 12 h, 13 h, 15 h. 
16 h, 17 h, 19 h. 23 h; dim., 11 h, 12 h, 13 h, 
15 h, 16 h, 17 h, 19 h. 
FEUX 
Cineplex centre-ville (6): 13 h 05, 15 h 05, 
17 h 05.19 h 05, 21 h 05. 
FIELD OF DREAMS 
Faubourg Sainte-Catherine (1): 13 h, 15 h 10, 
17 h 20.19 h 50. 21 h 45. 
Pointe-Claire (2): 19 h 20, 21 h 30. 

FLESH POND 
Bijou: 13 h. 17 h 10. 21 h 25. 
GETTING IT RIGHT 
LOéWS 15): 12 h 35. 14 h 50. 17 h 05 19 h 20, 
21 h 40. Dernier spectacle ven . . sam., 
23 h 45. 
COLDBICCERS 
Guy: 10 h 57. 13 h 34. 16 h 11. 18 h 48. 
21 h 25. 
HISTOIRES DE FANTOMES CHINOIS 
Du Plateau 12): 13 h 15. 15 h 15. 17 h 15. 
19 h 15. 21 h 15. 
Parisien U i 12 h 50. 14 h 45. 16 h 45. 19 h. 
21 h 15. 
Université: ven., lun . mere., jeu : 19 h 15. 
21 h 50. 
INDIANA JONES & THE LAST CRUSADE 
Cinema V (1h 18 h 50. 21 h 55. 
Dorval (1): 18 h 50, 21 h 55. 
Du Parc (1): 19 h. 21 h 35. Dernier spectacle 
ven., sam.: 23 h 55. 
Du Parc (21 20 h 15. Dernier spectacle ven., 
sam.: 23 h 15. 
Greenfield (1): 18 h 50. 21 h 35. 
imperial: 12h20. 15h20. 18h20. 21 h 20. 
Dernier spectacle ven., sam., 23 h 55. 
Uval (1): 18 h 50, 21 h 35. Dernier spectacle 
ven., sam.. minuit 10. 
Pine (1. Sainte-Adèle): 20 h. 
Versailles (1): 18 h SO. 21 h 35 Dernier specta­
cle ven.. sam., 25 h 55. 
JE SUIS NEE POUR BAISER 
Bijou: 10 h 10.14 h 20,18 h 35. 
JESUS DE MONTREAL 
Carrefour Uval (3): 19 h 20. 21 h 30. 
Cinema Egyptien 11): 14 h. 17 h 10. 19 h 20, 
21 h 30. 
Oauphin (1): 14 h. 17 h 10.19 h 20. 21 h 30. 
Pointe-Claire (6): 19 h 20. 21 h 30. 
JEUX D'ENFANTS 
Cine-Parc Uval (2h des 19 h. 
Cine-Parc Tracy (2): des 19 h. 
JUMEAUX 
Cine-Parc Odeon (2, Boucherville): des 19 h. 
Cine-Parc Saint-Eustache (2): des 19 h. 
K-9 
Astre 12): 19 h 15, 21 h 15. 
Bonaventure 11): 19 h. 21 h 15. 
Brossard (2): 19 h 10. 21 h 20. 
Carrefour Uval (4): 19 h 20. 21 h 40. 
Ciné-Parc Chateauguay (3): des 19 h. 
Cine-Parc St-Eustache (4): des 19 h. 
Pointe-Claire (3): 19 h 30, 21 h 40. 

LAWRENCE OF ARABIA 
Place du Canada: 19 h 30. 
LIAISONS DANGEREUSES 
Complexe Desiardins (4): 13 h 25. 16 h 10, 
19 h 10.21 h 45. 
Crêmaiie: 19 h, 21 h 20. 
LOVE IS PARADISE 
Commodore: des 18 h. 
LOVERBOV 
Palace (5): 12 h 35. 14 h 50, 17 h 05, 19 h 15. 
21 h 30. Dernier spectacle ven . , sam.. 
23 h 45. 

LOVERBOV (V.F.) 
Omega (2. Longueuil): 19 h 15. 21 h 15. 
Parisien (2): 13 h, 15 h. 17 h, 19 h 10. 21 h 20. 
Rex (2. St-Jerome): 19 h 30. 21 h 30. 
Versailles (3): 19 h 20, 21 h 30. Dernier spec-
t J C ! ° V0A S2m. 23 h 35 

MARILYN MON AMOUR 
Commodore: des 18 h. 
MISSISSIPI BURNING 
Cineplex centre-ville (1)- 13 h. 16 h. 19 h 
21 h 30 
MOUCHE (LA) 
Paradis (3): 19 h 15. 21 h 15 
NAIN ASSOIFFE DE PERVERSION 
Bijou: 11 h 35,15 h 45. 20 h 
NAVIGATEUR 
Berri (5): 13 h 30, 15 h 30. 17 h 30. 19 h 30. 
21 h 30: jeu - 13 h 30. 15 h 30. 17 h 30 
21 h 30. 
NAVIGATOR 
Cineplex centre-ville 19): 13 h 15. 15 h 15 
17 h 15.19 h 15. 21 h 15 

NO HOLDS BARRED 
Astre (1): 19 h. 21 h. Dernier spectacle ven., 
sam.: 23 h. 
Cinéma Egyptien 13): 13 h. 15 h, 17 h. 19 h, 
21 h. 
Place Alexis-Ninon (1): 13 h, 15 h, 17 h. 19 h, 
21 h. 
Pointe-Claire IS): 19 h. 21 h. 
ORGIES NUPTIALES 
Commodore: des 18 h. 

OUTSIDE CHANCE OF MAXIMILIAN 
Place Alexis Nihon (3): 13 h 20. 15 h 20. 
17 h 20.19 h 25, 21 h 35. 
PAPER HOUSE 
Cinema Egypt ien (2): 13 h 15, 15 h 15 
17 h 15.19 h 15. 21 h 15. 
PETITE (LA) VOLEUSE 
Complexe Desiardins (1): 12 h 35, 14 h 50, 
17 h 05, 19 h 20, 21 h 40. 

PET SEMATARY 
Fairview(1):19h15. 21 h 35. 
Palace (6): 13 h 30, 16 h. 18 h 45, 21 h. Der­
nier spectacle ven., sam., 23 h 15. 
PINK CADILLAC 
Ciné-Parc Saint-Eustache (3): des 19 h. 
Dorval (3): 18 h 30. 21 h 15. 

LES LAVIGUEUR 
DÉMÉNAGENT 
• l e s Lavigueur déménagent, 
version doublée au Québec de 
la comédie hollandaise Plod­
der, sera lancé sur 25 écrans à 
travers le Québec. C'est l'his­
toire d'une famille vivant dans 
un bidonville et qui touche un 
héritage pour émigrer, avec le 
concours d'un travailleur so­
cial, vers un quartier nette­
ment plus huppé. 

Parmi les comédiens qui prê­
tent leur voix au film en qué­
bécois, on retrouve Alain Zcu-
vl, Sébastien Dhavernas, Marie-
Andrée Corneille, Hélène Las-
nier, Madeleine Pageot. En 
France, la comédie a été diffu­
sée sous le titre Les Gravos. 

MANIF POUR SAUVER 
L'HÔTEL DU NORD 
• Deux cents personnes ont 
manifesté devant l'Hôtel du 
Nord à Paris pour demander la 
sauvegarde de cet établisse­
ment rendu célèbre par le film 
du même nom de Marcel Car­
né. 

Une pétition a été distribuée 
par les manifestants deman­
dant que l'Hôtel du Nord, si­
tué au bord du canal Saint-
Martin, dans le centre de la ca­
pitale, soit classé monument 
historique et devienne un lieu 
de rencontre pour le cinéma. 

Les manifestants protestent 
contre . un projet immobilier 
prévoyant la construction d'un 
immeuble moderne derrière la 
façade actuelle de l'hôtel qui 
sera, en tout état de cause, pré­
servé. 

L'Hôtel du Nord a été rendu 
célèbre il y a 50 ans par le jeu 
de Louis Jouvet et par la célè­
bre réplique de l'actrice Arlet-
ty. «Atmosphère, atmosphère,, 
est-ce que j'ai une gueule d'at­
mosphère!». 

ROBERT DE NIRO: 
GOOD FELLAS... 
• Robert de Niro vient d'enta­
mer à New York son sixième 
film sous la direction de Martin 
Scorsese, Good Fellas, qui re­
late l'histoire vécue d'un ga­
min de Brooklyn adopté dès 
son plus jeune âge par des 
gangsters. Le film raconte sur 
30 ans l'histoire de ce truand 
mi-irlandais, mi-sicilien qui va 
établir des liens serrés avec la 
Mafia. De Niro avait obtenu 
l'Oscar du meilleur acteur avec 
Raging Bull du même Scorsese. 

RICHARD YOUNG 
JOUE SAS 
• Malko Linge, le célèbre SAS, 
agent de la CIA, immortalisé 
par Gérard de Milliers, fait ses 
débuts au c i n é m a , sous les 
traits de l'acteur américain Ri­
chard Young, dans un film 
américain Eye of the Widow. 
Une super-production de $15 
millions réalisée par Andrew 
McLaglen (Oies sauvages) en 
Corse ( île française de la Médi­
terranée). Navires coulés, ex­
plosions de villa, actions en 
tous genres, le film se poursui­
vra dans les prochaines semai­
nes à Cannes, en Espagne et en 
Autriche. Au générique de ce 
f i lm, l ' e x - A m a d e u s Murray 
Abraham, Ben Cross et, com­
me il se doit, une pléiade de jo­
lies filles. 

LA LÉGENDE DU 
SAINT-BUVEUR PRIMÉ 
• Ermanno Olmi a été désigne 
meilleur metteur en scène et 
son film La légende du Saint-
Buveur a remporté le prix Da­
vid de Donatello du meilleur 
film, équivalent des Oscars en 
Italie. Ce film, basé sur l'histoi­
re de Joseph Roth, a également 
été primé pour la photogra­
phie. 

Greenfield (3) 19 n 10 21 h 40 
Uval (2h 18 h 30. 21 h 10. Dernier spectacle 
ven.. sam.. 23 h 45. 
Palace (2h 13 h. 15 h 40. 18 h 20. 21 h. Der­
nier spectacle ven.. sam. 23 h 40. 
Pine (4. Sainte-Adèle): 20 h 15. 
Ven a i m (6): 18 h 50. 21 h 35. Dernier spec­
tacle ven.. sam. 23 h 55. 
POUCE ACADEMY 16) 
Cine-Parc Chateauguay 12): des 19 h. 
C me-Parc U v a l (4h des 19 h. 
Cme-Parc Odeon 11. Boucherville): des 19 h. 
Uval 2000 (2): 19hS0.21 h 30. 
Longueuil I2h 19 h 20. 21 h 25 

PRINCE A NEW YORK 
Cine-Parc Saint-Eustache (5): des 19 h. 
Cine-Parc Saint Hilaire (2h des 19 h. 
Cine-Parc Tracy n i : des 19 h. 
OUI VEUT LA PEAU DE ROGER RABBIT? 
Cine-Parc Uva l I3h des 19 h. 

Palace l». 13 h. 15 h 45,18 h 30.21 h 20. 
RAINMAN (V.f J 
Cine-Parc U v a l I2h des 19 h. 
Ciné-Parc Tracy I2>: des 19 h. 
Du Plateau (1): 13 h 30.16 h 15.19 h. 21 h 20. 
uva l (4): 18 h 45. 21 h 30. Dernier spectacle 
ven., sam.. minuit 10. 
Omega (1. Longueuil): 19 h. 21 h 30. 
Parisien (2): 13 h. 15 h 45,18 h 40. 21 h 25. 
Versailles 15): 18 h 45. 21 h 30. Dernier spec­
tacle ven., sam., minuit. 
RENEGAOES 
Astre (3i: 19 h 15. 21 h 20. Dernier spectacle 
ven., sam.: 23 h 30. 
Carrefour U v a l (6): 19 h 30.21 h 45. 
Cine-Parc St-Eustache (4): des 19 h. 
Oecarie (2): 19 h 15.21 h 20. 
Faubourg Ste-Catherine (3h 13 h. 15 h 10, 
17 h 15.19 h 25, 21 h 40. 
Pointe-Claire (1): 19 h 10, 21 h 20. 
ROAOHOUSE 
Oorval (4): 19 h, 21 h 20. 
Fairview 121 19 h. 21 h 20. 
Jean-Talon: 19 h 15, 21 h 45. 
Palace (11: 12 h. 14 h 15. 16 h 35. 19 h. 
21 h 30. Oernier spectacle ven . , sam., 
23 h 55. 
Palace 13k 13 h. 15 h 15,17 h 35. 20 h. Der­
nier spectacle ven., sam., 22 h 30. 
Pine (3. Sainte-Adèle): 20 h 30. 

SAIGON L'ENFER POUR DEUX FLICS 
Cine-Parc Chateauguay (1): des 19 h. 
Cine-Parc St-Eustache (1): des 19 h. 
Ciné-Parc St-Hilaire (1): des 19 h. 

SCANDAL 
Carrefour Uval L2): 19 h 05. 21 h 25. 
Oecarie H): 19 h. 21 h 15. 
Faubourg Sainte-Catherine (2) 14 h. 16 h 30. 
19 h. 21 h 30. 
Pointe-Claire (41:19 h. 21 h 30. 
SEE NOEV&, HEAR NO EVU 
Astre <4* 19 h. 
Cinéma V (2): 19 h $0 21 h 40 
Dorval (5k 19 h 30 21 h 40. 
Du Pare ah 19 h. 21 h 15. 
Uval «3* 19 h 40. 21 h 40. Oernier spectacle 
ven.. sam.. 23 h 40. 
Loews m 12 h 30. 14 h 45, 17 h. 19 h 15. 
21 h 35. Oernier spectacle ven . , sam.. 
23 h 40. 
Versailles (4h 19 h 20. 21 h 30. Dernier spec­
tacle ven.. sam., 23 h 35. 
SEXCRJUV 
Eve: 11 h 35.14 h 45.17 h 55. 21 h 05. 
TAKE MY BOO Y 
Eve: 10 h. 13 h 10.16 h 20,19 h 30. 
3 POMMES A CÔTE DU SOMMEIL 
Cineplex Centre-ville (4k 13 h 15, 15 h 15. 
17 h 15.19 h 15.21 h 15. 
TWINS 
Cine-Parc Chateauguay I3k des 19 h. 
VOYAGEUR MALGRE L U I 
Cineplex centre-ville (3k 13 h 10, 15 h 45. 
19 h 10.21 h 35. 
WE THINK THE WORLD OF YOU 
Loews (4). Ou ven. au mere..-12 h 45,14 h 55. 
17 h 05. 19 h 15. 21 h 35. Dernier spectacle 
ven.. sam., 23 h 40. 
WILD WILD NURSES 
Carre Saint-Louis: 12 h 45,16 h 35, 20 h 25. 
WORKING GIRL 
Cineplex Centre-ville (7). 13 h 20. 16 h19. 
21 h 20. 

SALLES DE RÉPERTOIRE 

PARTS I 
OuuiMrtOàCope: 19 h 15. 
PELLE LE COMOUERANT 
Ouimetoscope: 19 h 
SiDART. L IMAGE DU SIDA 
Cinema ONF 20 h. 

tneatre de Serge Marc** et Paul Liveroois de 
9 h 30 a 17 h; sam.. dim. de 11 h a 17 n. En­
tree libre. 

Ouimetoscope: 21 h 15. 
TIN (THE) DRUM 
Conservatoire d'art cinématographique: 
20 h 30 
TROIS L L — t l U S 
Ouimetoscope: 19 h 30. 

VARIÉTÉS 

MUSIQUE 

MAISON AL CAN IL Atrium) — Trio Ambiance: 
12 h. 

THEATRE 

BACK TO ARABAT 
Parallèle: 21 h. 
COMME UNE CERISE 
Ouimetoscope: 21 h 30. 
MOUCHE (LA) 
Ouimetoscope: 21 h 45. 
NEW YORK STORIES 
Rulto: 19 h. 
NO LOOKING BACK 
Rialto: 21 h 30. 

CRAND SEMINAIRE DE MONTREAL 12065, 
Sherbrooke 0.) — t L'annonce faite a Marie ». 
Production de l'Espace Go: 20 h, sauf lun. 
THEATRE DU CENTRE SAJOYE BRONFMAN 
15170, Cote Sam te-Catherine) — «The Sages 
of Chefm ». de Abraham Schulman. Du mar. au 
jeu.: 20 h; sam., 21 h 30; dim., 13 h 30, 20 h. 
BAR-THEATRE LANCE (7243. St-Hubert) — 
«Dépanneur», de Denis Blondm. Du lun. au 
jeu.. 20 h; dim.. 14 h. 20 h. 
THEATRE DE LA POUDRIERE (Ile Ste-Hélène) 
— •L'abominable Homme des sables», de 
Jean Barbeau: 20h. 

POUR ENFANTS 

THEATRE DE LA POUDRIERE (Ile Ste-Hélene) 
— . O n s laisse pus faire», de Y von Brochu. 
Jeu. au dim.: 11 h. 
CONSERVATOIRE D'ART DRAMATIOUE (100. 
Notre-Dame E.) — «Côté Cour», installation 

CLUB SODA I5240. Av. du Parc) — Mistrea­
ted: 20 h. 
FOUFOUNES ELECTRtOUES (87. Ste-Catherine 
E.) — Top Ranking et Benta 21 h. 
S IDOLES 12060. Aylmer) — Quatuor de John­
ny Scott et Geoffrey Lapp: 17 h a 22 h. Trio 
de Charlie Biddle. Du mere, au sam.: des 22 h. 
Billy Georgette, pianiste chanteuse. Lun., 
mar., sam.: de 17 h a 19 h. 
LES JOYEUX NAUFRAGES 1161. Ontario E.) — 
SkipBev 22 n 
LE PIERROT (114, s t Paul E.) — Louis Morin et 
Beauregard: 20 h. 
LE BISTRO 0 AUTREFOIS 11229. St Hubert) — 
U Bande a Magoo: 22 h. 
LES BEAUX ESPRITS (2073. St-Denisi - Bess 
7: des 21 h 30. 
KM I KILOMETRE / HEURE (4171. St-Dénis) 
Sir Monty et The Crew: 22 h. 
LE REINE E L I Z A B E T H (Salle Arthur) — .Sexy 
Follies ». de Philippe Grenier, chorégraphies 
de Danielle Godin. dir.. musicale de Marc Cha-
pleau. Production de la Belle Epoque, sous la 
direction d'André Vinet. Avec Diane Boeki. 
Iris Van Wirdum, Mario Bertrand, Francine Ro­
chon, Kim Timbers, Michèle Justice et Jac­
ques Marcil. Mere., jeu., ven., dim., 20 h 30: 
sam.. 20 h. 22 h 30. 
LE MERIDIEN (Complexe Desiardins) — Tibor 
Ceasar. Tous les jours de 17 h a minuit. 
CENTRE SHERATON (1201, boui. Rene-Leves-
que 0.) — U Croisette: Mike Miritio du dim. 
au ven., de 17 h a 20 h. — L'Impromptu: Ge­
rard Lambert, du lun. au sam.. de 21 h a 2 h. 
— Le Boulevard: groupe Ruffino Tino, sam.: 
de 19 h a minuit. 
HOTEL LA CITADELLE (410. Sherbrooke 0.) — 
John Gilbert. Du mar. au sam., de 20 h a 1 h. 
LES MOUETTES 11280. boul. Uurentien, St-
Uurent) — «Scandale». Avec Natalie Cho-
quette et Gordon Courtenay. Lun., mar , 
19 h 50, 20 h 30. 
LA COMTESSE (Centre Uval) — Manon Ro­
bert. Mere., de 19 h a minuit; du jeu. au sam.: 
des 20 h. 

LES 
COMPTES-CHÈQUES 

QUI VOUS EPARGNENT 
LES PETITS PÉPINS? 

ON VOUS 

PROTECTION i 
SUR DECOUVERT 
Qui n'a pas eu à traverser ce petit moment 
désagréable où les fonds en banque ne sont 
pas tout à fait suffisants pour couvrir un chè­
que ou pour défrayer les coûts d'un achat 
imprévu? À la Banque Laurentienne, nous vous 
proposons un moyen souple et accessible 
pour vous mettre à l'abri de ces situations 
déplaisantes: L'Option Marge de Sécurité. C'est 
une protection sur découvert garantissant le 

ES MOYENS 

paiement des chèques que vous 
émettez, jusqu'à concurrence d'un 
montant convenu, lorsque votre 
compte manque de fonds, ceci 

moyennant des frais mensuels minimes. 
Consultez un conseiller de la Banque Lau­

rentienne pour établir vos besoins. La limite de 
votre Option Marge de Sécurité vous sera 
généralement communiquée dans les 48 heu­
res. Et vous serez certain(e) de ne pas être à la 
merci du premier 
petit pépin... 

MARGE DE SlCURl f t 

BANQUE LAURENTIENNE 
DU CANADA 


